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Le retour à la pesanteur
à l'origine de la tragédie ?

MOSCOU (AFP-Reuter-DPA). — Le plus long vol d'une cabine spatiale habitée de l'histoire de l'astro-
nautique s'est terminé tragiquement mercredi par la mort des trois cosmonautes soviétiques Gueorgui Dobro-
volski , Vfadislav Volkov et Viktor Patzaiev. Lorsque le groupe de recherche venu sur les lieux au moment de
l'atterrissage a ouvert les hublots de la cabine spatiale, il a découvert les trois cosmonautes assis sur leur siège,
mais sans vie.

Les spécialistes américains du centre spatial de Houston, commentant la mort des trois cosmonautes
soviétiques, estiment que l'une des causes possibles de leur mort serait une déficience du système de protection
contre la chaleur intensive au cours de la rentrée dans l'atmosphère terrestre.

Cependant, une analyse approfondie du commu nique de l'agence Tass annonçant la mort des trois
cosmonautes semble indiquer qu'ils n'ont pas supporté le retour brutal de la pesanteur. C'est la réapparition
brutale de la gravité et de la pesanteur , provoquée par l'action des rétro-freins et Intensifiée lors de la rentrée
dans les couches denses de l'atmosphère, qui coïncide le plus exactement dans ce texte avec la cessation du
contact radio entre l'équipage et la Terre.

TROIS MORTS POUR LE COSMOS

Et à Moscou, l'homme de
la rue a pris le deuil

MOSCOU (AP-AFP). — La consternation se lit sur les visages des Moscovites
frappés de stupeur par l'annonce de la mort des trois cosmonautes.

Dans une boulangerie , la serveuse essuyait ses larmes après l'évocation — une
fois rie plus — par un client rie « l'horrible nouvelle ». Une femme âgée
pleurait et les ouvriers sur le chemin rie leur usine ne parlaient qu'à voix basse.

Certains d'entre eux ne paraissaient pas au courant de la catastrophe, annoncée
peu après 6 heures (heure suisse), et leur attitude plus détendue contrastait
avec In tristesse ries autres.

« C'est comme un cauchemar » a déclaré un homme interrogé sur ce qu'il
éprouvait. «Je  ne pensais pas que je pourrais aller au travail , a dit une femme.
Mes jambes tremblaient tellement » .

Les Soviétiques se sentaient très proches de Georgy Dobrovolsky, Vladislav
Volkov et Viktor Patsayev.

Pendant 23 jours, les trois hommes apparurent sur les écrans de télévision
rie millions de foyers. Ils expliquaient leur vie dans l'espace, leurs activités
et plaisantaient de bon cœur à propos de la non-pesanteur.

Le public soviétique avait vécu des événements comme la « réception » pour
l'anniversaire de Patsayev le 19 juin. Patsayev avait lui-même pris des vues des
reliefs du repas d'anniversaire, marqué par le partage entre les trois hommes
d'un oignon de « contrebande » .

« Comment cela a-t-il pu se produire ? a demandé un chauffeur d'autobus.
Hier soir encore, tout allait parfaitement et aujourd'hui, c'est la tragédie. •

Pendant environ une heure après l'annonce de la nouvelle, la radio et la
télévision ont diffuse de la musique grave. Sur les écrans de télévision apparais-
sait l'iiii.ige fixe des trois cosmonautes sur un cadre noir. Les émissions ont
ensuite repris normalement.

On ni doute pourtant pas, connaissant le souci des responsables soviétiques
de préserver la vie de leurs cosmonautes, que toutes les précautions possibles
avaient été prises, et que l'équipage aurait reçu bien avant l'ordre de regagner
le sol si le moindre indice d'un (langer était apparu. Cette hypothèse ne peut
de ce fait faire appel qu'« à des faits imprévus » .

Une commission ri'enquête a été nommée, dont les conclusions seront pu-
bliées tôt on tard. Il n'est pas exclu que les raisons du drame y soient données
avec précision.

Pour le moment, à Moscou , l'heure est à l'abattement et à la gravite.

I.cs habitants  de Moscou écoutent la tragique nouvelle. (Téléphoto AP)

LA LOI IMPLACABLE
DE L'ASTRONAUTIQUE

LES IDÉES ET LES FAITS

Chacun s'apprêtait , dans les milieux astro-
tiiiuti qucs du monde entier, à glorifier les
trois cosmonautes de Soyouz-11 et leurs
ingénieurs au sol : record battu du sé-
jour dans l'espace, première station orbi-
tale embryonnaire, démarrage des vraies
expériences de science spatiale globale,
avance de près de deux ans sur les pro -
jets américains.

L'implacable loi de l'astronautique, au
dernier moment, n'en aura pas voulu ainsi.
Cette même loi implacable qui, il y a
quatre ans, déjà, avait fait sa provision de
victimes héroïques, en immolant sur la
route de l'espace , en moins de douze se-
maines, trois astronautes américains et un
cosmonaute soviétique.

Comme le prouve l'imbroglio de décla-
rations contradictoires survenues depuis
mercredi matin, il est très malaisé de pro-
poser une explication rationnelle à cet hor-
rible drame. D'aucuns n'hésiteront pas à
suggérer que la technique soviétique n'a
pas encore acquis une maturité suffisante,
et qu'à l'instar de Komarov, le 22 avril
1967, les trois cosmonautes de Soyouz-11
ont été victimes d'une défaillance techni-
que : échauffement excessif lors de la ren-
trée dans l'atmosphère, avarie survenue au
niveau de l'alimentation en gaz respiratoi-
res ou décélération trop brusque consé-
cutive à une trajectoire trop tendue. De
telles explications, quoique toujours possi-
bles, sont cependant moins que probables.
On ne comprendrait pas en effet pourquoi
la fiabilité soviétique, dans le cas très par-
ticulier des vols habites, jurerait autant
avec le très haut niveau de sécurité au-
quel sont parvenus les techniciens russes
dans d'autres domaines. On s'expliquerait
encore plus difficilement que la radio sovié-
tique ait évoqué la réussite technique de
l'expérience jusqu'au dernier moment, celui,
tragique, où l'écoutille fut ouverte sur trois
cadavres. On ne verrait pas comment, en-
fin, la capsule serait tout de même tombée
dans le Kasakstan, si la trajectoire de ren-
trée avait été fausse au point d'imposer
une trop forte décélération aux cosmonau-
tes.

Il faut plus probablement rechercher la
cause de ce drame dans la compréhension
trop fragmentaire que l'on possède de cette
machine éminemment complexe : la machine
humaine. Les médecins spatiaux le savent
bien, eux qui reçurent à chaque fois des
cosmonautes décalcifiés, déséquilibrés, et
dont le système cardiovnsculairc accuse de
sérieux troubles. Ils savent aussi combien
il est difficile de voir plus clair dans les
réactions complexes de l'organisme placé
en état de non-pesanteur. A tel point que
la station spatiale Saliout avait été destinée
pour une grande part à une telle étude
biomédicale, comme les Américains , d'ail-
leurs, en ont décidé aussi pour leur labo-
ratoire du ciel de 1973.

Rappelons en effe t qu 'il est absolument
impossible de simuler, à terre, la non-pesan-
teur. Seule est possible une simulation dans
un avion parcourant une trajectoire para-
bolique, mais pour quelques minutes au
maximum. Et sitôt que l'on désire passci
à l'expérimentation en vraie grandeur, du-
rant quelques semaines, seule l'expérience
effective dans l'espace reste envisageable.
Le moins que l'on puisse dire est que cette
première étude du phénomène ait apporte
une conclusion et un résultat suffisamment
dramatiques pour qu'elle remette en ques-
tion les travaux ultérieurs.

Si les spécialistes optent plus volontiers
pour cette seconde explication , c'est que
tout dans la brève histoire ries vols spa-
tiaux habités concourt à In corroborer : des
sueurs excessives rie tel cosmonaute d î n a n t
une marche dans l'espace à la perle d'équi-
libre quasi chronique de Gagarinc, des diffi-
cultés d'adaptation des nouveaux astronau-
tes à la fatigue annoncée une heure avant
le drame par l'équipage de Soyouz-11 , les
présomptions abondent. Eric SCH/LRI.IG

(Lire la suite en dernière page)

Un retour avec à l'ordre
du jour: rien à signaler...

A bord du vaisseau. (Téléphoto AP)

Les conditions de l'atterrissage semblaient être parfait es aux premières heures de mercredi pour le vaisseau spatial
K Spyouz-11 ». Après avoir terminé le transport des documents de leurs recherches scientifiques et de leurs journaux de bord
de la station orbitale scientifique « Saliout » dans le vaisseau c osmique « Soyouz-11 » en vue du retour sur la Terre, les cos-
monautes avaient pris place à bord de « Soyouz » et vérifié les systèmes de bord.

Ils avaient ensuite préparé la disjonction
rie la station Saliout. A 20 h 28, mardi
soir, le désarrimage était réalisé. Tous
les systèmes fonctionnaient normalement.
A 23 h 35, le système de freinage du
vaisseau Soyouz fut mis en route pour
l'entrée dans l'atmosphère. Il a fonctionné
le temps prévu.

Après que le système de freinage eut
terminé son travail , la liaison avec l'équi-
page a cesse, comme d'habitude , pour plu-
sieurs minutes.

EN OUVRANT LA PORTE
Conformément au programme prévu , le

système de parachutage a été déclenché
après le freinage aérodynamique et, juste
avant la Terre, les moteurs d'atterrissage
en douceur ont été allumés. Le vol de
l'appareil de descente s'est terminé par
un atterrissage en douceur dans le secteur

prévu. Un groupe rie recherches des cos-
monautes en hélicoptère , qui avait atterri
en même temps que le vaisseau, a dé-
couvert en ouvrant la porte de celui-ci ,
les trois cosmonautes morts à leurs places
rie travail. La mort a dû faire son œuvre
pendant les quelques minutes au cours
desquelles la liaison radio entre Soyouz
et la Terre était interrompue.

NOUVELLES HYPOTHÈSES
Pour le directeur rie l'Observatoire de

llochiim, qui a suivi dans le détail le
vol de Soyouz et de Saliout , la mort
ries cosmonautes doit être attribuée à deux
causes possibles : soit une panne du sys-
tème d'approvisionnement du vaisseau lors
de l'entrée dans l'atmosphère, ce qui aurait
provoqué la mort des cosmonautes par
asphyxie due au manque d'oxygène, soit ,
et cette hypothèse se rapproche de celle
suggérée par l'analyse de détail du com-
munique rie l'agence Tass, les cosmonau-
te- , ont été affaiblis par les travaux réali-
sés pendant plus de 20 jours dans l'es-

pace, en l'absence de pesanteur, de telle
sorte qu'ils n'ont pas résisté aux impor-
tants efforts physiques engendrés par la
rentrée dans l'atmosphère terrestre. Tou-
tefois, le savant allemand considère cette
hypothèse comme peu probable.

UN MÉDECIN
Une telle hypothèse parait également

étonnante au seul médecin qui ait volé
jusqu'à présent dans l'espace, M. Boris
Egorov, Dans une déclaration à l'agence
Tass, celui-ci a déclare qu'il est surprenant ,
si la cause du décès des trois cosmonautes
est duc à un accident cardio-vasculairc ,
que ce dernier ait frappé les trois hom-
mes en même temps et de façon aussi
brutale. Il considère qu'une trop grande
décélération, plus grande que les 4 à
5 g généralement admis — ce qui serait
dû alors à un angle rie rentrée plus
petit que prévu et à un mauvais système
de freinage — est une hypothèse très
vahrlilc que l'on peut avancer.COSMOS : RIEN SANS

L' HOMMEIl peut sembler étrange de prime par A BLAGONRAVOV
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I y a tics coïncidences impossibles à fabriquer. Presque à la même heure où se produisait la tragédie de « Soyouz », nous
ccevions le numéro de juin  des ci Eludes soviétiques » . men sucl paraissant à Moscou. Nous croyons ut i le  de reproduire
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et souvent leurs avantages... »

me de renseignements
sur ces régions et sur
les processus physi-
que qui s'y dérou-
lent. On a créé aussi
en U.R.S.S. des engins
automatiques récupé-
rables ramenant au
sol les résultats des
mesures pour les dé-

lui de tout le système
de survie, le cadre du
programme scientifi-
que se rétrécit inévi-
tablement , le nombre
des appareils destinés
à la recherche propre-
ment dite diminue. A
cela vient toujours
s'ajouter le danger qui

de la pénétration dans
le cosmos — tout au
moins pour le proche
avenir , consiste à étu-
dier toujours mieux le
monde qui nous en-
toure. Dés maintenant ,
l'espace est devenu un
important laboratoire
de la science moder-

RIEN SANS L'HOMME
Défaillance physique ou panne technique : quelle que soit la cause de la mort

I des trois cosmonautes soviétiques , cette tragédie a jeté la consternation dans le
| monde , qu'il soit d'Est ou d'Ouest. On rendra partout hommage au courage de
| ces trois hommes. Ils savaient , comme tous ceux qui participent à la formidable
| conquête de l'espace interplanétaire , que leur vie était en jeu , à chaque seconde
| de leur longue exploration spatiale.

Que l' on soit pour ou contre ce genre d' expériences , pour ou contre l'URSS ou
| les Etats-Unis , l'Histoire retiendra jusqu 'à la fin des temps l'image des terriens
1 qui , les premiers , ont librement accepté de se lancer dans la fantastique aven-
| ture. Foudroyés en plein ciel ou rentrés indemnes sur leur planète mère , l'huma-
1 nité en fera des héros.

Parce que, quoi qu'on en dise , l'humanité a besoin de héros pour avancer ,
1 pour progresser sur le chemin de l'infinie connaissance des choses qui , certitude
| ou illusion , doit conduire au mieux-être de tout le genre humain.

« Cosmos : rien sans l'homme. Il peut sembler étrange, de prime abord , qu'à j
| l'âge de la technique hautement évoluée, des automatismes et de la télémétrie ,
| la présence humaine soit indispensable à bord des engins cosmiques , d'autant
1 plus que les appareils automatiques ont très bien démontré leurs qualités et sou-
| vent leurs avantages. »

Ces paroles , qui mettent l'accent sur la primauté de l'homme , si perfectionnés =
| les engins techniques et scientifiques soient-ils , ont été écrites devinez par qui ?

Leur auteur est M. A. Blagonravov , l'illustre académicien soviétique , qui les
| a rédigées , avec M. I. Zaïtsev , ingénieur , dans le numéro, daté de juin 1971 , de
| la revue mensuelle illustrée « Etudes soviétiques », éditée à Moscou.

Quel aveu , s'inscrivant en démenti du matérialisme aveug le, si longtemps
| érigé en postulat par l'idéologie marxiste I
| R. A.
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«« LES RUSTRES »»
3 actes de GOLDONI

" Ce soir, à 20 h 30
au Théâtre

DANCING «L ESCALE»

FERMÉ
du 1er juillet au 3 août

Le café reste ouvert

Ce soir

FREE JAZZ
Alan Skidmore - Irène Schweizer
Léon Francioli - Jerry Chardonnens

21 heures
CENTRE CULTUREL NEUCHATELOIS

Je sais en qui j' ai cru.
II Tim. 1 : 12.

Madame et Monsùur Emile Biïhler-
Schmidt , à Berne ;

Monsieur et Madanï Marcel Baillod et
leurs enfants , à Gorgier ,

ainsi que les famillci parentes , alliées et
amies ,

ont le chagrin de fare part du décès de
Madinie

Marguerite SC1MIDT - BAILLOD
leur très chère mamin , sœur , belle-sœur ,
tante, cousine et ami; qui s'est endormie
paisiblement après qudques jours de mala-
die à l'âge de 81 ans.

Gorg ier , le 30 juin 1971.
L'ensevelissement aua lieu à Saint-Aubin ,

le samedi 3 juillet.
Culte au temple à 13 h 30 où le corps

sera déposé.
Domicile mortuaire: hôpital de la Béro-

che, Saint-Aubin.
Selon le désir de 11 défunte , la famille

ne portera pas le deuil
Cet avis tient lieu le lettre de faire part

TRENTE-CINQ PLAINTES DEPOSEES :
LES VANDAIES MERITENT UNE LEÇON!

AU TRIBUNAL DE POLICE DE BOUDRY

De notre correspondante :
Le tribunal de police du district/ de

Boudry a siégé mercredi matin soui la
présidence de M. Philippe Aubert, assisté
de Mme Jacqueline Freiburghaus, remplis-
sant les fonctions de greffier.

Dans la nuit du 4 au 5 mai , quatre
jeunes gens, M. B., L. E., D. I. \ et
J.-J. R., ont d'abord visité plusieurs res-
taurants de Saint-Aubin. L'influence de
la boisson se faisait sentir, car le gendar-
me qui les a vus a recommandé à M.B,
de ne plus reprendre le volant de l'auto-1
mobile qui était celle de l'entreprise où
ce jeune homme travaille. Celui-ci a promis
de rentrer à pied à la maison et le
gendarme a pu constater que l'automobile
était restée sur place. Entre-temps, les
jeunes gens s'étant retrouvés devant le do-
micile de M. B., sont repartis de là,
dans la voiture personnelle de M. B.

Ils se sont rendus dans un dancing à
Bevaix. L'un d'eux ayant eu un petit
différend avec un automobiliste vaudois ,
les quatre ont quitté l'établissement. Au
parc des voitures , ils ont commencé à
s'attaquer aux automobiles en stationne-
ment. Ils arrachaient les essuie-glaces, les
rétroviseurs et les antennes radios. Ail-
leurs, ils ont dégonflé des pneus et même
abîmé la carrosserie. En se rendant ensuite
à Ferreux, à Cortaillod, au Petit-Cortail-
lod et à Boudry, et de là retournant
à leurs domiciles, les jeunes vandales conti-
nuaient à se jeter sur les voitures en
stationnement en les endommageant.

Le lendemain les lésés défilaient au
poste de police de Boudry et de Cor-
taillod. Trente-cinq personnes ont porté
plainte contre les inconnus, que la police
a bientôt identifiés. Les jeunes prévenus
se sont repentis et ont déjà dédommagé
la plupart des lésés de sorte que vingt-
neuf d'entre eux ont retiré leurs plaintes.
Corume ils n'ont pas encore réussi à con-
tacter les autres plaignants, le tribunal
rej ivoie la fin des débats au mois d'août.

prévenu de détournement d'objet mis
sotis main de justice, H. R. est condamné
à ' dix jours d'emprisonnement et payera
30 fr. d'amende.

¦H. D.-I. est prévenu d'ivresse au volant
et | d'autres infractions à la loi sur la
circulation. Le 15 mai, le prévenu circu-
laj it au volant d'une camionnette apparte-
niint à son employeur, sur la RN 5. Sou-

dain , la machine se mit à zigzaguer et
tomba dans le lac. Le passager de la
camionnette, I. L., a été blessé. Les exa-
mens ayant prouvé que H. D.-I. avait
circulé étant ivre , le tribunal le condamne
à une amende de 750 fr., auxquels s'ajou-
tent les frais de la cause fixés à 210
francs. Cette peine pourra être radiée du
casier judiciaire dans un délai de deux
ans.

Le 18 juin , dans la soirée, B. J. faisait
du tapage nocturne, en écoutant la musi-
que pop dans son appartement. Lorsque
le gendarme est intervenu , le prévenu s'est
caché et , pendant que la police faisait
le tour de la maison, il a disparu . par
une autre porte. Ayant été retrouve le
lendemain, il a enfin reconnu les faits.
Le tribunal condamne B. J. à trois jours
d'arrêts avec sursis pendant un an , à
une amende de 150 fr. et au paiement
des frais de la cause fixé à 150 francs.

L. L. est prévenu de diffamation , inju-
res, violation de domicile et de scandale.

Le 20 mai, à 20 h 20, ivre , il a
pénétré dans la maison de son patron
et a uriné dans le local des douches
en faisant du tapage. Lorsque Mme B.
l'a invité à partir , il l'a injuriée. Le
tribunal condamne L. L. à 150 fr. d'amen-
de et au paiement des frais fixés à 40
francs. Cette peine pourra être radiée du
casier judiciaire dans un délai de deux
ans.

P. T., directeur d'une entreprise, n'a
pas tenu à jour le registre patronal, ne
conservant pas les liasses de disques du
tachygraphe. Il est condamné à 90 fr.
d'amende auxquels s'ajoutent les frais fixés
à 30 fr.

Un jugement conclut à l'acquittement
du prévenu , un autre est remis à huitaine.

Au Conseil général de Marin-Epagnier
De notre correspondant :

Malgré le soleil qui brillait , 29 conseillers
généraux se sont réunis samedi après-midi
sous la présidence de M. André Graber
qui souhaita la bienvenue à une douzaine
de jeunes filles et de jeunes gens invités
à cette séance à l'occasion de leur majorité.
Plusieurs conseillers étaient absents pour
des raisons professionnelles.

CRÉDIT POUR UN NOUVEAU PLAN
D'ALIGNEMENT

La mise en application du nouveau plan
d'aménagement entraîne la révision du plan
d'alignement en fonction des nouvelles zones
de construction. En raison de l'augmenta-
tion très forte du nombre des véhicules
à moteur — Marin a le plus fort pour-
centage du canton — il a fallu établir
un plan de transport tenant compte du
taux d'occupation et d'utilisation du terrain ,
du nombre d'habitants à l'ha et du nombre
de véhicules. Ce plan prévoit trois catégo-
ries d'artères selon leur débit ce qui per-
mettra de dégager le centre de Marin.
11 est donc nécessaire d'établir un nouveau
plan d'alignement qui tiendra compte de
l'importance des voies de communication.
Sans discussion , le crédit de 1Q.00O fr.
demandé par le Conseil communal est
accordé à l ' unanimité.

CRÉDIT
POUR L'ACHAT D'ACTIONS DES TN

Quoique n'étant pas desservie par la Com-
pagnie des Tramways de Neuchâtel , la com-
mune de Marin a été sollicitée pour par-
ticiper au renflouement financier de cette
entreprise. Selon le barème établi pour
le rachat d'actions par les communes , Marin

devra acquérir 62 actions aux taux nominal
de 500 fr. soit une dépense de 31.000
francs. Au cours de la discussion, de nom-
breux éclaircissements ont été demandés
au Conseil communal et des objections
soulevées en ce qui concerne les charges
futures destinées à éponger les déficits et
la participation éventuelle aux frais d'exten-
sion du réseau en direction de Marin.
Malgré toutes les objections faites par les
opposants , l'assemblée se rend compte que
la commune ne peut pas se désintéresser
de ce problème et c'est par 16 voix contre
8 que la proposition du Conseil communal
est approuvée.

NOMINATION
D'UNE COMMISSION FINANCIÈRE

Dans un rapport verbal , M. Jean-Louis
Meyer, directeur des finances a énuméré
les charges toujours croissantes auxquelles
la commune devra faire face au cours
des prochaines années. L'augmentation de
la population nécessitera la création de
six nouvelles classes, l'incinération des ordu-
res coûtera annuellement 40 fr. par habi-
tant , les charges de l'instruction publique
et des œuvres sociales sont toujours plu?
lourdes, les intérêts passifs augmentent et
le développement de l ' infrastructure est de
plus en plus onéreux. Devant cette situation ,
le Conseil communal a proposé la nomina-
tion d' une commission financ ière qui étu-
diera le problème et les moyens de le
résoudre ce qui se tradu ira inéluctablement
par une révision du taux de l'impôt. Deux
membres par parti sont désignés , MM.
Jean Fischer et André Graber (rad.) Fran-
çois DuPasquicr et Rémy Thévenaz (lib.),
Samuel Boll et André-Pierre Jeanneret (soc).
Le président du Conseil communal , le direc-

teur des finances et l'administrateur complé-
teront la commission.

CONTRIBUTIONS ET
RÈGLEMENT D'URBANISME

Le règlement d'urbanisme adopte et sanc
tionné l' année dernière , prévoit différente
taxes et contributions qui doivent être fixée:
par le Conseil général ce qui pcrmcltn
l'application complète du règlement. A ce
effet le Conseil communal a soumis le.'
propositions suivantes : qui sont acceptée;
sauf la taxe pour l'entretien des chemin;
qui est renvoyée à la commission finan-
cière : contribution de compensation poui
place de parc que le propriétaire d'immeu-
ble ne peut pas créer, 2000 à 3000 fr.
par place manquante , selon la zone. Places
de jeux pour immeubles locatifs : la contri-
bution est fixée à 50 fr par rn2 manquant.
Comme pour les places de parc , le Conseil
communal s'efforcera d'en exiger la cons-
truction.

Contribution des propriétaires fonciers. A
la suite du remaniement parcellaire de 1943,
les propriétaires fonciers acquittaient une
taxe annuelle de 10 c. l'are. Le Conseil
commuanl propose d'élever cette taxe à
50 c. l'are, avec un minimum de 10 fr.
Une proposition de supprimer cette taxe
n'est pas mise aux vois tandis qu 'un renvoi
à la commission financière recueille 15
voix contre 9.

L'épuration des eaux devant coûter
200.000 fr. par année, le Conseil communal
propose de porter cette taxe de 20 à
50 c. par m3 d' eau utilisée . Un conseiller
évoque le cas de l'établissement de Prc-
farg ier qui doit être tranché par le Conseil
d'Etat. Au cas ou l'établissement aurait
sa propre installation d'épuration , le vœu
est émis qu 'elle entre en fonction en même
temps que celle de la commune.

DIVERS
Pour la première fois , le rapport annuel

de la commission scollire a été remis
n 'est pas mise aux voix tindis qu 'une renvoi
directeur de police a arnoncé que la bri-
gade de circulation a effectué plusieurs
contrôle au radar sur les routes de Marin.

Pour terminer, le président du Conseil
communal s'adressa aut jeunes et après
leur avoir exposé le rôle des autorités
communales, il les invta à s'intéresser à
la vie civique.

La réussite de la 36me Fête cantonale
des pupilles à Saint Aubin

De notre correspondant :
Malgré une météo des plus pessimistes,

la 36me Fête cantonale neuchâteloise des
pupilles s'est déroulée à Saint-Aubin par
un temps idéal. La place de Sports, nouvel-
lement engazonnée faisait un admirable con -
traste avec les costumes blancs de plus
d'un millier de pupilles venus de tout
le canton et même de la Gruyère.

Samedi soir déj à, la fête commençait
à l'intérieur de la halle communale des
manifestations. La société fédérale de gym-
nastique « Helvétia » de Saint-Aubin organi-
sait pour ce dernier week-end deux mani-
festations en une seule ; la première , des-
tinée à fêter le cinquantenaire de la société
locale, fondée en 1921 par M. Georges
Huguenin. Pour la circonstance , de nom-
breux anciens membres , émigrés dans toute
la Suisse se sont retrouvés à Saint-Aubin
pour y revivre les merveilleux moments
de leur jeunesse passée au sein de la
société de gymnastique. Plusieurs orateurs
firent part de leurs souvenirs : M. André
Perrenoud , le premier membre inscrit , M.
André Wœhrlé , moniteu r pendant 24 ans,
M. Michel Crausay, moniteur honoraire.

M. Jean Bornand présida la manifestation,
tandis que M. Pierre Béguin , président
actuel apportai t le message de la société.
Un bal où les couples furent nombreux
clôtura les festi vités de samedi.

Dimanche, la place des Sports du bord
du lac revêtait un caractère de fête excep -
tionnel , tant par la participation des gym-
naste que, par le temps merveilleux qui
succédait à une nu it  de déluge ! Parm i
les participants on notait la très belle
tenue de la section invitée , les pupilles
de Bulle, au nombre de 70. Représentation
féminine tout de même par les pupillettes
de la Béroche , dont la grâce enthousiasma
le nombreux public massé autour des ter-
rains de sport.

Au cours de la matinée, le message
reli gieux fut apporté par le pasteur Pilloud
et , au cours des repas de midi réunissant
les invités d'honneur , représentants des auto-
rités communales de Saint-Aubin-Sauges et
Gorg icr-chez-le-Bart. représentants des mi-
lieux sportifs du canton , des allocutions
furent prononcées par les délégués des com-
munes.

Une telle manifestation attire évidemment
beaucoup de monde, et , devant tout ce
beaucoup de monde , et , durant tout ce
dimanche, les rues et places du village
furent prises d'assaut par les automobilistes.
Un fait à relever : le service d'ordre fut
assuré de façon parfaite et, malgré la
circulation intense sur la route principale
et l'accès malaisé de la place des Sports ,
tout se passa sans heurt.

R. CH.

CESC0LE : un beau
geste de générosité

COLOMBIER

(j e) Les manifestations dites « Journées d'éco-
le > qui pendant 4 jours se sont dérolées
fiveo succès, ont laissé apparaître un béné-
fice net de 10.000 fr. au profit des fonds
de courses et camps de ski. Toutefois dans
un bel élan de générosité, maîtres et élè-
jves ont unanimement décidé d'en distraire
le 10 % pour des œuvres humanitaires. C'est
iainsi que < Terre des hommes » et « Les
Perce-Neige » recevront chacune un chèque
Ide 500 francs. • ¦

I

Exposition Alai Lestié à la
Galerie Creachenn de Cortaillod

Alain Lestié qui expose en ce momeru
à la Galerie Creachenn , à Cortaillod
est né le 6 août 1944 à Hossegor, er.
France. Il a exposé à Traber, à Biar-
ritz, à Bordeaux , à Lausanne, et dam
divers expositions collectives, à lo
Biennale franc o-espagnole, au Groupe de
l'Arche à Bordeaux, à la Biennale de
Paris, et ailleurs encore, notamment à
Bruxelles et à Zagreb.

De cette exposition , qui est fai te  de
grands paysages s implifiés, à grands
plans, en grisaille , se dégage une impres-
sion ambiguë. AIR PUR et CIEL sem-
blent s'inspirer de l 'Extrême-Or ient , et
en particulier de la peinture chinoise.
Dans la première de ces toiles, les mon-
tagnes s'étagen t dans la brume p ar plans
successifs, créant une atmosphère de
grandeur et d 'irréalité ; c'est le rêve cos-
mique. Dans la seconde, un immense
ciel se profi le au-dessus d' un premier
p lan de forêts.

Mais cette prem ière impression est
vitecorrigée par une appréciation plu s
exacte, qui vous amène à discerner l'in-
tention ironique de cette peinture. En
effet , au milieu de chacun de ces grands
paysages, le peintre a inscrit en bleu
ciel le titre même de l'œuvre : AIR
PUR , CIEL, HERBE , HORIZON , SA-
BLE, MARINE, etc. Il a donc procède
comme l'enfant qui veut que l'on sache
exactement ce qu 'il a voulu peindre
et qui , pour que l'on ne s'y trompe
pas, indigue son sujet en toutes lettres ,
avec une naïveté qui amuse et divertit.
Ma is ici la naïveté n'est qu 'apparente :
Alain Lestié se moque de lui-même et
du spectateur. Du second surtout.

En outre, pour donner une allure gen-
timent traditionnelle à ses créations, le
peintre souvent les insère dans un liseré
ovale fa i t  de petits cercles courant les
uns derrière les autres, qui rappelle un
peu l'encadrement des premières pho to-
graphies. Cette fausse innocence fait go-
diche , mais, bien entendu, c'est encore
exp rès, Ala in Lestié dissimulant ses véri-
tables intentions derrière des apparences
inoffensives.

Ces intentions véritables , on les décou-
vre dans une peinture telle que AS...,

où le paysage est déchiré en deux , com-
me si la toile avait été lacérée , de
façon à la isser apparaître ces deux let-
tres, qui se trouvaient comme par hasard
là-dessous, et qui sont le début du mot
A SSEZ , ou mieux encore, du mot ASSAS-
SIN. Tout se passe donc comme si
le peintre, pour p eindre le plus tranquille
des paysages, avait choisi une affiche
contre la guerre du Viêt-nam.

Cette intention ironique revêt éga-
lement un caractère quasi métaphysique.
Voici, par exemp le, un individu assis
sur une colline, ou deux amoureux au
bord de la mer, qui montrent d'un geste
de la main une grande ligne verticale
qui troue le ciel comme une blessure.
On croyait vivre dans le monde du
X I X e , un monde bien clos, bien tradi-
tionnel , bien bourgeoisement p oétique,
et se mande est piégé , dynamité , prê t
à sauter. Qui s'en serait douté ?

Ailleurs l'ironie demeure faussement
gentille. Dans LE LARGE, qui rep ré-
sente une calme étendue d' eau, le peintre
a peint un petit bateau à voile sous
le paysage , et un autre encore, tout
contre la cadre. Peignant un arbre, il
ajoute à l'extérieur, dans le cadre , des
racines ou des feuilles tombées, repré-

sentées les unes et les autres en trompe
l' œil.

Je n'aurais rien en principe contre
cette ironie qui s'ajoute du dehors, arti-
ficiellement, à l'œuvre pictu rale, car l'art
moderne est fait de multiples intentions,
chacun le sait. Que l'artiste, pa r-derrière,
esquisse une grimace déplaisante ou
impertinente à l'adresse du spectateur,
c'est son droit.

Mais c'est aussi le droit de spectateur
d'exiger le p eintre ait du talent
et que son auvre atteigne un certain
degré d'originalité. Or les pay sages
d'Alain Lestié demeurent des œuvres ba-
nales, sans caractère, quasi photog raphi-
ques. Certes, la composition est assez
heureuse, et les plans bien po sés, mais
rien n'attir; l'œil, rien ne le retient
ni ne le séduit.

On pour rait même y voir le drame
d' un jeunt peintre , qui , se découvrant
sans talent , a imaginé ce truc de l'ironie
grinçante , qui, comme une gr i f fure , vient
lacérer, ou simplement dédouaner sa toi-
le. Ultime recours contre une trop évi-
dente impuissance... P.L.B.

SERRIÈRES

(c) La piscin e pour enfants inaugurée le
21 mai à Serrières n'a pas encore bénéficié
de beaucoup de journées de soleil , ce qui
n'empêche pas qu'elle est largement utilisée
par les jeunes, les classes et par les moins
jeunes, 24 heures sur 24. Le conseil com-
munal permet une expérience d'une année,
en autorisant les aînés à se baigner et à
se doucher quand il n'y a pas de classe.
Ce dont profitent largement pas mal d'adul-
tes, de nombreux ouvriers et des adoles-
cents le soir surtout. Le garde-bain , M. Ro-
land Muriset qui a estimé que le mercredi
22 juin, il y avait quelque sept cents enfants
et une centaine de mamans. L'eau est agréa-
blement maintenue à 22-24 ° par les FTR
et elle est totalement filtrée toutes les qua-
tre heures. Le kiosque tout proche rend ser-
vice aux affamés et assoiffés. Les vestiai-
res qu'on fermait au début à 19 h restent
maintenant ouverts durant la soirée : aussi
un essai.

Le bassin - école
très fréquenté

L'assemblée générale de l'ASI Audax s'est
déroulée sous la présidence de M. Maffioli .
Dais son rapport M. Maffioli remercia par-
tic ilièrement l' entraîneur Heinz Bertschi et
l'équipe fanion pour son brillant comporte-
ment en championnat sans ouvlier les diri-
geants de Neuchâtel Xamax pour l' aide pré-
licuse qu 'il s leur ont apporté en petant des
.oucurs de valeur.

Le caissier M. Rota donna le bilan fi-
nancier de l' année qui se chiffre par un
déficit tic 2.000.— ce qui est peu si on
considère les nombreuses charge s auquel le
Club a du faire face du fait de sa pro-
motion en première ligue.

Le comité est confirmé dans ces fonctions
il l' exception du vice-président M. Gerosa et
le président des juniors M. Galfetti , démis-
iionaires remplacés respectivement par M.
Sangiorgio (vice-président) et M. Verbano.
En outre M. Delzotti fonctionnera comme
deuxième vice-président. Pour conclure, re-
levons que Heinz Bertschi a été confirmé
dans ses fonctions de joueur-enlraineur.

Assemblée générale
ASI AUDAX

Le gouvernement cantonal ne s'est pas
opposé à ce que la municipalité de Lau-
sanne autorise la manifestation prévue par
la « section autonome des étudiants en scien-
ces sociales et politiques ». Cette manifes-
tation s'est effectivement déroulée mercre-
di après-midi sur la place du Château,
sans incident, et en présence d'un public
clairsemé. Quatre-vingts étudiants étaient pré-
sents avec pancartes et mégaphone, sous
une pluie fine. Les gymnasiens et collé-
giens, qui avaient été invités à se joindre
à la manifestation par solidarité, étaient
pratiquement absents.

Les manifestants ont été harangués par
un porte-parole qui a réclamé notamment
l'abrogation de l'article du règlement uni-
versitaire interdisant toute activité politique
à l'université. Puis une pétition portant en-
viron 220 signatures a été remise à la
porte du château (siège du Conseil d'Etat),
pour demander l'abandon de l'enquête ad-
ministrative ouverte contre quatre pro fes-
seurs qui avaient participé il y a quel-
que temps à une manifestation interdite.
(ATS).

Manifestation
d'étudiants
à Lausanne

Un nouveau
gouvernement

formé en Hollande
LA HAYE (AP). — M. Barcnd Biesheu-

vcl, chef du groupe parlementaire du parti
nnlirévolutioiiiiuire (calviniste), a réussi mer-
credi soir, soixante-trois jours après les élec-
tions générales du 28 avril , à former un
nouveau gouvernement de coalition , dispo-
sant d'une majorité de quatre-vingt-deux
sièges sur les cent cinquante du parlement.

M. Norbert Schmclzcr, chef du groupe
parlementaire du parti catholique, devient
ministre des affa ires étrangères en rempla-
cement de M. Joseph Liras, qui vient d'être
désigné secrétaire général de l'O.T.A.N.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 28 juin , Spallino, An-

tonino, fils d'Ignazio, ouvrier de fabrique
à Cortaillod, et d'Antonina-Elena, née Cras-
tullo ; Saporita, Francesco, fils d'Antonino.
ouvrier de fabrique à Neuchâtel, et de For-
tunata, née Imbesi ; Schwab, Muriel , fille
de Roger-Henri, instituteur à Colombier, et
de Marie-Louise, née Lauener. 29. Hirt,
Nathalie, fille de René, peintre en bâti-
ment à Cornaux, et d'Yvette, née Iseli ;
Schwab, Caroline-Florence, fille de Gérard,
ingénieur à Préverenges, et de Marie-Lise,
née Gagnebin.

MARIAGES. — 30 juin , Spazzafumo,
Luigi-Franco-Giuseppe, peintre en bâtiment
à Neuchâtel, et Kaufmann, Janine-Yvette
aux Geneveys-sur-Coffrane ; Kobel, Armin-
Erioh, assistant en sciences économiques, et
Sutter, Mireille, les deux à Neuchâtel.

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Gri-
sons : quelques éclaircies passagères pour-
raient apparaître sur l'ouest du plateau
et dans le Valais central, mais le plus
souvent, le ciel restera très nuageux ou
couvert, avec des précipitations interrait-
tentes (limite des chutes de neig.v 1700
à 2000 mètres.

Températures prévues : 7 à 13 degrés
en fin de nuit : 12 à 17 degrés l'après-
midi. Forts vents du nord-ouest en mon-
tagne.

Evolution ,. probable pour vendredi et sa-
medi. — Nord des Alpes : vendredi, fin
des précipitations et éclaircies à partir
de l'ouest Samedi, nébulosité encore assez
forte dans les Préalpes et les Alpes oren-
tales, temps ensoleillé ailleurs. "

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 30 juin.

Température : moyenne : 11,9 ; min. : 10,9 ;
max. : 13,0. Baromètre : moyenne : 720,4.
Eau tombée : 8,1. Vent dominant : di-
rection : ouest-sud-ouest ; force : faible à
modéré. Etat du ciel : couvert.

Niveau du lac du 30 juin à 6 h 45 429.27

Fr. 120 por millimètre de hauteur

(c) Lors de sa dernière assemblée annuelle
(32 membres présents) après les divers rap-
potrs (président, trésorier), les membres sui-
vants furent récompensés pour leur assidui-
té aux répétitions Mmes J. Girard , J. Bon-
dallaz, D. Lutz, M. Broyé, Mlle P. Broyé ,
MM. C. Vaucher, C. Jaccoud, J.-F. Vuille.
Le comité de la société est formé comme
suit : MM. A. Maire, président ; C. Vauch
vice-président ; R. Burgat 2me vioe-prési-
dent ; E. Maeder caissier ; P. Bondallaz, se-
crétaire pour la correspondance ; E. Broyé,
secrétaire pour les procès-verb aux ; D. Con
responsable du matériel assesseurs : MM.
Rochat et Rognon. Le directeur demeure M.
F. Fleury, dont les compétence sont appré -
ciées à leur juste valeur.

Au club d'accordéonistes
Helvétia

| HAUTERIVE

(c) Le Conseil général d'Hauterive a tenu ,
mardi, une séance de relevée au cours de
laquelle d'importants crédits ont été accep-
tés. Nous y reviendrons.

Séance du Conseil général

AUVERNIER

Mercredi matin , en arrivant au kiosque
de la gare du tram, la gérante constata
qu'une tentative de cambriolage avait eu
lieu. On s'en était pris au store. Heureuse-
ment, rien n'a été volé.

Tentative de cambriolage
au kiosque de la gare

CORCELLES - CORMONDRÈCHE

Le F.C. Corcelles - Cormondrèche a te-
nu son assemblée générale annuelle sous la
présidence de M. Willy Sauser et en pré-
sence de M. Louis Plancherel, conseiller
Communal et président d'honneur. Des dif-
férents rapports , il convient de souligner le
bon comportement de la première équipe en
championnat de 2me ligue et les louables
efforts de la seconde pour se maintenir en
3me ligue. La section junior, bien que mo-
deste, révèle la participation de près de 30
« juniors C » , DONT UNE DIZAINE NE T
peront au championnat que cette année du
fait de lur trop jeune âge. La caisse est
saine et les manifestations commémorant le
lOme anniversiare de la société, n'ont pas
trop wntamé les réserves financières. La sai-
son prochaine , l' accent sera mis sur la sec-
tion junior et la possibilité d'incorporer de
jeunes joueurs aux équipes actives.

Assemblée
du Football-club

CORTAILLOD

30 médailles récoltées

(c) Le C.E.P Cortaillod a participé au?
championnats romands d'athlétisme, à Genè-
ve. Les poulins de Meisterhans ont ramène
10 médailles d'or , 10 d'argent et 10 de bron-
ze.

Bornons-nous à citer ceux qui ont obtem:
un premier rang :

J. Toffolon , cadet A . 110 m haies ( f ina-
les) 16"8 l D. Matthey, cadet B. 600 m.
I'28"5 ; L. Deagostini , cadette B. 80 m
haies, 1.2"7 ; G. Gambarini. cadette B,
S00 m finales. 2'24"7 ; G. Girardin , cadet-
te A. 200 m finales , 27"0 ; C. Gehringer,
cadette A, 100 m haie , 17"8 ; C. Vuille.
minime A, 300 m finales , 39"9 ; C. Vuille
minime A, saut en longueur . 5,40 m c
Y. Vouga , minime A, 1000 m finale ,
2'5.V2.

Succès du CEP à Genève

Profondément touchée des nombreux
témoignages de sympathie reçus lors de
son grand deuil , la famille de

Madame Teresa BIANCHI
remercie toutes les personnes qui, par
leur présence, leurs fleurs et leurs mes-
sages, ont pris part à son épreuve, et
les prie de croire à sa vive gratitude.

Aarau, juillet 1971.

Très touch és des nombreux gestes de
sympathie et envois de fleurs reçus lors
du deuil qui a frappé notre famille, el
dans l'impossibilité de répondre personnel-
lement à chacun , nous prions les per-
sonnes qui nous ont entourés de croire
à notre profonde reconnaissance.
Maxime DOUSSE et famille
Colombier.

Profondément touchée des témoignages
(le sympathie et d'affection reçus lors de
son deuil , la famille de

Monsieur Henri BASSIN-.IOSS
remercie sincèrement toutes les personnes
qui ont pris part à sa douloureuse épreu-
ve, par leur présence ou leur message.

Elle les prie de trouver ici l'expression
de sa profonde reconnaissance.

Peseux, juin 1971.

t
Monsieur et Mid ame Léon Kern, i

Berne ;
Mademoiselle Jmy Weissenbach , è

Berne ;
Mademoiselle Suzanne Jordan ;
Madame Charles Jordan, ses enfants el

petits-enfants , en France et en Angleterre ;
les enfants et pelits-enfants de feu Mon-

sieur Bernard Jordan-Vielle ,
et les familles parentes et alliées,
ont la douleur cle faire part du décès de

Madame Bernard JORDAN
née Alite WEISSENBACH

leur chère sœur, belle-sœur, tante , grand-
tante et cousine, munie des sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Berne, le
vendredi 2 juillet , à 15 heures.

Messe à l'église Saint-Nicolas de Flue,
à Berne, à 14 h 15.

R. I. P.



AUX ANTIPODES: MONTALCHEZ ET MARIN-ÉPAGNIER
CENT VINGT ANS DE DÉMOGRAPHIE DANS LE CANTON

Le canton cle Neuchâtel , au temps des
romantiques en 1850 , avait une population
de 70.753 habitants .  En cent vingt ans,
elle a passe à 169.173, ce qui représente
une augmentat ion de 139 %, la moyenne
suisse étant de 162 % durant le même
laps de temps. ,

Certains cantons ont connu des augmen-
tations considérables : Bâle-Ville ( 691 %),
Genève (+ 417 %) ou Zurich (+ 342 %),
pour n 'en . citer que quelques-uns. C'est
évidemmenf Zurich, avec 1.107.788 habitants,
qui a le maillot jaune devant Berne qui
totalise 983.296 âmes, Vaud venant en
troisième position avec 511,851 habitants.
La population de la Suisse a passé, de
1850 à fin 1970, de 2.392.740 habitants
à 6.269.783 et accuse durant les dix
dernières années, une augmentation de
840.722 habitants , alors qu'en un demi-
siècl e (de 1850 à 1900) elle n 'augmenta
que de 922.703 habitants.

DE 309 A 19 %
Dans le canton, si l' on prend les cent

vingt ans qui séparent 1850 de 1970, on
constate tout d'abord que le district de
Neuchâtel fut  celui dont la population
enfla le plus, passant de 12.846 à 52.519.
soit une augmentat ion de 309 %. Suivenl
les districts de Boudrv (+ 197 %), de la
Chaux-de-Fonds (+ 193 %). du Val-de-Ruz
(+ 50 %), du Locle (+ 33 %), le district
du Val-de-Travers venant en queue du
peloton avec une augmentation de 19 %
seulement.

L'évolution des trois villes du canton
est aussi significative : Neuchâtel , 7901 ha-
bitants en 1850. 38.784 actuellement, soit
- 391 % : la Chaux-de-Fonds. 12.638 et
42.347 : + 325 % ; le Locle 8514 et 14.452 :
+ 70 %.

D'autres chiffres sont inquiétants et don-
nent une idée assez saisissante de la dé-
population de certaines campagnes dans
le canton de Neuchâtel notamment.

La commune qui enregistre la plus forte
diminut ion  en cent vingt ans est Mon-
talchez dont a population a perdu 203
habitants (— 6) %), suivie de la Chaux-
du-Milicu (—58 %), des Planchettes
(_ 57 %) , d'ErgolIon (- 54 %) des Bayards
(— 50 %), de h Côte-aux-Fées et du Pâ-
quier (— 4S %] des Verrières et de la
Sagne (— 45 %) de Villiers (—43 %), etc

A l'opposé, il y eut des croissances
extraordinaires qui son t , il faut le souli-
gner , le fait de ces dix dernières années ,
principalement en ce qui concerne les vil-
lages du Bas.

Marin-Epagnier, le champion cantonal ,
a vu sa populatbn grossir de 667 % depuis
1S50 (331 et 2540 habitants actuellement),
Hauterive a atteint 541 % d' augmentation ,
Bôle 389 %. Cornaux 132 et d' autres vil-
lages ont connu un essor — on pourrait
même dire un éclatement — assez sem-
blable , qui pos!, pour ces collectivités
des problèmes j ui, tout en étant bien
di f férents  de cetx qu 'ont à résoudre les
villages qui se neurent , n 'en revêtent pas
moins une grand; importance. Ne serait-

ce que sur le plan de l'équipement , des
services généraux, de l' urbanisme , de l'hy-
giène publique , etc.

LES DERNIERS DIX ANS
Si l' on ne s'en tient qu'à la dernière

décennie , on remarque, d'après les chiffres
publiés par la Confédération (*) que les
villes ont progressé dans les proportions
suivantes : Neuchâtel a gagné 5354 habi-
tants, la Chaux-de-Fonds 3441 et le Lo-
cle 690.

En pour-cent , dans les divers districts ,
ces dix ans se traduisent de la manière
suivante : Boudry + 32,1, Neuchâtel + 23,
Val-de-Ruz + 13,3, la Chaux-de-Fonds
+ 8,3, le Locle + 2,3, tandis que le Val-

dc-Travcrs a un taux négatif  de —3 ,2 %.
Marin-Epagnier reste en tête avec un

accroissement de 125,6 %, suivi de Cor-
naux 113,4, d 'Hautcrive 101 ,7, de Bôle
97,2, Cortaillod 73,2, Colombier 54,4, le
Landeron 41,8. Aux antipodes , on trouve
la Côte-aux-Fées — 2 2 %, les Bayards
— 21,2, les Planchettes — 18,7 , les Ver-
rières — 17,2, Villiers —17 , 1, Brot-Des-
sous —15,8, Montalchez et Saint-Sulpice
— 15,6, Noiraigue — 14,9, cle .

G. Mt

(*) « Population résidante des commu-
nes 1850-1970 » , 1er volume , 467me fasci-
cule du Bureau fédéral de statistique à

Berne.

Le comité de la Société des magistrats
et fonctionnaires de l'Etat de Neuchâtel ,
présidé par le juge P.-A. Rognon , de
la Chaux-de-Fonds, a siégé hier après-
midi  à Saint-Biaise.

A son ordre du jour , l ' impor tan t  pro-
blème ' de la revalorisation des t ra i tements
des fonctionnaires pendant devant  le Grand
conseih-ime commission ayant- été chargée
de se pencher sur les propositions du
Consei l d'Etat.

La société , qui groupe 700 membres,
fonctionnaires de l' adminis t ra t ion cantonale
pour la plupart , a pris acte du rapport
du gouvernement et s'est déclarée d'ac-
cord avec ses propositions qui correspon-
dent aux revendications du personnel.

N' ayant pas à in tervenir  dans le débat
de la commission ni du parlement , le
comité s'est borné à cela , en souhaitant
bien sûr que le projet de l 'Etat soit
accepte.

La revalorisation
des traitements des

fonctionnaires
cantonaux

«Radiographie » de Saint-biaise :
le village prépare l'an 2000

De notre correspondant :
Les membres du Conseil général étaient

récemment réunis pour prendre connais-
sance des plans d'inventaire et directeur
de la localité. Il convient , à ce propos ,
de rappeler que l' autori té  législative avait
voté, l' an dernier , un crédit de 170.001)
fr. pour faire établir le diagnostic de la
commune de Saint-Biaise et des projec-
tions dans l'avenir.

Les documents établis ont été présentes
par M. Robert Monnier , architecte-conseil
de la commune et M. Bouvier , architec-
te d' un bureau spécialisé dans les étu-
des d' urbanisme et d' aménagement du ter-
ritoire , de Neuchâtel.

L'inventaire est. en quelque sorte , une
radiographie de Saint-Biaise actuellement. Ce
vaste document analyse en profondeur la
s i tua t ion  géographique , l'évolution démogra-
phique et les équipements de la localité.
Il  contient  ce que chaque habitant sait
plus ou moins : Saint-Biaise, village bâti
sur une croupe jouit d'une bonne situation.
Il est coupé en trois secteurs par la N 5
et par la voie ferrée de la BN. On note
un passage forcé pour les voies de com-
munications : le carrefour du Terminus.
Quant aux équipements : terrains cle sports ,
écoles , églises, les auteurs du rapport es-
timent que le village n 'en manque point.
Le plan directeur est tourné vers le futur .
Les architectes consultés ont défini  les zo-
nes protégées : la côte de Chaumont, les
Roches de Châtoillon , le Loclat et ses
abords. Ils estiment encore que le vigno-
ble d'Egleri — le seul encore intact —
pourrai t  joui r  cle mesures de protection.

Mais la zone du vignoble devrait  s'ou-
vrir encore davantage à la construction
pour assurer une certaine rentabil i té aux
investissements communaux que sont l 'ins-

t a l l a t i on  des services industriels  et la pose
des canaux d'évacuation 'des eaux usées.

Un vaste quart ier , davantage même un
« nouveau Saint-Biaise > pourrait se déve-
lopper depuis la limite communale d'Hau-
tcrive proche du quartier de la Marnière
de cette dernière commune, sur les hauts,
entre la limite nord du vignoble et le pied
de Chaumont , en direction de Voëns. Ces
terres attribuées aujourd'hui encore à l' agri-
cul ture  permettraient la création d'une cité
de 10.000 habitants.

Le Plateau de Wavre dont la vocation
est agricole pourrait aussi , dans un ave-
nir plus ou moins éloigné, faciliter l'ex-
tension de la localité mais une entente
intercommunale est nécessaire entre les com-
munes qui se partagent ces terres , à sa-
voir Marin-Epagnier , Thielle-Wavre et Saint-
Biaise. Ajoutons aussi que l'Etat aura son
mot à dire face à ces éclatements possi-
bles de la localité.

Le plan directeur ne fait pas cas ni
de l'agriculture ni de la viticulture qui , il
y a peu , étaient les seules occupations de
tous les habitants.

En 1980, Saint-Biaise qui , aujourd 'hui ,
s'apprête à passer le cap des 3000 habi-
tants , en comptera peut-être 4000 et 10.000
en l' an 2000.

Tout cela est de la musique d' avenir
On ne saurait reprocher aux autorités de
se préoccuper de l' aménager. Mais cette
musique-là ne se jouera pas sans fausses
notes.

Le prochain pas que les autorités f ran-
chiront  sera l' acceptation d'un plan d'amé-
nagement inspiré du plan directeur. Il s'agi-
ra d'une étape importante  constituée avant
tout  par des décisions du Conseil général
qui déterminera quelles seront les nouvel-
les zones à bâtir  de la localité.

L'Armée du Salut inaugure la piscine
chauffée de sa Maison du Prébarreau

Une piscine
^ 

chauffée pour dix-sepf jeunes f illes, pensionnaires de l'Armée
du salut. En médaillon, Mme Evans coupe le ruban.

(Avipress - J.-P. Baillod)

On veut bien croire le commissaire an-
glais Evans , chef de l'Armée du Salut en
Suisse , quand il di t  qu 'en quarante-cinq ans
d'activité c'est bien la première fois qu 'il
inaugurait... une piscine ! C'était hier, dans
la propriété que l'Armée du Salut de Neu-
châtel met à la disposition de dix-sept
jeunes filles âgées de 15 à 20 ans , aux
Trois-Porlcs 31. Le premier à se jeter à
l'eau, chauffée à 22 degrés , fut le fils
du cap . Kuhn, peu après que la femme
du commissaire Evans eut coupé le ruban
du portillon d' accès.

En présence notamment  des représen-
tants de l'Etat , MM. Knut t i , secrétaire des
maisons d'enfants et d'alolescents du can-
ton et Pétrcmand , adjoint du directeur de
l 'Office des mineurs , la piscine cle la Mai-
son du Prébarreau venait d'être inaugurée
par quelques discours soulignés par les
accents musicaux cle la fanfare.

Le voisin , dira le col. Zahnd , secrétaire
de l'immobilier , avait une piscine dans son
jardin , pourquoi pas en donner une à nos
pensionnaires pour qu 'elles s'y ébattent en
été , se sont dit les responsables de l'Armée
du Salut. Ainsi fut fait : le devis était de
30.000 fr. mais comme les dépassements
de crédit sont choses courantes , ils n 'épar-
gneront  pas le maî t re  de l' ouvrage. Sa pis-
cine lui coûtera dix mil le  francs de plus !
Mais , nous avons des amis , ajouta tout

aussitôt l' orateur et , au nombre de ceux-ci ,
l'Etat.

Le commissaire Evans eut bien peur en
se dirigeant vers Neuchâtel : que les servi-
ces industriels aient coupé l'eau à la Mai-
son du Prébarreau pour non paiement de
facture et qu 'il ait fallu réquisitionner la
pluie pour remplir le bassin ! Au terme
d' une improvisation qui alliait l'humour à
la gentillesse , le chef de l'Armée du Salut
en Suisse souhaita aux jeunes filles du
soleil et de folles baignades.

Au début de la cérémonie, présidée par
le cap. Kuhn , la major Zimmermann , di-
rectrice de la maison , rappela que c'est
au commissaire Péan qu'est due l'idée de
cette réalisation que concrétisa le col.
Zahnd. Ce n 'est pas un simple trou avec
de l' eau dedans fera-t-elle remarquer , mais
une véritable piscine qui répond aux normes
les plus modernes : eau chauffée, filtrée ,
désinfectée et constamment renouvelée. Elle
a été construite à l'emplacement de la salla
de classe de l' ancien pensionnat Villa Belle
où séjournaient jadis les filles de riches
familles américaines. Telle quelle , cette pis-
cine, au nord de la maison , jouit d'un
ensoleillement total l' après-midi.

Nul doute que les jeunes pensionnaires
de la maison en apprécieront les agréments.

GMt

L'AVENIR APPARTIENT AUX GRANDES ENTREPRISES ET
AUX GROUPES PUISSANTS, A RAPPELÉ M. GÉRARD
BAUER LORS DE L'ASSEMBLÉE DE CHRONOS HOLDING

p- — ¦ —— 
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informations horlogères ——————^———————— ¦

Les difficultés avec lesquelles l'économie
mondiale a été confrontée au cours cle
l' année dernière ont eu également leur
répercussion sur les résultats de Chronos
Holding, société de participation dont le
but est de promouvoir la concentration
des entreprises horlogères , dont l'assemblée
générale des actionnaires s'est tenue à
Bienne sous la présidence cle M. Gérard
Bauer. Aux Etats-Unis , la vente des biens
de consommation durables a enregistré un
recul spectaculaire mais , à l'opposé, les
affaires en Extrême-Orient se sont déve-
loppées favorablemen t , compensant partiel-
lement les mauvaises performances enregis-
trées en Amérique du Nord. Quant à
l'Europe, la conjoncture a évolué diffé -
remment selon les marchés et parmi les
pays en bonne position , il fau t  citer la
Suisse et l'Allemagne fédérale , alors que
l'Espagne se situe à l'autre extrême.

Ici , l ' industr ie  horlogère suisse a pour-
suivi son effort d'intégration en vue de
regrouper ses forces. Tout au long de
l'année 1970, le mouvement de concentra-
tion a gagné en amplitude et en profon-
deur. Nombre d'industriels de la montre
cherchent à rallier un groupe ou un pôle
d'attraction existant ou en voie de déve-
loppement.

L'AVENIR APPARTIENT AUX GRANDS

Dans son allocution aux actionnaires,
M. Gérard F. Bauer , président du con-
seil d' adminis t ra t ion , a mis en évidence
les progrès récents faits par l'horlogerie
suisse en matière de concentration : élar-
gissement du groupe Gardé-Temps S.A.
par intégration des sociétés Invicta S.A.
et Sandoz S.A. ; agrandissement de la
SSIH par l'incorporation d'Economie Swiss
Time et création par l'ASUAG de General
Watch Holding. L'industrie horlogère est
donc engagée dans un processus de mu-
tation au travers duquel elle veut se don-
ner les instruments adéquats pour affron-
ter l' avenir avec des chances meilleures.
Seuls des groupes puissants pourront maî-
triser avec succès le développement , la
production et la vente de garde-temps
électroniques nouveaux ; seules de grandes
entreprises pourront acquérir des réseaux
de distribution à l'étranger.

L'orateur a enfin précisé la contribution
que Chronos Holding entend fournir à

ce processus de concentration ; il a axé
celle-ci autour  de trois moyens d' actions
principaux : les services de consultation
mis à la disposition des industriels horlo-
gers ; l' appui financier aux groupes horlo-
gers en voie de création ; enfin , la consti-
t u t i o n  au sein du holding cle nouvelles
concentrat ions.

Le rapport d' activité a été commente
par M. Jean Hegetschwcilcr. directeur et
administrateur ; celui-ci a mis en évidence,
à l ' actif de l' exercice 1970, les réalisations
suivantes :

Syneliron S.A. (fusion de Bore! , Cyma
et Doxa) dont Chronos Holding détient
la totali té du capital social , a connu en
1970 une année de prise de décisions
souvent d i f f i c i l e s , quelquefois même impo-
pulaires mais importantes et indispensables
à une amélioration générale du rendement
de l' entreprise , ainsi que cela est le cas
dans la plupart des concentrations lors
de leur formation. On peut citer notam-
ment la fermeture du centre de production
des fournitures du réveil , le regroupement
de la fabrication de la montre dans un
seul centre , la liquidation d'une succursale
étrangère déficitaire et la réduction du
personnel administratif  à tous les échelons
en raison d' une rat ionalisat ion poussée des
méthodes de t ravai l .  Le chiff re  d' affaires
de 1970 (18 ,3 mi l l ions  cle fr. contre 22,8
en 1969) a notamment souffert du conflit
israélo-arabe et de la situation économique
défavorable af fec tan t  plusieurs débouchés
impor tan t s  de Synchron S.A. Les perspecti-
ves pour 1971 sont plus encourageantes.

TOUJOURS LA SITUATION
AUX ÉTATS-UNIS

Saphir, dont Chronos Holding possède
un cinquième du capital social , contrôle
no tamment  Le Coultrc et Cie S.A. (le
Sentier), la Société de ventcsclcs produits
Jaeger - Le Coultre S.A. (Genève) la
manufac tu re  Favrc-Leuba S.A. (Pc t i t -Lan-
cy) et des sociétés cle d i s t r ibu t ion  à l ' é t ran-
ger. En 1970 , le chiffre d'affaires consolide
du groupe s'est élevé à 51, 1 mil l ions de
francs , soit une augmentation de 8,2 %
par rapport à 1969. Grâce à une pros-
pection intensive , les positions du groupe
sur les marches ont pu être renforcées ,
entre autres en Extrême-Orient.

Gruen Industries Inc., dont Chronos Hol-
ding détient  le cinquième environ des ac-
tions, est une entreprise de fabr ica t ion
et de dis t r ibut ion de montres dont le
siège social se trouve aux Eta ts -Unis  et
le centre de production à Bienne. Gruen
a réalisé du 1er avril 1970 au 31 mars
1971 un ch i f f r e  d' affaires de 9,6 mi l l i ons
de dollars contre 13 mi l l ions  au cours
de l ' exercice précédent. Les perspectives
pour 1971-1972 sont en améliorations.

GARDE-TEMPS : PRES DE QUATRE
MILLIONS DE MONTRES

ET MOUVEMENTS
En 1970, Chronos Holding a renforce

sa participation dans la Société des Garde-
Temps qui dispose d' un capital de 43,1
mil l ions de francs . Lors de l'exercice pré-
cédent , les trois entreprises Degoumois et
Cie S.A., fabrique des montres  Avia,  In -
vicia S.A. et Sandoz S.A. ont réalisé
leur intégration. Cette concentration est
l' aboutissement d'un processus entamé pat
l'acquisition , en 1968, d'un canal de dis t r i -
bution aux Etats-Unis , époque à laquelle
Chronos Holding a prêté son appui au
groupe en question. Dans sa nouvelle di-
mension , la Société des Garde-Temps pro-
duit et vend 3,85 mil l ions  cle montres
et de mouvements .  En 1970 , la société
a réalisé un c h i f f r e  d' affaires  consolidé
de 179 mi l l i ons  de francs. Le groupe
occupe 1500 personnes dans ses seize usi-
nes, en Suisse et à Chicago.

Enfin , Chronos Holding a par t ic ipe  pour
quelque 2 % au capital du groupe Movado-
Zenith-Mondia qui ,  en 1970 , a vu sou
chi f f re  d' affaires consolidé augmenter de
14 % et passer à plus cle 92 mi l l ions
de francs.

Le bilan de l' exercice 1970 fai t  ressor-
t i r  à l' ac t i f  une augmentat ion de t rois
millions de francs des comptes « part icipa-
tions » et « prêts et avances aux sociétés
aff i l iées » ; ces deux comptes totalisent en-
semble à f in  1970 un m o n t a n t  de 30
mi l l ions  de francs.  Le to ta l  des recettes
de l' exercice s'est élevé à 1.4 mi l l ion  de
francs, celui des dépenses à 1.07 mi l l ion
cle francs , laissant un bénéfice d' exploi-
tation de 330.000 fr. Ce bénéfice a été
affecté , en majeure partie, à l' a l imenta t ion
cle la « provision pour risques sur part i-
cipations • et , pour le reste , reporté à
compte nouveau.

Dédiions
du Conseil d'Etat

La chancellerie d'Eu nous communique
que, dans sa séance du 25 juin 1971, le
Conseil d'Etat a nomré :
• en qualité de pnfesseurs assistants à

l'Université de Neudâtei , MM. Michel
Aegerter, docteur es ciences, domicilié à
Bevaix ; Dominique Bvarger , docteur en
droit , domicilié à Neuhâtel ; André-Pierre
Gendre , docteur es Ittres , domicilié à
Hauterive ; Willy Matthy, docteur es scien-
ces, domicilié à la <haux-du-Milieu , et
Michel Romerio , doctet es sciences, do-
micilié à Boudry ; Il anommé :
• M. Jacques-André Gafner , domicil ié

à Dombrcsson , actuellement commis , aux
fonctions de secrétaire idjoint au bureau
des éditions , du matérielet des fournitures
scolaires ;
• au grade de lieutenpt d'infanterie , les

caporaux : Jean-Paul Gemiat , né en 1949,
au Locle ; Jean Kuczynsi, né en 1947, à
Neuchâtel ; Jean-Philipp Sandoz-dit-Bra-
gard , né en 1949, à Nuchâtel ; Clément
Zill , né en 1948, à la Chux-du-Milicu.

F. H. : une nouvelle revue
succède au « petit livre rouge »

Jusqu 'à maintenant, la Fédération hor-
logère informai t  ses membres, les in-
téressés cle la branche et de l' extérieur ,
la presse et le public , par le canal
de « FH-Informat ions  ». En outre , une
matière plus spécifique , de caractère
interne, étai t  diffusée à ses membres
au moyen du « Bul le t in  vert ». Les cho-
ses vont changer. Une nouvelle for-
mule a été mise sur pied cl proposée
aux organes statutaires, formule qui de-
v rai t  être mieux adaptée pour tous ceux
qui , de près ou de loin ,  sont en rapport
avec les problèmes de l 'horlogerie.  Ainsi ,
la livraison de mai- juin  de « FH-Infor-
mations » constitue le dernier spécimen
d' une longue série qui a débuté voici
14 ans. Il s'est scindé en deux organes
bien dist incts : l' un à l' usage exclusif
des membres, l' autre bien vaulgarisé
à destination de l' extérieur. Pour des
besoins d' efficacité , la première des
deux publicat ions paraî tra à un ry thme
bimensuel .  Elle devrai t  consti tuer l'ins-
trumen t pra t ique  d' une pol i t ique  d ' in-
format ion  axée sur le service aux adhé-
rents .  L' autre  cons t i tue  une  réf lexion
tr imestr iel le  sur les événements de toutes
sortes qui ont  j a l o n n é  le monde hor-
loger au sens large.

Il  s'ag it respectivement du « Bul le t in
FH », à l' usage des fabricants , et de
« FH-Informations » nouveau style pour
le public et les intéressés. Le premier
nommé remplace, en même temps que

0 Voir aussi en page « Bienne-Jura » :
« Une question de savoir-faire... »

# EN PAGE MONTAGNES : l'industrie
franc-comtoise cherche des débouchés en Suisse

ce qu 'il  conserve du défunt  « petit livre
rouge ». la publication de caractère ad-
minis t ra t i f  dite « Bulletin vert » dont la
matière a été incorporée aux pages
du nouveau venu. Le second organe
prend de la hauteur. En même temps
qu 'il analyse l'événement horloger dans
ses implications économiques, politiques
ou autres , il adapte son contenu aux
besoins d' un large public qu 'il veut
informer  de façon sereine.

Cette mutation s'inscrit donc dans
une double évolution.  D'une part , l'épo-
que requiert une spécificité plus grande
de l' information ; de l' autre , l' organisa-
tion de services qu 'est devenue la FH
ne pouvait qu 'inciter ses responsables
à assurer à ses membres une infor-
mation utilisable rapidement , acheminée
dans un minimum de temps, inédite ,
sûre et bien synthétisée. Par le biais
des nombreuses antennes que constituent
ses centres à l'étranger, elle peut , et
elle pourra de mieux en mieux à l' ave-
ni r , garant i r  à ses adhérents tous les
avantages d' un service de presse spé-
cialisé clans les problèmes de la bran-
che. Les vacances horlogères marque-
ront le début de cette innovation , et
la Fédération horlogère espère, au tra-
vers des nouveaux organes qu 'elle s'est
donnée , raffermir  encore les liens qui
l' attachent aux représentants du produit
terminé , cle la branche, de la presse
et du public.

Le Conseil fédéral a pprouvé l'ordon-
nance concernant les disjets francs fédé-
raux où la chasse sera iierdite entre 1971
et 1976, annonce un ciimuniqué. Cette
ordonnance prévoit la crltion de nouvel-
les réserves fédérales d'ute surface totale
d' environ 120 km2 , notmment (et pour
la première fois) dans 1 Jura vaudois
(les Bimis, les Ciernes-Piat et le Noir-
mont) ; neuchâtelois (Creuidu-Van) et ber-
nois (Combe-Grède).

Réd. —¦ Nous avons jis contact hier
soir avec M. Archibald luartier, inspec-
teur cantonal de la chasà et de la pê-
che, qui a bien voulu noi fournir quel-
ques précisions complémentires. La réser-
ve du Creux-du-Van existe epuis une quin-
zaine d'années et l'inspectrat neuchâtelois
a demandé au Conseil fdéral un ban
fédéral afin que la zone bit entièrement
protégée. Ceci permettra au tanton de Neu-
châtel d' obtenir une aide e la Confédé-
ration en ce qui concerne! la surveillance.
D'autre part , la réserve état mise à ban ,
plus aucun tir militairl ne pourra
avoir lieu dans les parages De telles ré-
serves fédérales n 'existaient ju squ'alors que
dans les Alpes.

La résffve
du Creux-ju-Van

devient undistric!
franc fêlerai
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Fausse manoeuvre
# ALORS qu 'ille circulait au vo-

lant d' une voitun hier à 18 h rue
Charles-Edouard àuillaumc , Mme M.
M., de Colombie! changea subitement
de direction peu avant l'intersection
avec la rue Piere-à-Mazel. Au cours
de cette manœuvre, l'avant de son vé-
hicule heurta  l' aili avant gauche d'une
automobile conduie par M. M.B., do-
micilié à Préverengs, qui dépassait une
première voiture ptr la droite. Pas de
blessé. Dégâts.

Route coupée
• UN AUTOMOBILISTE neuchâte-

lois , M. G.T., ciculait hier à 19 h
50 chemin de la 'errière en direction
ouest. A l'intersectiin avec la rue Jean-
de-la-Grange, son vhicule coupa la rou-
te à l'automobile cinduite par M. F.L.,
de Neuchâtel. Pas de blessé. Dégâts.

MORT DES COSMONAUTES SOVIETIQUES :
CE QU'EN PENSENT LES NEUCHATELOIS

C'est avec s tupeur  que les Neuchâ-
telois ont appris hier la mort  des
cosmonautes soviétiques. Surprise d' au-
tant plus grande que le retour , prévu
pour aujourd 'hui au plus tard , semblait
avoir été reconduit  au 6 ju i l le t .  Hier ,
peu avant minu i t , tout  semblait bien
aller.  La liaison radio fu t  interrompue
mais c'était normal  puisque la cabine
allait opérer sa rentrée clans l' atmo-
sphère. L'atterrissage se déroule dans
des condit ions idéales cle précision et
lorsque l'équipe d' accueil ouvre l'écou-
tillc, elle découvre le drame. Les cos-
monautes ont cessé de vivre .

L' agence Tass étant très avare de
rensei gnements , on en est réduit aux
hypothèses. La « fenêtre . a-t-elle été
mal calculée ? Y a- t - i l  eu défectuosité
dans le système d' a l imenta t ion  en oxy-
gène 1 La pesanteur  a- l-cl lc  tué les
trois hommes ? Quoi qu 'il en soit , quel-
que chose de très grave a dû se
produire puisque , bien qu 'étant de cons-
t i t u t i on  physi que d i f fé ren tes , les trois
hommes sont morts.

Ainsi, le plus long vol d'une cabine
spat ia le  s'est achevé tragiquement par
la mort de trois hommes de sciences
et pères de famille.  Après Kamarov ,
les Américains  Grissom , White et
Schaffee. le progrès s'est accompagné
une fois cle plus d' un dou loureux  sacri-
fice. Ce lourd t r i b u t  payé à la science
scra-t-i l  vain ? La mort de Dobrovlski ,
Volkov cl Palzaicv sera-l-cl lc i n u t i l e ?
Fau t - i l  considérer ce drame comme un

fa i t  divers semblable à la mort d'un
pionnier de l' aviation en 1910 ?

Autant  cle questions qu 'il nous a
paru opportun de poser à quelques
Neuchâtelois hier après-midi au cours
d' une enquête-flash menée en ville et
dans les districts avoisinants. Si quel-
ques réponses témoignent parfois d'un
certain égoïsme ou d'un manque d'in-
formation et d'intérêt , prises dans leur
ensemble , elles montrent que les Neu-
châtelois font  souvent preuve d'un pro-
fond sens cle l 'humain et des réalités.

Mme Eliane Limier , Couvet.
J' ignorais cet accident , mais je pense

qu 'il f au t  poursuivre ce genre d' expé-
rience. Ce n 'est pas parce que des
centaines cle gens meurent sur les rou-
les que nous refusons de monter  à
bord d' une voiture. Et puis , les pre-
mières répercussions positives de la re-
cherche spat ia le  se font  déj à sent i r
dans l ' indus t r ie .  Le progrès ne doit
pas s'arrêter.  Malgré ce drame.

Mme Hélène Brunner, Dombresson.
Il n 'y a pas de progrès possible

sans vict ime.  C'est l 'impitoyable rançon
tic la science qui , malheureusement  pour
ces trois  hommes, ne peut aller de
l' avan t  sans sacrifice.

M. Jules Puthod , Neuchâtel.
C'est un accident terrible mais  il

est dû à la f a t a l i t é .  On ne peut  pas
arrêter  le progrès Un regret cepen- ,
dsnl  : pourquoi sacr i f ic- t -on autant
d'argent au domaine cle l' espace alors

qu 'on fait si peu pour la race hu-
maine ? Pensez seulement au Pakistan !

M. Pierre Gacond, Neuchâtel.
Tout ça. c'est pour la gloriole. Des

morts inuti les , rien d'autre !

Mme Jeanine Moulin , Boudry.
C'est dramatique , mais il faut pour-

suivre la recherche. Je suis certaine
que de tels sacrifices ne seront pas
vains.

M. Jean Franc, Cernier.
I l  f au t  supprimer tout cela. C'est

bien joli d' a l ler  là- haut  mais quand
je vois la misère qui sévit sur le
monde , j 'estime que l'on ferait mieux
d' arrêter  ce genre d'expérience qui en-
gloutit des sommes faramineuses. Ces
cosmonautes sont morts pour rien et
je suis convaincu que si tous les mil-
lions qui  partent  en fumée dans l' es-
pace étaient  consacrés aux malheureux ,
il y aura i t  presque de quoi supprimer
la misère sur cette terre. Et les sai-
sons seraient peut-être moins désordon-
nées...

Mme Marie-Louis Blésy, Cernier.
Cel accident pourrait bien faire ré-

fléchir les fu turs  cosmonautes avant
qu 'ils m e t t e n t  le pied dans une cabi-
ne , surtout s'ils sont mariés et pères
de famil le  11 me semble que c'est
de l' argent mal placé car la science
est une a ime  à double tranchant.  Qui
peut tuer.

Propos recueillis par P. Le.

Faites confiance au droguiste ! C'était ,
hier , le slogan des élèves de l'Ecole
suisse de droguerie qui , au terme de
leur cours complémentaire , manifesta ient

joyeusement en début d' après-midi, pla-
ce Pury, le tout illustré de quelques
tableaux vivants .  Ici , comment chan-
ger les langes de bébé I

Joyeuse fin d'année à la Droga

Hôtes de marque à Nods
11 y a quelques jours , une t rentaine de

part icipants  au cours du service de la
coopération technique , qu i  avait lieu à Ma-
colin et au nombre desquels se trouvaient
plusieurs étrangers dont un habitant  du
Népal et un du Pérou , se sont déplacés à
Nods où le député-maire, M. Fernand Rol-
lier , donna des explications détaillées sur le
développement du village qui , en cinquante
ans, a perdu plus de la moitié de ses habi-
tants , mais qui , aujourd 'hui , grâce au tou-
risme, se développe d'intéressante manière.
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^Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4

| Neuchâtel ;
Téléphone (038) 25 65 01

Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public

de 8 heures à midi et da 13 h 45

à 18 h 10, sauf la samedi. 

Tous nos bureaux peuvent être atteints
j par téléphone de 7 h 30 à 12 heures

et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est

' ouverte, du dimanche au vendredi soir
de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction
répond ensuite aux appels jusqu'à

| 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à

| 17 heures peuvent paraître le surlen-
demain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parvenir
à notre bureau le vendredi avant 9

] heures et les petites annonces, le ven-
\ dredi également avant 11 heures. Pour

le mardi , le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
\ et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
! mortuaires sont reçus à notre bureau

jusqu 'à 18 heures ; dès ce moment
et jusqu'à 23 heures, ils peuvent être
glissés dans la boîte aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice

I 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 mil-

i limètres et de 50 millimètres pour
f les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE

? 1 an 6 mol3 3 mois 1 mois
64.— 33.50 17.50 6.50

ÉTRANGER
> Tarif variable selon les pays, se ren-

seigner à notre bureau

Tarif de la publicité
ANNONCES : 44 c. le mm, min. 25

; mm. — Annonces locales, 34 c. le mm,
min. 25 mm. — Avis tardifs et récla-

j mes urgentes, Fr: 2.20 le mm. — Ré-
clames, Fr. 1.50.— Naissances, mortu-

j aires, 70 c. le mm. — Petites annon-
ces non commerciales, 30 c. le mot,

I min. 10 mots.
? Pour les annonces de provenance
[ extra-cantonale :
j Annonces Suisses S.A., « ASSA » i

agence de publicité, Aarau, Bâle, Bel-
linzone, Berne, Bienne, Fribourg,
Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne,

i Lugano, Neuchâtel, Saint-Gall, Schaff-
house, Sierre, Sion, Winterthour ,

Zurich

DÉLAIS POUR LES
] CHANGEMENTS D'ADRESSE

(minimum 1 semaine)
la veille avant 8 h 15

Pour le lundi : le vendredi
avant 8 h 15

Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger :• frais de

port en plus.

»K ^SteBga8MppMM'1̂ tafc-_. 
^

Je cherche

terrains
pour locatifs dans
la région du
Vignoble.
Faire offres
détaillées écrites à
J.-P. Horni, arch.
Pierre-Grise 18
2300 La
Chaux-de-Fonds.

Office des faillites du Locle

Enchères définitives
d'immeubles
Le mercredi 7 juillet 1971, à 14 h 30,
à l'hôtel judiciaire, Grand-Rue 11, au
Locle (salle du Tribunal, 1er étage),
l'Office des faillites soussigné vendra
par voie d'enchères publiques l'immeu-
ble sis rue de l'Avenir 17, au Locle,
dépendant de la masse en faillite de la
succession répudiée et insolvable de
Marcel Louis HUMBERT-DROZ-LAURENT,
quand vivait, doreur indépendant, au
Locle :

CADASTRE DU LOCLE
Atticle 1980, plan fol. 60 Nos 61, 133,
134, 135, bâtiment, jardin, dépendances
de 325 m2.
Estimation cadastrale : Fr. 70.000.—
Assurance incendie :

Fr. 145.000.— + 75 %
Estimation officielle : Fr. 145.000.—
Les conditions de vente, l'état des
charges, l'extrait du Registre foncier et
le rapport de l'expert peuvent être
consultés au bureau de l'Office des
faillites.
La vente sera définitive et l'adjudication
prononcée en faveur du plus offrant
et dernier enchérisseur.
Les enchérisseurs devront se munir
d'un acte d'état civil ou, pour les
sociétés, d'un extrait du Registre du
commerce. Les intéressés sont rendus
attentifs sur l'arrêté fédéral du 23
mars 1961-30 septembre 1965, instituant
le régime de l'autorisation pour l'acqui-
sition d'immeubles par des personnes
domiciliées ou ayant leur siège à
l'étranger.
L'immeuble pourra être visité le jeu-
di 1er juillet 1971, de 14 à 16 heures.
Le Locle, le 16 juin 1971.

OFFICE DES FAILLITES
LE LOCLE

A vendre,
à Neuchâtel-vllle, nord-est, dans
situation tranquille et ensoleillée,
avec vue imprenable, la dernière

SU PERBE VILLA
TERRASSE

neuve, de 5 % chambres avec tout
confort et vastes dépendances.
Fr. 205.000.—.
Nécessaire pour traiter :
Fr. 60.000.—.

E. SCHAFEITEL,
gérance, Vy-d'Etra 35, Neuchâtel.

A vendre, en Gruyère

petite maison
de style

à rénover.
Eventuellement, on céderait les
meubles anciens.
Tél. (029) 2 70 79, dès 19 h 30.

A vendre, au port de Serrières :

CHALET
bien aménagé.

GLISSEUR
en acajou, état de neuf, godilles John-
son 33 CV et 6 CV, le tout 15.000 fr.
comptant.
Adresser offres écrites à MN 1522 au
bureau du journal.

A vendre

immeiie
au centre de la
ville, près de la
place Pury.
Adresser offres
écrites à Hl 1517 au
bureau du journal.

1î" Enfin! ave© B^TîS?
achetez votre appartement
en payant votre loyer

¦TBTBKntHKOIX3K&3f!S!cV3Dï7rroa&ZlVIEnESaanBX^

OBTÎ" «GORG5ER»¦ W lui

Résidence Tronchet / GORGIER (NE)
Vue panoramique sur les Alpes et le lac.

3 pièces dès Fr. 82.000.—
\ 5 pièces dès Fr. 116.000. —

Boxes individuels.
A 20 minutes de voiture de Neuchâtel et Yverdon.
Communications: Gare CFF. Autobus . „. 

BiaisB . PAT
Renseignements auprès de: Chemin des Perrlères
COMINA NOBILE S.A. PAT Immeuble A/3» étage
18, rue de la Gare 39, rue Pelllonnex ST-BLAISE
2024 SAINT-AUBIN 1225 CHÊNE-BOURG Tél. 038/33 34 34
Tél. 038/5527 2.7 Tél. 022/358600 Mercredi et jeudi

iimwiwim ri i m iiiMi uni— ¦IMIIIIIIIIIIWIIII IBI— I m mu ¦ iiini i n iiiinii IH !¦¦¦»¦ m i nui

Résidence L'ORÉE PAT '' ^̂ ^̂ ^̂̂̂̂ ^̂ ^
6/8 les petits Esserts CUGY (VD) f̂egS5,*" -î5F*u,-~*
Dans le calme de la forêt et des champs, mais à 8 km. du centre de

1 ; Lausanne I
3 pièces surface nette 73 ma dès Fr. 93.000. — \
4 pièces surface nette 92 m* dès Fr. 119.000. — /avec box fermé.

" 5 pièces surface nette 102 m» dès Fr. 135.000. — )
communication : Trolleybus n° 20
Renseignements auprès de: Sur place:

£ Domus Immobilière Appartement pilote
PAT et Financière S.A. téL 021/912169
39, rue Pelllonnex 14, avenue d'Ouchy vendredi 8.30 - 12.00 h
1226 CHÊNE-BOURG 1000 LAUSANNE 14.00 - 18.00 h
téL 022/358600 tél. 021/2683 26 samedi 8.30 - 12.00 h

14.00 - 18.00 h

DEMANDE D'INFORMATIONS N0M 
i retourner à l'agent PAT pour l'Immeuble concerné, ou à PAT, PRÉNOM- 

, Chêne-Bourg / GE —.—-
Veuillez me faire parvenir, san3 engagement, Ie3 Informations relatives '

t PAT...™ L. ADRES3E:- 
Onscriro la liau do l'Immeuble chotaO FANN1 VILLEl„ - _ TEL*™ —

P50ÇT «ST-BLAISE»
i1 . i ' i .¦ '.in ... ir.r.TrffTT»?.i.L-.i> :Ui.Liiiut.i.ii .|i..i .... .i. .. .ij!i'!|i:. !j-:iii-i,' -i T.-T'1...¦• i . . . i .i: ! i,.: i :..j|_v.in I'HI :: < -i—i—i—i—>—j wst

••¦¦¦ v : i"" i —1.~: v.Li"'ï' ....». .!-»4.,'-T. i jgBgn '. -. :yy  -M-y-v '-ni : , ,ii,:rri ., ' ..rrrr*?:̂,, .;j :,S. ;!̂ ĝ -,:.u:-ul:..l-.ll -
^

SÏÏTMÂIGROGE - PAT A-E Chemin de la Perrière, St-Blaise (NE)
A 10 MINUTES DU CENTRE DE NEUCHÂTEL - Vue sur le lac et les Alpes

1ère étape A/B/C 2ème étape D/E
2 pièces dès Fr. 73.500.- 3 pièces dès Fr. 103.000.-
3 pièces dès Fr. 85.000.- 4 pièces dès Fr. 117.000.-
4 pièces dès Fr. 96.500.- 4/5 pièces dès Fr. 134.000. -
5 pièces dès Fr. 118.000.- 5 pièces dès Fr. 140.000.-

Parklng souterrain - Communications: Me FRANÇOIS CARTIER
Gare CFF-Trolleybus Renseignements auprès de: 6, rue du Concert

2000 NEUCHATEL
: Entreprise PIZZERA Me BERNARD CARTIER Tél. 038/2512 55

Rochettes 19 1, rue A.-Bachelln n F BERTHOUD
2017 BOUDRY 2074 MARIN Transactions
Tél. 038 / 421717 Tél. 038 / 33 3515 Immobilières
Sur place: PAT et Gérances
APPARTEMENT PILOTE 39. rue Peillonnex 9, Epancheurs
36, chemin des Perrlères 1225 CHÊNE-BOURG 2000 NEUCHÂTEL
Tél. 038 / 33 34 34 Tél. 022/35 86 00 Tél. 038/24 13 41

F̂ mr « YVERDON »

Rue des Moulins (Pré du Canal)
A cinq minutes du centre. 

BC^T -̂̂

2 pièces 51 mz dès Fr. 65.400.- M^^S^Ss f̂e
! 3 1/2 pièces 81 rr\2 dès Fr. 101.200.- WÂ~~~~~. 5|B*SSS
i 4 1/2 pièces 96 m= dès Fr. 117.400.- fffû- |̂ 9q^̂Avec parking extérieur Ww-~̂ - B

~
Ë~5 -̂8&S§l

Renseignements: CJK-± ¦ ¦ BT'RiBBSsë'
39, rue Peillonnex Sv5 — ̂ -5-JBBSSJfifii
1225 CHêNE-BOURG %e$ * BB (¦ •¦¦Sa022/35 86 00 ig * : -E5-SBBEBH

pSL̂ J5._BSSMl]
Soeco Lausanne SA Sur chantier: w2iS5" '" BMS BS
Avenue de la Gare 45 Chaque mardi Jfcfli1001 LAUSANNE Service des ventes PkTgSgykP/»̂ 5'.̂ EBP.a—L f̂Jd

A VENDRE i

MARIN i
dans la zone résidentielle des Sugiez $%

1 APPARTEMENT i
tout confort, de 3 % pièces dans Immeuble de 6 logements Kgj

1 box dans garage souterrain et place de parc. ;<;;fe

Cuisine de luxe entièrement équipée. K?j

Cheminée de salon. &m

Ascenseur. Qft

Cave. &J

Financement assuré : 70 % j|^
Entrée en jouissance : 1er mars 1972 î jj

Pour traiter : ou Maître Bernard CARTIER, ÏM
S. FACCHINETTI S.A., notaire, 

l
0±

Gouttes-d'Or 78 rue de la Gare 11 i§Éj
2000 Neuchâtel 2074 Marin jfoj
Tél. (038) 25 30 23 Tél. (038) 33 3515. ||j

À LOUER A CERNIER
Pour le 1er septembre, logement 2 cham-
bres sans confort. Pour le 1er novembre,
logement 2 chambres avec central général.
S'adresser à Ch. Wuthier , notaire , à Cer-
nier , tél. (038) 53 23 78.

de langue maternelle française avec no-
tions d'allemand.
Entrée immédiate ou à convenir.

Nous offrons :
— travail varié et indépendant
— avantages sociaux
— semaine de 5 jours
— cantine

Ecrire ou téléphoner à
ACIERS PHENIX S.A.
Schlieren-Zurich
Tél. (01) 98 85 85.

_______ I
WtA i i '\ ÏTO7H3TÎIEI -
Nous cherchons pour notre bureau de vente

unte) jeune employé (e)
commercial (e)

Entreprise à Saint-Biaise cherche,
pour entrée immédiate ou à
convenir ,

mécanicien de précision
capable de diriger, de façon
indépendante, un atelier de 5 à
8 personnes, après période de
mise au courant. Possibilité de
se créer une situation intéres-
sante.

Prendre contact pendant les heu-
res de bureau par téléphone au
No (038) 24 37 91.

Nous cherchons
pour notre commerce de produits
laitiers en gros, un

collaborateur
consciencieux, sachant travailler
seul. Nous offrons salaire adéquat,
bonne atmosphère st prestations
sociales progressive).
Entrée à convenir.

Faire offres sous chiffres SA
3314 B, aux Annonces Suisses S.A.
case postale, 3001 Berne.

Nous cherchons
pour notre départtment moulage

UN OUVRIER
capable de travailler seul.
Bonne rémunératioi.
Tél. (038) 25 81 17.

Les restaurants BbAULAC,
1re classe, cherchent

sommelierlëre)
Tél. 24 42 42 ou si présenter.

A LOUER
rural, partiellement de construction récente.
Conviendrait comme entrepôt.
Possibilité de modifier les lieux suivant
l'emploi. Surface utile : deux niveaux d'en-

' viron 350 m2 chacun.
S'adresser à Louis Murîset-Ftepond, - '¦
Ville 31, 2525 le Landeron,
tél. (038) 51 24 66, entre 11 et 12 heures,
ou le soir.

Occasion exceptionnelle.

A VENDRE
près de Sainte-Croix - Les Rasses (à Bullet, alti-

i tude 1200 m) splendide '

VILLA - CHALET
habitable hiver comme été, de 221 m2 (1370 m3) i
avec 2816 rn2 de terrain plat attenant. Construc-

' tion très soignée de 1962 sur 2 étages. Rez :
grand living, salon avec cheminée, salle à man-
ger, cuisine ultra-moderne ; 1er étage : 5 chambres
à coucher avec lavabos individuels, bains, W.-C,
2 garages, salle de jeux à terminer ; chauffage
mazout, eau chaude générale, terrasse de 72 m2.
Eau sous pression ; téléphone ; électricité 220-
380 V.
Situation unique (propriété entourée de terrains
non constructibles) ; tranquilité absolue ; beaux
arbres ; vue très étendue sur le Plateau et les
Alpes. Excellent accès ouvert toute l'année, Ski-
lifts et piscines à proximité.
Prix : Fr. 330.000.—.
Renseignements : ÉTUDE DU NOTAIRE SERVIEN,

j Yverdon. , ,

3 pièces
à louer à Concise.
Appartement entièrement remis à
neuf, tout confort.
Fr. 410.— par mois, tout compris.

RÉGIES JEAN BRUNETTO,
rue de Bourg 33, Lausanne.
Tél. 22 27 62.

RUE DES CHARMILLES 13
YVERDON
A louer, tout de suite ou à con-
venir, dans immeuble neuf tout
confort : j

appartement de 31/2 pièces
en duplex Fr. 430.—

appartement de 4 pièces |
en duplex Fr. 485.—

charges comprises.
Frigo, machine à laver la vais-
selle, machine à laver automati-
que dans l'immeuble.

Gérance Charles DECKER,
Plaine 38, 1401 Yverdon.
Tél. (024) 2 49 41 - 42.

MmHBTMHMHMHMHH

A louer pour le 1er octobre,

café - restaurant National
à Courtételle, en bordure de route cantonale.

Grand parc à voitures et verger ombragé.

Etablissement entièrement rénové comprenant : salle de
débit, 50 personnes ; petite salle à manger, 30 person-
nes ; grande salle pour noces et banquets ; cuisine avec
agencement complet , 5 chambres.

Chauffage central général.

Prix de location intéressant pour personne sérieuse et
capable en cuisine. Pour tous renseignements, téléphoner
au (032) 91 32 32.

On cherche pour date à convenir une WS
f p!

employée de bureau i
Sa

connaissant la sténodactylo, contact avec la clien- p*
tèle, ambiance de travail agréable. K̂ jj i

Adresser offres écrites, avec curriculun vitae, sous f*5
chiffres BC 1510 au bureau du journal. Ëg,

i Brasserie du Caidinal S.A.
Si Entrepôt de Neuchâtel cherche

I CHAUFFEUR
I POIDS LOURD
ifi Semaine de 5 jours. Horaire régulier Salaire inté-
lE ressant. Prestations sociales d'une grande entre-
¦ËB prise.

BPS
wt Se présenter ou téléphoner à la Direction régio-
S nale de Neuchâtel, Crêt-Taconist 14.
£? Tél. (038) 2511 04.

HAEFLIGER & lj|C
KAESER S.A. H
cherche, pour entrée immédiate (u à convenir,

UN VENDEUR -
QUINCAILLIER
ou une personne ayant des coniaissances dans
la branche.

Faire offres rue du Seyon 6
2001 Neuchâtel - Tél. 21 11 21.

I

3SCONA

Appartements
de vacances
à louer, 2 à 5 lits , encore libres à par-
tir du 7 août. Jardin, 200 m du lac.
Tél. (093) 2 27 54.

Studio a louer
aux Poudrières 43,
à demoiselle ou dame seule.
Libre le 24 août 1971.
Loyer mensuel : Fr. 350.—,
tout compris.
Etude Wavre , notaires, '
tél. (038) 2510 63.

A louer à
Cormondrèche, dès
le 24 juillet 1971,

STUDIO
non meublé, tout
confort , avec douche
et cuisinette,
loyer : 210 fr.
plus charges.
Adresser offres
sous chiffres
CD 1512 au
bureau du journal.

Montezillon
Montmollin

Particulier cherche à louer ou à J
acheter : |

• un appartement de 2 à 3 I
pièces £

• un chalet habitable toute 1
l'année I

• terrain à bâtir pour petite j
maison. |

Faire offres sous chiffres |
P 900.184 N à Publicitas S.A., 1
2000 Neuchâtel. |

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Nous cherchons
à louer
garage,
entrepôt,
ou grande
cave
d'accès facile, à
proximité du t
Pavillon des |
Falaises.
Pnere de téléphoner |
le matin
au 25 84 98. jj

A louer à
Cortaillod,
Polonais 16,

appartement
de 4 pièces
2me étage, 450 fr.
charges non
comprises.

Tél. 42 19 34.

Directeur cherche à l'ouest de î
Neuchâtel j

appartement l
de 4-5 pièces j

confort libre tout de suite. |
Tél. (032) 3 93 08. |

ÉCRITEAUX en vente au bureau du journal



Vous remboursez un prêt comptant de fr. 2000.- en 21 versements mensuels
de fr.107.20 par exemple. Vous fixez vous même le montant

et le nombre de mensualités. L'intérêt et les frais sont compris
dans les mensualités.

2000e- El
prêtcomptant

I Nom: 15 p Je m'intéresse à un prêt 2 [
I „ comptant^ et désire

Adresse: recevoir la documen-
tation par retour du courrier. |, . . .1

Veuillez découper et adresser ce talon-réponse à la Banque
Populaire Suisse, Centrale PrC, Case postale 3000 Berne 23.

Banque Populaire Suisse

^¦???????????????????????????^i i\ Jîleuules; be stpïe \
? (copies d'ancien, travail artisanal) Y

? HL- t

A 1 commode Louis XIV bois de violette 4200.— 4
I 1 commode Louis XV bois de rose marqueté 2250.— 4>
Y 1 commode Louis XVI acajou 1730.— 4
X 1 bureau Louis XVI acajou, dessus cuir 1690.— 4
Y 1 bureau Louis XIII noyer 2145.— 4
Y 1 bureau Louis XVI noyer, dessus cuir 1700.— •
Y 1 poudreuse Directoire 885.— A
f 1 poudreuse Louis XVI marquetée 1450.— 4

Y 1 bonheur-du-jour 950.— $
Y 1 secrétaire Louis XV ty

marqueté pointes de diamant 2300.— ?
? 1 buffet italien (à restaurer), 180 cm 600.— X
? 1 meuble TV anglais acajou 930.— A
4 1 semainier marqueté , traité ancien 957.— Y
Y 1 guéridon Louis XVI dessus marbre 840.— X
f 1 table bouillotte 720.— T
4 1 guéridon Louis XVI acajou, dessus cuir 390.— T
4 1 table de jeu marquetée 1400.— ?
4 1 guéridon chinois 1200.— Y
4 1 lit de repos Louis XVI 1885.— Y
A 1 canapé, 2 bergères Louis XVI laqués 4092.—
& 1 paire de cabriolets Louis XV 1454.— 4
A 1 paire de petits fauteuils Chippendale 1252.— 4
? 1 paire de bergères Directoire 2055.— 4
A 1 paire de bergères Louis XVI 2648.— 4
A 1 salle à manger Louis XVI acajou 8100.— 4
À 1 série de lits Louis XV à partir de 800.— 4

t

\ M forint \
\ tapissier \
A maître tapissier décorateur 4

JChavannes 12 Neuchâtel 025 43 184

Sous
le charme
des,

"shortilèges"... ̂ *̂ -§»
\naire. Irrésistibles en diable, séducteurs et charmeurs, comme cet
\ensemble-shorts, par exemple. Coupé court à vous couper le\
\sotrfffe , if est souple, agréable à porter, facile à laver (il est en
'Drafon jersey). Essayez-le, c 'est un rêve de légèreté. Et son prix,
un sortilège en plus: Fr. 24.80 seulement. Mais uniquement chez
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Offre exceptionnelle
Pour cause de transformations ,
nous cédons

un ensemble
de direction

comprenant : un magnifique bu-
reau en noyer de 195 x 95 cm,
avec 2 caissons et paroi de fond ,
ainsi qu'une armoire d'apposition
en noyer 190 x 42 cm.

Valeur de l'ensemble à l'état
neuf : Fr. 2660.— cédé à

fr. 1500.-
I Tél. (039) 23 57 00.
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Corselet - slip transparent de WONDER BRA
Il vous donnera une ligne impeccable pour la mode actuelle

En coloris chair Fr. 79.—

La spécialiste de YOUTHCRAFT est à votre disposition
jusqu'au 3 juillet à notre rayon corseterie au 2me étage

£V AU LOUVRE

Le plus grand choix en

TAPIS MUR k MUE
# Toutes les qualités
# Toutes les couleurs
0 Tous les genres
# Toujours les plus bas prix

I 

TAPIS - RIDEAUX

Maillefer 25 — Tél. 25 34 69 — Neuchâtel
Devis — Pose — Le soir également
Fermé le samedi — Facilités de paiement

hernie

t

Les conceptions nouvelles
MYOPLASTIC- KLEBER

sans ressort ni pelota utilisent lea fibres
synthétiques et élastomàres et s'adaptent

à tous les cas (travail, repos, sport). ,
Ce véritable muscle de secours

qui maintient lo hernie

•COMME AVEC LES MAINS»
vous émorvoilloro. Essais et renseigne-

ments auprès de ropplicatew de
riNSTlTUT HERNIAIRE DE LYON

Renseignements à :

NEUCHÂTEL : pharmacie TRIPET , rue
du Seyon 8, mard i 6 juillet , de 9 h
à 12 h et de 14 li à 17 heures, sur
rendez-vous , téléphone 24 66 33.

LA CHAUX-DE-FONDS : Dr P.-A. Nuss-
baumer, pharmacie Centrale, avenue
Léopold-Robert 57, mercredi 7 juillet ,
d e 9 h à ! 2 h e t de l 4 h à l 7  heures.

Le succès du j our

Lors de notre lie action, chacun a été
satisfait; aussi nous vous offrons à nou-
veau, cette fin de semaine: 2 magnifiques
coquelets pour Fr. 5.— profitez !

Nos gendarmes délicatesse: un régal, la paire lfr.25.

A oirtii 35""JxË/^-JJr00 JfliQji B rll 00%vc^cylu"
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Cerises
à vendre à Cudrefin,
la récolte de un ou
deux cerisiers.
S'adresser à : Gaston
Treyvand.
Avenche. !
Tél. (037) 75 11 35. |

_



LA GOLEE-Auvernier
engage

sommelière extra
pour remplacement hebdomadaire.
Se présenter ou téléphoner au 31 67 46
dès 10 heures.

Jeune fille consciencieuse, ayant fait 2 ans
d'école de commerce (certificat) avec bon-
ne culture générale, cherche un

travail intéressant
et varié
(éventuellement à temps partiel).
Langues : Allemand (langue maternelle),
français (couramment) , anglais + espagnol
(bonne connaissance).
Date d'entrée : à partir du 1er septembre.

Adresser offres écrites à DE 1513 au
bureau du Journal.
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Cherchez-vous une activité variée ? i
p Nous vous l'offrons en qualité de : ĵ

Contrôleurs-conducteurs
pour la conduite et le service à la clientèle

* ïi v a >i s. K

Mécanicien
Mécanicien-électricien
Peintre en carrosserie

I pour les révisions, réparations et travaux de modernisation
des véhicules

S NOUS DEMANDONS des hommes âgés de 20 à 35 ans, en bonne santé ï
£j et capables d'occuper un poste à responsabilités. ,\
'Ç NOUS OFFRONS un salaire adapté aux conditions actuelles, de bonnes i
£ prestations sociales, des facilités de transport apprécia- "(\
? blea.

-~P ^ 
' Je m'intéresse à un emploi dans votre Compagnie et désire obtenir de plus §
* amples renseignements.

'.L -* *i
j i Emploi désiré :;

Nom Prénom i

t Aga ans. Marié (oui-non) Enfants 

Rue Localité ,1

j! Téléphone ( ) 

Veuillez renvoyer ce coupon à la DIRECTION DE LA COMPAGNIE DES ;
i TRAMWAYS DE NEUCHATEL, quai Ph.-Godet 5, 2001 Neuchâtel.

Nous engageons, pour entrée Immédiate ou date
à convenir ,, un

MONTEUR
d'appareils électroniques et un

, RADIO
ELECTRICIEN

pour nos différents services de production et de
contrôle d'appareils électroniques, ainsi qu'un

MÉCANICIEN
pour travaux de mécanique générale.
Prière d'adresser offres à :

OSCILLOQUARTZ S.A., service du personnel,
2002 Neuchâtel 2, de se présenter aux Brévards
16, (trolleybus No 8) ou de téléphoner au (038)
25 85 01.

Nous offrons situation stable à

secrétaire
Entrée : 1er septembre , ou date
à convenir. Travail varié et inté-
ressant dans moyenne entreprise.

Ambiance agréable.
Bonnes conditions.
Faire offres à
C. HUGUENIN - SANDOZ,

Plan 3, Neuchâtel.

Tél. 25 24 75.

¦ 

L'IMPRIMERIE CENTRALE ET DE
LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL S.A.

engage

habiles dactylos
pour la composition de textes pour
nos journaux, sur machines à écrire
Formation dans l'entreprise.
Service : demi-poste 4 h, le matin
ou 4 h, l'après-midi ou 4 h en
soirée selon entente.
Salaire intéressant.
Place stable en cas de convenance.

Téléphoner pour fixer un rendez-
vous :
Tél. (038) 25 65 01 (interne 278).

Entreprise commerciale de Neuchâtel cherche pour
le début de l'automne

CHAUFFEUR
avec permis D ou C
de nationalité suisse et de langue maternelle
française.

Nous demandons :

Homme de 25 à 40 ans, consciencieux,
aimant le contact avec la clientèle et capa-
ble d'exécuter certains travaux administra-
tifs.

Nous offrons :

Place stable avec caisse de retraite , semaine
5 jours , horaire régulier sans travaux péni-
bles dans un rayon limité au canton.
Facilités de logement en cas de conve-
nance.

Adresser offres de service détaillées, avec copies
de certificats , références et prétentions de sa-
laire, sous chiffres PR 1525 au bureau du jour-
nal.

Entreprise de machines de construction,
LAUSANNE-OUEST, cherche pour entrée
à convenir

EMPLOYÉE BILINGUE
(français-allemand)

pour la réception et la diffusion des
appels téléphoniques, ainsi que pour divers
petits travaux de bureau.

Nous désirons :

— personne de confiance
— initiative et vavacité d'esprit
— connaissance de la dactylographie.

Prière de faire offres manuscrites , avec cur-
riculum vitae , sous chiffres PP 902126 à
Publicitas , 1002 Lausanne.

SsËill ! NEUCHATEL engage pour

S 1 PERSONNE
JÈM responsable du contrôle de la réception

sËM et du marquage des marchandises.

I VENDEUSE AUXILIAIRE
¦§Ë Prestations sociales d' avant-garde.

«jj&fâ Foire offres ou se présenter au ma- j
BM&& ga5in LA CITÉ, rues Saint- M
Wjjflk Maurice Saint-Honoré M
TBjflk Tél. (038) 24 61 24 JË 

MÉCANICIEN DE
PRÉCISION

et personnel auxiliaire féminin.
Si vous appréciez :
un travail Indépendant et varié au sein d'une
petite équipe et dans un cadre moderne , écri-
vez-nous ou téléphonez au (038) 25 4213,
Méroz S.A., Crêt-Taconnet 30,
2000 Neuchâtel (à 5 minutes de la gare).

Répondez, s.v.p.,
aux offres sous chiffres ...

Nous prions les personnes et les en-
treprises qui publient des annonces avec
offres sous chiffres de répondre promp-
tement aux auteurs des offres qu 'elles
reçoivent. C'est un devoir de courtoisie
et c'est l'intérêt de chacun que ce ser-
vice fonctionne normalement. On répon-
dra donc même si l'offre ne peut pas
être prise en considération et on retour-
nera le plus tôt possible les copies de
certificats, photographies et autres do-
cuments joints à ces offres. Les intéres-
sés leur en seront très reconnaissants,
car ces pièces leur sont absolument né-
cessaires pour répondre à d'autres de-
mandes.

Feuille d'avis de Neuch âtel.

par 23

GERMAIN SOULIÉ

Et comme Jérôme ne répondait rien , Patrice se leva ,
exaspéré.

— Qu 'attendcz-vot i s pour m'arrèler ?
L'inspecteur s'était levé aussi.
— Non , décida-t-il , je ne te fais pas incarcérer. Tu

vas rentrer chez toi et te tenir à la disposition de la
justice. J'aurai, dans quel ques heures, des rapports à
recevoir et des vérifications à faire qui me permet-
tront d'y voir plus clair.

— A mon sujet ?
— A ton sujet et à d'autres. Tu seras convoqué

vraisemblablement par le juge d'instruction. Je te con-
seille de dormir , de calmer tes nerfs et surtout de ne
pas nous raconter d'histoires , ce qui  ne peut que t'em-
pètrer davantage.

Puis il se retourna , saisit son chapeau et son par-
dessus.

Patrice Surgean-Ponti, déconcerté tant il s'était
attendu à passer la nuit à Saint-Michel (1), descendit

1) La prison toulousaine.

l'escalier et s'éloigna dans les rues en t i tubant  comme
un homme ivre.

CHAPITRE VIII
— Il y a tout cle même là-dedans des choses intéres-

santes, conclut le commissaire Delsol en achevant la
lecture du rapport de Jérôme. Somme toute , jusqu 'à
maintenant , deux hommes se défendent de s'être trou-
vés clans la maison de la victime à l'heure approxima-
tive du crime.

— Oui , Serge Pétrokov , son cousin , et Patrice Sur-
gean-Ponti , son peintre et amoureux. Or , il est à peu
près certain que le premier est resté chez lui cette
nuit- là  et que le second s'est rendu chez l'antiquaire.

— Les motifs  p lausibles ?
— Intérêt chez le premier , qui n 'aurait agi d'ail-

leurs , j' en suis persuadé , que poussé par sa mère.
Crime passionnel cle l'autre, peut-être. Tout cela est
encore assez flou.

On était  au lundi 28 décembre.
Le commissaire Delsol et l 'inspecteur principal

Jérôme devisaient dans le bureau du commissaire. Ce
dernier , arrivé du matin , les traits reposés , sa muscu-
lature nerveuse assoup lie par trois jours cle plein air
et de ski , prenait connaissance des affaires couran-
tes. Jérôme, beaucoup moins reposé après sa nuit
mouvementée , avait accepté le siège et la cigarette
offerts  par son chef et il fumait  d' un air soucieux.
Déjà les mégots s'accumulaient dans le cendrier.

Le télé p hone grésilla , Delsol saisit le combiné.
— Ah ! bonjour mon cher docteur. Alors, bon 'week-

end ?... De quel côté ? Superbagnères. Moi je suis allé
à la Mongic... Oui , la neige était bonne, un peu molle...
Oui , beaucoup cle monde... Ah ! Alors , vous êtes déj à
au travail ?... Oui, la femme poignardée '?... Elle n'a
pas été poignardée, dites-vous, mais touchée au cœur
par une lame effilée et arrondie ?... Oui , oui , j' entends
bien , arrondie. Heure approximative de la mort entre

22 heures et minui t , plutôt après 22 h 30 ? Bien... Oh !
l ' inspecteur Jérôme a déj à fait du bon travail... Oui ,
j'aimerais avoir le rapport détaillé ce soir. Allez, au
revoir et merci.

Delsol raccrocha et se tourna vers son collabora-
teur.

—¦ Vous avez en tendu ?
— Oui , dit Jérôme. Le poignard malais serait donc

hors de cause , la lame en est d' une forme caractéris-
tique , tri angulaire. On ne sait encore rien de Chau-
bert ?

— Non , mais je vous le passerai dès qu 'il appellera.
Soyez certain qu 'il fera diligence. Il doit être au bou-
lot depuis un moment.

— Je sais. Vous avez vu la presse , ce matin ?
— Pas encore , f i t  le commissaire avec un geste vers

les journaux qui s'amoncelaient sur sa table.
On toqua brièvement 'à la porte et un policier fit

signe à Jérôme.
— Il y a là , dans le couloir , plusieurs personnes

qui demandent  à vous voir , inspecteur. Elles disent
toutes que c'est au sujet du crime cle la rue Lebat.

— Bien. Fais-les attendre , fit Jérôme en se levant
sans se presser. Je passe clans mon bureau et tu les
in t roduiras  par ordre d'arrivée.

Delsol att ira un quotidien et l'ouvrit  :
— Evidemment ! C'est le grand « boum » en pre-

mière page. Titre... sous-titre...
Delsol parcourait  rap idement  et il lut à hau te  voix

et avec un sourire en coin :
— « Nous apprenons en dernière  minute  que l'arres-

ta t ion  cle l'assassin n 'est p lus qu 'une question d'heu-
res. »

— Ils sont optimistes, soup ira Jérôme en haussant
les épaules. Enf in  I Je vais toujours recevoir mes
clients.  Les potins de quartier vont commencer. Je
puis m'attendre à écouter quelques extravagances.

Mais , dans ce fatras , on trouve quelquefois un fil
conducteur.

Grommelant, mais soucieux d'information, même
i n f i m e , il quitta Delsol dont les grandes rides riaient.

Le bureau de l'inspecteur Jérôme était contigu à
celui de son chef , moins spacieux , mais le policier s'y
sentait pourtant à son aise, y avait ses habitudes, ses
manies. La haute fenêtre s'ouvrait sur une cour inté-
rieure , assez vaste qui dispensait un jour mesuré, mais
f i l t rai t  les bruits de la rue. Jérôme étant bien calé
dans son fauteuil dont le cuir avait fini par se mode-
ler à la forme de son corps ; la première personne fut
introduite.

X X T
— Moi , que voulez-vous , inspecteur , je trouve bizarre

de ne p lus le voir depuis la Noël.
— Ça ne fait jamais que trois jours , fit observer

Jérôme.
— Avec ce matin , quatre , rectifia son interlocutrice.

Parce que , d'habitude , il passait chaque matin devant
ma bouti que vers 10 heures , 10 h 30. Les clochards ,
ça ne se lève pas de bonne heure comme les honnêtes
gens qui travaillent. Toute la journée à fainéanter et
à tendre la main , ce n 'est jamais pressé.

¦— Voyons , résumons-nous, proposa aimablement
Jérôme , arrêtant les considérations sociologi ques de
sa cliente. Vous vous nommez...

— Léonie Prunct , monsieur l'inspecteur. J' ai cin-
quante  ans. Je tiens depuis dix ans le magasin l' «Epar-
pargne » de la rue Lebat. Pensez si j' en vois passer
du monde et si j' ai le temps d'observer ! Je la con-
naissais bien , cette pauvre Natacha Pétrokov. Non , je
n 'arrive pas à croire à une fin si horrible ! Dire que
j 'habite a trois maisons de chez elle et que je n 'ai
rien appris , si ce n'est ce matin , comme tout le monde,
par les journaux I On tue des gens presque sous vos
yeux et vous n'en savez rien.

(A suivre)

Qu'as-tu fait de Natacha
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Nous vendons exclusivement des articles de qua-
lité de la plus grande maison de biscuits d'Euro-
pe, et nous cherchons, pour entrée immédiate ,

o représentant
pour le développement de notre organisation de
vente.

Nous offrons : un poste intéressant à une per-
sonne actiye ; salaire fixe élevé, commission, frais
de voiture.

Nous demandons : expérience de la branche sou-
haitable, mais pas nécessaire ; caractère agréable

i et dynamisme.
Notre futur collaborateur devrait habiter la Chaux-
de-Fonds ou Bienne, ou être disposé à habiter
ces régions.

Veuillez adresser vos offres , avec curriculum vitae,
photo, certificats et prétentions de salaire, à
BAHLSEN S.A., case postale , 1024 Ecublens.

On cherche

2SOMMELIÈRES
pour la brasserie.
Congé 2 samedis et 2 dimanches
par mois.
Horaire intéressant.
Entrée immédiate.
Faire offres à :
Hôtel de l'Aigle, Villeneuve,
tél. (021) 60 10 04.

I] cherche,
pour entrée immédiate ou à convenir ,

S VENDEUSES
B pour ses départements :

| Chemiserie messieurs
| Blanc-tissus
n Discount
y Disques

^ 
Baby-ameublement

' Confection clames
1 Corsets

Electricité

I 
Places stables, bien rétribuées.
Semaine de 42 h 30 (5 j ours par rolation).

I 

Avantages internes et sociaux
d'une entreprise moderne.

I S e  présenter au chef du personnel.
Tél. (038) 25 64 64.

On cherche
jeunes
serveuses
ou débutantes pour
fin juillet
ou date à convenir.
Nourries, logées,
blanchies. S'adresser
à l'hôtel de la Paix,
Cernier.
Tél. (038) 53 21 43.

Restaurant
Bagatelle cherche
pour entrée
immédiate

sommelier
Se présenter ou
téléphoner
au 25 82 52.

On cherche à
Peseux

dame
pour tenir petit
magasin.
Tél. 31 15 87.

Restaurant
Bagatelle cherche

garçon
de cuisine
pour date à
convenir.
Se présenter ou
téléphoner
au 25 82 52.

Famille de médecin avec garçon de
6 ans cherche

PERSONNE ou JEUNE
FILLE SÉRIEUSE

pour aider au ménage et s'occuper
de l'enfant. Vacances au bord de
la mer. Bons gages, belle chambre
avec TV.
Faire offres à Mme Berchtold,
Leumattstrasse 29, 6000 Lucerne.
Tél. (041) 23 17 81.

On cherche un

concierge
pour une maison
locative située k
Neuchâtel.
Appartement 2
pièces , tout
confort , loyer
modéré, à
disposition.
Adresser offres
écrites à FG 1515
au bureau du
journa l.



Le père des orphelins et le défen-
seur des veuves , c'est Dieu dans sa
demeure.

Ps. 68 : 6.
Christian , Jean-Paul , Daniel et Anita

D'Epagnier , à Travers ;
Madame Marguerite Demarchi , à la Neu-

veville ;
Monsieur et Madame Paul Demarchi et

leurs enfants , à Montreux ;
Monsieur et Madame Jean-Louis Demar-

chi et leurs enfants , à Pully (VD) ;
Madame veuve Pierre Demarchi-Rupp et

ses enfants , au Lignon (GE) ;
Madame Alice Demarchi , à Boveresse ;
Monsieur et Madame Charles D'Epagnier ,

au Lignon (GE),
ainsi que les familles parentes , alliées et

amies,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
Madame veuve

Georges D'EPAGNIER
née Berthe DEMARCHI

leur très chère maman, sœur, belle-sœur ,
tanle , cousine, parente et amie , que Dieu
a reprise à Lui , après quelques jours de
maladie, à l'âge de 43 ans.

Travers, le 30 juin 1971.
(Rue des Moulins)

Seigneur à qui irions-nous sinon
à Toi , tu as les paroles de la vie

éternelle.
Jean 6 : 68.

L'ensevelissement aura lieu à Travers, le
samedi 3 juillet.

Culte au temple où l'on se réunira à
14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de Couvet.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

C'est dans le calme et la confiance
que sera votre force.

Esaïe 30 : 15.
Madame et Monsieur André Grandjean -

Balmer, à Fleurier ;
Monsieur et Madame Henri Huguenin et

famille,  à Yverdon , Fleurier et Môtiers ;
Mademoiselle Marthe Sancey, à Neuchâ-

tel ;
la famille de feu Arthur Hugueni n , à

Couvet ;
la famille de feu Jean Egger-Huguenin ,

à Saint-Aubin (Neuchâtel) et à Lukula
(Congo) ;

la famille de feu Paul Balmer , à Bâle
et Allschwil ,

ainsi que les nombreuses familles paren-
tes et alliées ,

ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Louise BALMER
née HUGUENIN-DUMITTAN

leur chère mère , belle-mère, sœur, belle-
sœur, tante , cousine et amie , que Dieu a
reprise à Lui , après une pénible maladie ,
dans sa 85me année.

Fleurier, le 30 juin 1971.
L'Eternel est près de ceux qui ont

le cœur meurtri.
Ps. 34 : 19.

Suivant le désir de la défunte , l'inciné-
ration aura lieu , sans suite, à Neuchâte l ,
le 2 juillet à 15 heures , au crématoire.

Culte pour la famille à 13 h 45 au do-
micile mortuaire : hôpital de Fleurier.

Prière de ne pas envoyer de fleurs
innis de penser à la Mission protestante,

c.c.p. 10 - 4982 Lausanne.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La tionelle signalisation routière tie Fleurier
De notre correspondant régional :
Comme nous l'avons déjà signalé , le RVT

procède à divers travaux aux passages à
niveau de Fleurier. A la Tuillère , ancienne
route cantonale Fleurier-Buttes, depuis la
construction de maisons locatives et de
maisons familiales , les grandes croix de.
Saint-André ne suffisaient plus. Aussi a-t-on
posé des clignotants avec une sonnerie.

Au passage à niveau du Grenier , désor-
mais fermé à la circulation routière , seul
un passage pour les piétons restera ouvert .
Les travaux se poursuivent. Au passage à
niveau de la fabrique d'Ebauches ils sont
en chantier car on sait qu 'il était impossi-
ble en raison des frais , environ un mil l ion
et demi de francs , de prévoir un passage
sous voie à un carrefour où le terrain
manque et où cinq routes aboutissent.

PRIORITÉ ABSOLUE
Entre la gare RVT et la passage du

Stand , «ie reste donc ouvert à la circula-
tion , que le passage à niveau de la rue
de la Promenade. Profitant de ces modi-
fications , le Conseil communal a examiné
la question de la circulation routière. L'aug-
mentation sans cesse croissante du trafic
rencontrait pas mal de difficultés d;ms le
quartier de la gare d' autant plus que la
voie de chemin de fer coupe virtuellement
le village en deux partie et que Fleurier ,
malgré la construction de la route Couvct-

Bovercsse-le Pont-de-la-Roche , reste un
« nœud > routier assez important.

Des contacts avaient été pris avec la
direction du chemin de fer pour rechercher
les moyens de remédier, da<is toute la me-
sure du possible, à une situation de fait
devenue de plus en plus intolérable. Mais
la nouvelle signalisation routière a main-
tenant été mise en place en collaboration
avec M. Quinche , inspecteur cantonal. Elle
consiste à accorder la priorité absolue à
tous les véhicules roulant rue de la Pro-
menade (croix sur notre plan). La circu-
lation dans les deux sens (cercles) est au-
torisée aux rues du Progrès , du Jet-d'Eau-
du-Pont , mais à l'extrémité de celles-ci est
placé un signal « stop » pour déboucher rue
roulent rue de la Promenade.

Aux rues du Régional , de la Chapelle ,
cle la Croix et à la ruelle sans nom reliant
la Promenade au bâtiment du Grenier , un
sens unique ouest-est a été institué (ronds
noirs et flèches). Enfin les véhicules venant

de la rue du Collège et franchissant le
pont sur le Buttes (triangle) devront obliga-
toirement céder le passage à ceux qui
roulant rue de la Promenade.

Les autorités locales ont ainsi assaini
un quartier dangereux pour les usagers de
la route ; posé, un signal « stop » à l' extré-
mité de la rue des Sugits débouchant rue
de l'Hôpital. Espérons qu 'après une ' pério-
de d' adaptation, surtout de la part des habi-
tants du lieu , des accidents pourront être
évités, car les mesures de précaution prises
et :ous les signaux posés n'ont qu 'une va-
leur : être respectés !

G.D.

Un travail spectaculaire :
k revêtement de la R.C. 10

De notre correspondant :
Une entreprise spécialisée procède ces

jours au revêtement bitumineux à chaud de
la RC No. 10 du Pont-de-la-Roch e à la
sortie est de Couvet. Les travaux qui ont
débuté lundi , ont été interrompus hier par
la pluie. Ils devraient normalement repren-
dre lundi. Pendant les opérations , 25 ca-
mions font la navette entre la centrale de
fabrication de Marin et le Val-de-Travers ,
amenant quelque 900 tonnes de bitume
par jour. La couche de roulement est po-
sée par trois finisseurs â enrobé bitumineux
qui travaillent en parallèle. La chaussée se
recouvre ainsi d'une pièce , ce qui évite
la formation de joints.

Pendant la pose du tapis , la circulation
est déviée par l' ancienne route cantonale
via Môtiers. Un train de 7 rouleaux dont
le poids varie entre 14 et 25 tonnes assu-
re le cylindrage de la couche de roule-
ment. Cette dernière a une épaisseur de
35 mm après le passage des rouleaux. (40
à 41 mm. au moment de la pose et avant
le cylindrage). Après le revêtement du tron-
çon Pont-de-la-Roche - Couvet (sur une

largeur de 9 m entre Fleurier et Couvet
et 10 m 50 et plus à la hauteur du Pont-
de-la-Roche, du Pont-des-Chèvres et dans
la traversée de Couvet), il sera procédé
aux raccordements des chaussés qui débou-
chent sur la RC 10 et au goudronnage
des carrefours.

Les usagers de la piscine sont rendus
attentifs  que lundi , mardi et mercredi , il
leur sera difficile d' accéder avec des véhi-
cules à la région des Combes. Ils devront
se soumettre à la signalisation et aux indi-
cations qui leur seront données. Enfin , le
marquage des lignes de sécurité sur la
chaussée interviendra après la fin des tra-
vaux de revêtement et ceci dans les plus
brefs délais.

(c) Au cours d' une récente audience du
tribunal de police du Val-de-Travers , le
juge Philippe Favarger , profitant de la pré-
sence d'un député qui plaidait comme avo-
cat , a relevé que des mesures de police
devraient être prises en ce qui concerne
la circulation routière. Il conviendrait , a-l-i l
dit , qu 'on fît passer aux jeunes surtout ,
des examens psychotechniques , qu 'on les
obligeât à respecter les autres usagers et
que les agents fassent cesser l 'infe rnal car-
rousel des cyclomoteurs dans les villages.
Surtout , a ajouté le président, au moment
où l'on vient de voter une loi sur l' environ-
nement et que depuis cette votation , il n 'y
a jamais eu autant de bruit et de pollution
dans la région.

L'avocat-député , en l' occurrence M. Fred
Wyss, a admis que les permis de conduire
étaient trop facilement octroyés mais que
cela provenait des instances fédérales qu 'il
a aussi incriminées en ce qui concerne la
vitesse excessive. Il a souhaité que dans
notre canton , le 60 km/h a l'entrée des
localités ne soit pas tabou mais qu 'on arri-
ve à des dispostiions plus nuancées en ce
qui a trait à la traversée de certaines loca-
lités.

G.D.

Contre la vitesse
exagérée et le bruit

Vingt-cinq ans au service de la commune
(sp) M. Richard lornod , administrateur,
est entré au service de la commune
de Saint-Sulp ice le 15 juin 1946. Le
Conseil communal a tenu à marquer cet
événement en conviant M.  lornod , sa
femme et ses collègues de travail à un
dîner dans un établissement public.

Au cours du repas, M. Eric Schlub ,
président de commune, a félicité l' admi-
nistrateur pour l' esprit et l'idéa l coopé-
ratifs  dont il a fai t  preuve en épaulant
les membres des organes dirigeants de
la commune. En effet , ce ne sont pas
moins de 20 conseillers communaux qui

M. Jornod : un contact permanent
avec foufes les couches de la popu-

lation.
(Avipress - Schclling)

•.profitèrent des conseils de M. lornod
et apprécièrent son zèle et sa conscience
au travail. M. Schlub a remercié M.  Jor-
nod pour l' excellente tenue de la comp-
tabilité , le soin apporté à la rédaction
de plus de 2800 pages de procès-verbaux ,
la courtoisie et la patience qu 'il a témoi-
gnées à chacun.

Au nom des autorités et de la popu-
lation , le président du Conseil commu-
nal a remis un souvenir à M. Jornod.
Après avoir adressé de vi fs  remercie-
ments aux organisateurs de cette soirée,
M. Jornod a défini en quelques mots son
métier :

— Notre fonction est très astreignan-
te, mais est aussi f o rt intéressante car
elle permet un contact permanent avec
toutes les couches de la population. No-
tre rôle consiste à lui rendre service au
plus près de notre conscience et d 'être
le p lus profondément ouverts à tous ses
problèmes.

Chacun au village est particulièrement
reconnaissant à l'admin istrateur d'être
resté f idèle à son poste jusqu 'à ce jour ,
et souhaite le voir encore longtemps
au service de la commune, pour bénéfi-
cier de son expérience.

L'Ecole des beaux-arts à Lausanne
fête  son 150me anniversaire. Discours
des autorités. < L 'artiste est le radar
de notre société ». C' est donc avouer
que l'on en a besoin. Reste à savoir
comment l' utiliser. De l'aveu du di-
recteur lui-même, l'école est une sorte
d'académie où l'on apprend à dessiner.
Aujourd'hui , le design ou dessin in-
dustriel est une branch e nouvelle, pos-
sibilité offerte à l'artiste de collaborer
avec l'industrie mais risque d'y per-
dre une part de sa créativité. Cohé-
rence fonctionnelle , prix de revient
en sont les contraintes principales.
Les élèves ont tourné un petit f i lm :
ils ont découpé des morceaux de
gazon à la campagne et les ont dé-
posés en p lein centre commercial de
Lausanne. Le Musée est dans la rue.
Etonnement du public. Une brave
Vaudoise est franchement scandalisée
et fust i ge les auteurs de cette douce
action. La caméra suit les pieds des
gens qui hésitent à fouler  ce gazon
improvisé qui vra isemblablement n'est
pas à sa p lace. Les acteurs du f i lm ,
eux, le foulent avec volupté. C'est
amusant et tout cela ne va pas très
loin. Mais c'est peut-être le rôle de
l'artiste de sensibiliser le public par
des actions de ce genre aux absur-
dités de notre temps qui rejette peu
à peu toute f o rme naturelle de vie,
portant atteinte à notre environne-
ment.

Si, pour les uns, l'Ecole des beaux-
arts est un lieu d' apprentissage oit
l'on retransmet des connaissances,
pour d'autres, elle est lieu de cré-

ation, un lieu de prospection. On
peut alors s'interroger sur le rôle de
l'artiste dans notre société, sur l'im-
portance d' une collaboration avec l'ar-
chitecte , l'ingénieur, etc.

Un « Regards > sérieux et même
précieux au cours duquel on par la
de tout et de rien, d' un certain nom-
bre de lieux communs. Personne ne
semblait vraiment avoir quelque cho-
se d'important à dire. Où l'on ne f i t
même pas connaissance avec l'Ecole
des beaux-arts de Lausanne. Nulli té
des images qui servaient de bouche-
trous. Seul aspect positif de l'émis-
sion : la musique d' un excellent or-
chestre pop «r Mainhorse > que l'on
se donna même pas la peine de nous
présenter. « Regards > est à bout de
souf f le .  Nous cra ignons le pire : sou-
vent remise en question , l'émission
pourrait bien disparaître à la ren-
trée. Cela serait grave puisqu 'elle est
une des seules émissions destinées à
un public allant de 15 à 20 ans et
susceptibles de retenir son atten t ion
par les sujets traités.

Bilan pour demain . Pour souligner
les ef for ts  fournis par M. Pierre
Kramer, correspondant neuchâtelois
de la Télévisio n romande, afin de
mieux faire entendre la voix du can-
ton de Neuchâtel , signalons qu'il re-
cevait hier soir MM.  Jacques Béguin ,
président du Conseil d'Etat , et Geor-
ges Matile, p résident de iAssociation
forestière neuchâteloise, lesquels s'ex-
primèrent au sujet des forêts de notre
canton et de leur protection.

R.Z.

Une émission à bout de souffle

JOUR DE PLUIE
COULEUR DE SAISON

Le ciel était bas, uniformément
gris ; les lourds nuages de pluie sem-
blaient gonflés comme des ballons
prêts à éclater. La forêt de sap ins
passait du vert sombre au noir et
son aspect devenait d 'instant en ins-
tant p lus impénétrable. Les arbustes
du jardin étaient secoués par un vent
puissant et f ro id ; ils se courbaient
de gauche à droite, frissonnant de
tous leurs feuillages. La teinte grise
de ce jour se posait même sur les
f leurs innombrables, voilant leurs cou-
leurs chaudes et diverses, du jaune
au rouge, en passant par l 'orangé ,
du mauve au violet foncé en passant
par la teinte à la mode, aubergine.
Le voile de tristesse enrobait ce mon-
de aux couleurs éclatantes, comme
il s'étendait sur la forêt  et les champs.
L'ombre était reine de ce jour , dont
la ' p luie était l' orfèvre. Les averses
nombreuses laissaient de grosses gout -
tes brillantes sur les vitres, les re-
bords des fenêtres , el sur les her-
bes et les plantes aussi. En y regar-
dant de p lus près , on s'apercevait que
le mauvais temps a aussi ses raies
de lumière, ses rivières de diamants !

Quand le ciel s'éclaire un peu ,

les f leurs à la tête couronnée de gout-
telettes montrent si bien le talent dé-
corateur et vivifiant de la pluie !
N' est-elle pas , ap rès tout, génératri-
ce de croissance et de vie ? Dès lors,
son visage apparaît différent à nos
yeux : nous savons qu 'elle est néces-
saire et bienfaisante.

Et ce qui était tristesse tout à l'heu-
re peut devenir sérénité; une goutte
de pluie sur la corolle d' une f leur
assoiffée , une ondée dans l'herbe sè-
che, une averse abondante sur un sol
desséché, n 'est-ce pas l'image même
de la sagesse, le reflet de l'harmonie
inviolable des lois naturelles ?

Alors l' ombre devient lumière, et
sur l' unifo rmité grise de ce jour de
p luie, se lève l'intermède de cla rté
découvrant une nature rafraîchie, vi-
vifiée ; et les couleurs éclatantes des
f leurs estivales trouent à nouveau la
grisaille comme des flambea ux dans
la nuit.

Les nuages même ont mis des ban-
deroles lumineuses pour regarder les
champs et les p âturages reverdis. Cou-
leur de saison, vra iment, que ce jour
de pluie !

Anne des ROCA ILLES

CHRONIQUE DU VAL- DE - TRAVERS ZTZZZZ

(c) L Aero-club du Val-de-lravers orga-
nisera le 5 septembre un meeting d'aviation
sur son terrain de Môtiers.

Prochain meeting
d'aviation

(c) Une foule innombrable a assiste, hier
après-midi , aux obsèques de Mme Arlil
Sandoz, décédée dimanche dans sa 67me
année , après quelques jours de maladie.
Au temple , le pasteur Perriard a rappelé
le souvenir de cette femme qui a élevé
une famille de cinq enfants et dont la vie
a été un exemple pour son entourage.

Carnet de deuil

(c) Hier , rue des Petits-Clos à Fleurier ,
un camion a démoli un candélabre apparte-
nant à la commune. Les hommes des Ser-
vices industriels ont procédé à la répara-
tion.

Candélabre démoli

Repose en paix.
Madame Arthur  Dubois-Bedoy, ses en-

fants , petits-enfants et arrière-petits-en-
fants :

Madame Paul Dubois , à Fleurier, ses
enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Roger Dubois et
leur fils , à Sainte-Croix ;

Madame veuve Samuel Geissler, aux
Geneveys-sur-Coffrane , ses enfants et pe-
tits-enfants ;

Madame et Monsieur Pierre-André
Gretillat , à Neuchâtel , et leurs enfants ;

les enfants et petits-enfants de feu
Suzanne Bedoy ;
les enfants , petits-enfants et arrière-pe-

tits-enfants de feu Paul-Ernest Dubois ;
les enfants , petits-enfants et arrière-pe-

tits-enfants de feu Théophile Berchier ,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Arthur DUBOIS
leur très cher et regretté époux, papa , beau-
père , grand-papa , arrière-grand-papa , frère ,
beau-frère , oncle , cousin , parent et ami ,
que Dieu a rappelé paisiblement à Lui ,
dans sa 76me année.

2115 Buttes , le 29 juin 1971.
(Maison Savioz)

Ma grâce te suffit .
L'ensevelissement aura lieu vendredi 2 juil-

let.
Culte directement au temple , à 13 h 30.
Domicile mortuaire : hôpital de Lan-

deyeux , 2046 Fontaines.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Cinéma Coliséc, Couvet : 20 h 30, Pen-
dulum (16 ans).

Médecin et pharmacien habituels.

ftfeiM.l HM =4 LHHTTlTFZ Ŝn

De notre correspondant :
En vertu du mandat  qui lui a été

confié à la séance du Conseil général
du 2 avril 1971, la commission spéciale
chargée de l'étude des tarifs de l'eau
et des taxes d'épuration (nommée à la
suite du refus par l'autorité législative
d'accepter les propositions du Conseil com-
munal), devant l'urgence des mesures à
prendre et dans l'impossibilité de proposer
un tarif basé sur l'utilisation immédiate
de compteurs d'eau , propose les mesures
transitoires suivantes : 1) pour les frais
de fourniture d'eau, les montants des for-
faits actuels sont doublés. 2) les frais
d'épuration sont couverts par : a) une taxe
de 30 % calculée sur la base des nou-
veaux forfaits (proposée en lieu et place
de la taxe de 4 % prévue par le Conseil
communal sur les bordereaux d'impôts) ;
b) une taxe de 1 % sur l'estimation ca-
dastrale des immeubles reliés soit au ré-
seau de distribution communal soit aux
égouts.

Chaque immeuble bénéficiant de l'eau
communale sera pourvu d'un ou de plu-
sieurs compteurs. La pose de ceux-ci devra
être terminée au plus tard le 31 décem-
bre 1972.

Les mesures énoncées sous chiffre 1
et 2 a) seront appliquées pour la factu-
ration du 1er semestre 1971 et resteront
en vigueur durant la période transitoire
fixée jusqu 'au 31 décembre 1972. Les me-

sures énoncées sous chiffre 2 b) seront
app liquées pour la facturation du 2me
semestre 1971. Le compte d' exploitation
a été ramené par la commission à 338.000
fiancs (au lieu de 473.000 fr. demandés
par l' exécutif). Ce montant de 338.000

francs sera couvert comme suit : eau :
produit des nouveaux forfaits : 180.000 fr.;
épuration : taxe de 30 % sur factures
eau : 54.000 fr. ; taxes sur estimation ca-
dastrale : 90.000 fr. ; total : 324.000 fr.
Pour compenser le manque à gagner , il
sera nécessaire de réadapter immédiatement
certains forfaits (eaux industrielles et com-
merciales ) et de prévoir une taxe t équi-
valent - habitant » pour les personnes phy-
siques et morales non reliées au réseau
d' eau communale.

En outre , la commission s'est prononcée
pour la généralisation de l'emploi des
compteurs , moyen jugé plus équitable et
plus efficace. Un régime définitif devra
être institué jusque dans le détail et son
tarif risque d'être plus élevé. La commis-
sion est disposée à poursuivre son tra-
vail et à étudier une tarification définitive.

ACHAT DE COMPTEURS D'EAU
Espérant que la pose généralisée de

compteurs d'eau sera admise , le Conseil
communal demande un crédit nécessaire
à l'achat et à la pose de 352 compteurs.
Le prix moyen par compteur (de différents
diamètres) pour la fourniture et la pose,
sans les accessoires , a été estimé à 423

fr. Une somme de 149.000 fr. est donc
nécessaire. De ce montant , il y a lieu
de déduire la subvention cantonale s'éle-
vant à 59.600 fr., ainsi que les frais
de pose des compteurs que l' exécutif pré-
voit de facturer aux propriétaires d'immeu-
bles. La pose devrait être terminée à
fin 1972. Il y aura lieu de prévoir en-
suite un prix par m3 d'eau , la taxe d'épu-
ration y relative ainsi que le prix de
location annuel des compteurs installés.
11 s'agira également d'instaurer un tarif
intermédiaire des gros consommateurs (eaux
industrielles et commerciales) et de met-
tre au point les tarifs définitifs , ceci avec
la collaboration des membres de la com-
mission spéciale , de celle des S.I. et de
celle du budget et des comptes.

34.817 FRANCS POUR LA SALLE
DE SPECTACLES

Le devis prévoyant l'équipement scénique
de la salle de spectacles y compris le
démontage , la fourni ture d'un plafond
acoustique augmentant la tonalité de la
salle et un complément de l'éclairage scé-
nique comprenant six nouvelles lanternes
d'horizon reviendra à 34.817 francs.

Tarifs de vente de l'eau et achat de compteurs à
l'ordre du jour de la séance du Conseil général

A la claire fontaine...
(c) En raison des importants travaux entre-
pris au centre du village , l'eau est fréquem-
ment coupée. Aussi nombreuses sont les
ménagères qui se rendent aux fontaines
pour s'approvisionner.

Noos vendons

50 GRILS - CAMPING
transformables, saucière et tourne-
broche inox. Moteur à pile, livre de
recettes.

Profiter de notre offre.

Prix indiqué : Fr. 85.—

Prix Schmutz : 64.50
10 kg de charbon de bois : Fr. 11.—

Schmutz
Fleurier C0 61 19 44

FOOTBALL-CLUB
FLEURIER
vendredi 2 juillet 1971
19 h 45

hôtel de la Poste
Assemblée générale
Ordre du jour : statutaire

1 OBJECTIFS I
I TAMRON I
£ 1 : 2,8 28 mm Fr. 250.- ¦;«
£ 1 : 3,5 200 mm Fr. 268.- ï;ï
;«; 1 : 4 70-220 mm Fr. 455.- ;!;
ï-: 1 : 6,9 200-500 mm Fr. 895.- ;>
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I N'OUBLIEZ PAS D'ACHETER ^:'
i;: VOS FILMS AVANT DE PARTIR :".;
S EN V A C A N C E S  •:•



Vous apercevez neuf salons, 
^̂  ^nous en avons plus de... mk(^^k£fàk
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II » Traction avant ultra-moderne sa merveilleuse suspension
i||p | et de plus increvable, c'est à 4 roues indépendantes,
Wm'y déjà extraordinaire! Plus avec son entrain sportif et
Sp̂ | encore, la 204 est une voiture son atout-maître: la sécurité.
W-fM grisante, confortable grâce à 60/5.76 PS. Berline ou break.

Demandez une documentation. Mieux encore: profitez d'un essai
sérieux et agréable, sans engagement chez:

M. J.-J. SEGESSEMANN & Cie - GARAGE du LITTORAL
Plerre-à-Mazel 51 Neuchâtel Tél. 25 99 91 Début route des Falaises

Au Val-de-Travers : E. Joss, Garage de la Place-d'Armes, Fleurier, tél. (038)

61 1172 - Au Val-de-Ruz : Garage A. Germond, Dombresson, tél. (038) 53 21 22.
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Toutes les fournitures pour la peinture
artistique à l'huile, à l'aquarelle, etc.

Choix complet des grandes marques
mondiales.

(Reymonè
Saint-Honoré 5 Neuchâtel

( PRÊTS '
H sans caution
A de Fr. 500.— à 10,000.—
•̂Jfc • , Formalités almpll-

vWkm WsaTaMs^L*, f"S<"' R»P,dlté-
¦ j j  ~=B»BggR Discrétion

gpË JBBgSSS|ffiâ@ absolue.

Invoyai-mol documentation aana angagamant
Nom

Rua

Ucallta FAN

\

\ vous conseille d'emporter
\ en vacances un

I TRANSISTOR
A\\ choisi parmi les nombreux

\\\\ modèles exposés
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Vente de quelques

FRIGOS
avec petites avaries
dues au transport

INDESIT
140 litres * •
à Fr. 298 —
rabais 30 %
net Fr.

208.-
Cretegny & Cle

Comptoir Ménager
Fbg du Lac 43
NEUCHATEL
Tél. 25 69 21.

i Quand
i la femme [
i a le choix... !
j ... entra une eau douce et une eau |
| dure, alla choisit l'aau doue». Na-
i turellement.

j En définitive, c'est la femme qui, l
j quotidiennement, est aux prises I
J avec l'aau dura. j

| Quelles sont les raisons qui lui j
j font préférer l'eau douce î (veuil- j
j lez les marquer d'une croix) : \

", D plus de peau récria

I D pas de linge ruda

| D P«s d'entartrage des canalisa- i
i fions

| D pas da dépôt calcaire
dans les machinât a laver

j D plus d'usure prématurée j
j du linga

D meilleur confort

i Que reprochez-vous i l'eau dure ? I
I (veuillez noter ci-dessous vos ob- |
1 servations) :

j Ce coupon test d'eau rempli el
î retourné a Culligan, ou a votre ':
, Installateur sanitaire, vous donne '
. droit également a une analyse I
' gratuite de votre eau.

I CuM^M, !
! ! !
i pour les fofn» d* reai

l FAN !
| CUU.M3AN (Suisse) S. A.
| Traitement da l'eau
i Routa de Genève

1033 Cheseaux
j Tél. (021) 91 23 *1

| Nom : 

j| Adressa ;

5 Localité : i

* ¦— — — — —_ _ _ _ _ _ _. _ _ _ _!



Aérodrome des Eplatures : le statu quo
ASSEMBLEE DE NOHRA

Nhora , société de navigation horlogère
aérienne , que préside M. Maurice Payot ,
a tenu son assemblée générale annuelle
lundi soir au buffet de la Gare. Séance
purement administrative , en fait , mais qui ,
dans certains secteurs touchant à la survie
de l'aérodrome des Eplatures , aura vu
quel ques positions se préciser.

Une assistance relativement peu nom-
breuse a écouté la lecture du procès-verbal
de la dernière séance, faite par M. Jean-
Jacques Schneider , puis a suivi un rap-
port de M. Philippe Monnier , qui est
l'un des principaux responsables de l'aé-
rodrome. Celui-ci constata que la situa-
tion est normale et le nombre des élèves-
pilotes en augmentation. Il souligna une
fois de plus la crainte que des construc-
tions n 'entravent le développement des vols
de faible et moyenne importance.

M. René Rothen , quant à lui , annonça
un léger bénéfice de 92 fr. 40, résultat
qui , sans être extraordinaire , permet à
la société de tourner.

Jurazur, qu 'est-ce que c'est ? M. Haenni
devait l' expliquer et surtout commenter
l' activité de ce pool aérien qui groupe
trois sociétés de la Chaux-dc-Fonds et
de Colombier. Cette compagnie ne se porte
pas si mal si l'on regarde le nombre
élevé de vols de 200 ou 300 kilomètres.

Dans les divers , peu de questions. M.
Philippe Monnier intervient une fois de
plus pour soulever le problème des person-
nes traversant imprudemment la piste. En
effet , un chemin aboutit , côté nord , en
face de l' aérogare. Fréquemment, des pic-
tons passent la piste sans précautions. Tou-
tes les mesures seront prises afi n d'éviter
des accidents. Revient sur le tapis le pro-
blème de la survie de l'aérodrome. En
effet , de plus en plus, des constructions ,
souvent en forme de tours, sont érigées
ou vont l'être à proximité immédiate. Ce
fut le cas notamment pour un groupe
de maisons-tours en bordure est de la
piste. Se pose alors la question de la

sécurité en cas de panne de moteur spé-
cialement. L'Office fédéral de l'air s'est
rendu à la Chaux-de-Fonds et rendra
compte prochainement de ses travaux. Côté
Locle, un groupe important de maisons
et die bâtiments administratifs avec usine
est à l'étude. Là aussi, des contacts ont
été pris afin que des mesures soient édic-
tées concernant la hauteur à donner aux
constructions.

Actuellement , il n 'est pas question d' en-
visager un déplacement du terrain. Un
bout de terre de 250 mètres appartient
à la société et pourrait permettre une
extension souhaitable de la piste. Mais
il est évident , le bruit des appareils aug-
mentant , que dans un avenir encore loin-
tain , le départ de l' aérodrome des Epla-
tures sera réalisé. Dans quelle direction ?
Ceci est une autre histoire. Ph. N.

LES AMIS SONT DE LA REVUE...
Audience du tribunal de police

Oe notre correspondant :
Ils n 'étaient que quatre, hier matin sur

les bancs du tribunal de police. Il s'agis-
sait d' une bien simple histoire de revues
pornographiques , journaux que l'on achète
sous le manteau ou à l'étranger et qu 'avec
prudence l'on montre à ses copains. L'af-
faire se dévoile et la justice* s'en mêle.
En fait il y a eu trafic puisque il y eut
vente des exemplaires. Hier donc, le tribu-
nal que présidait M. Daniel Blaser , assisté
de Mme Josette Perrenoud , greffière , avait
à juger quatre hommes, tous quatre de la
Chaux-de-Fonds, les nommés A.R., J.K.,
G.G., et F.H. Prévention : publications
obscènes.

A l'audience , on reconstitua les événe-
ments. A la suite d'un contrôle , un indi-
vidu, qui a déjà été jugé pour ce délit ,
est trouvé en possession de revue « osées » .
De fil en ai guille , des connaissances se
passen t les illustrés. Certains sont vendus ,
mais souvent au prix d'achat. D'autres ne
font que transiter. Enfin un bon paquet
atterrit chez un marchand de tabac et
journaux. Il s'agit dès lors de définir la
gravité des fautes. La justice elle, punit sé-
vèrement ce commerce et demande des pei-
nes d'emprisonnement. On comprend mieux
pourquoi trois des prévenus avaient fait
appel à un avocat... Les débat sont assez
monotones , car les délits établis , les expli-
cations deviennent aisées. Dans l'un des
cas, on trouve , à l'origine , un voyage au
Danemark. Comme cela arrive souvent.

— Si tu en as l'occasion , ramène-moi
une de ces fameuses revues, lance un ami
à celui qui part pour affaires.

— Si j' en ai l'occasion , répond l'autre.
Elle lui sera donnée, helas pour lui. Les

vendeurs n'hésitent pas à faire la tournée
des hôtels pour proposer ces revues, prix :
environ 25 francs la pièce. C'est à ce tarif
d' ailleurs , que le voyageur revendra ces ou-
vrages, sans en tirer profit.

Un autre prévenu , lui , servait d inter-
médiaire. Mais n'a pas touché d'argent.

Le troisième , n 'estimait nullement illicite ,
de contempler quelques photos pornogra-
phiques.

— Du moment que cela restait entre
adultes , dira-t-il.

Car tous ou presque sont pères de famil-
le, et , comme le soulignera l' un d'entre
eux. pour rien au monde ils n 'auraient
voulu que cela tombe entre les mains de
leurs gosses.

Le quatrième accusé, le propriétaire du
tabac , a lui aussi reconnu les faits.

Ce n 'est certes pas une excuse , mais la
projection dans les cinémas et sur les vitri -
nes , de scènes qui , il y a dix ans, auraient
fait crier au scandale , n 'est-elle pas à l' ori-
gine d'une erreur que l'on pourrait quali-
fier de droit. Si l' on se souvient des remous
provoqués par le film « Je suis curieuse »
qui valu à un directeur du cinéma chaux-
dc-fonnier et à ses opérateurs d'être cités en
justice , si l'on se rappelle que le dit film
fut en fait autorisé dans sa version inté-
grale et qu 'il fit les beaux soirs d'un autre
établissement , comment dès lors ne pas
comprendre que des adultes , tout en recon-
naissant le caractère pornographique des
revues, n 'estiment pas tellement illicite non
d'en faire le commerce mais de se les pas-
ser d' amis à amis 7 Mais il y a eu infrac-
tion et chacun l' a admis.

Le président du tr ibunal  rendra son juge-
ment lors d' une prochaine audience.

Le tribunal a , par ailleurs , prononcé les
jugements suivants : dame M. S., de la
Chaux-de-Fonds , pour infraction à la LCR
et OCR, à 10 fr d'amende et 15 fr de frais.
G. B., de la ville , pour infraction à la LCR
et infraction à l'article 100 du CPS ainsi
que le fait d'avoir induit la justice en
erreur , à 400 fr d'amende et 30 fr de
frais. L'amende sera radiée du casier judi-
ciaire après un délai d'épreuve fixé à 2
ans. E. B., du Locle , pour infraction à la
LCR , à 20 fr d'amende et 20 fr de frais ;
H. P., de la Chaux-de-Fonds , pour infrac-
tion à la LCR, à 30 fr d'amende et 45 fr
de frais. R. .D., de la ville , pour voies de
fait , dommages à la propriété injure , scan-
dale et ivresse publique , à 100 fr d'amende ,
amende qui sera radiée au bout de 2 ans ,
et à 25 fr de frais. Pour les mêmes motifs ,
A. S., de la Chaux-de-Fonds, paiera 150 fr
d'amende (avec délai d'épreuve fixé à 2
ans) et 25 fr de frais.

Ph. N.

Grève de la faim de deux
objecteurs de conscience

A la prison de la Chaux - de - Fonds

Deux objecteurs de conscience, détenus
à la prison de la Chaux-de-Fonds, MM.
Joseph Muller et Denis Hofmann, ont fait
parvenir , hier, une lettre au chef du dé-
partement militaire fédéral , annonçant qu'ils
commençaient une grève de la faim et
qu'ils ne la cesseront que lorsqu'ils auront
obtenu satisfaction. Leur lettre dit en subs-
tance : » Les objecteurs sont punis dans
le but principal de les impressionner et
de dissuader de futurs objecteurs. L'infrac-
tion à la loi n'a aucun rapport avec la
punition imposée. Ces individus ne méri -
tent pas d'être mis au ban de la société.
Ils n'ont commis aucun acte la mettant
en danger. »

Les deux signataires de la lettre dési-
rent exercer leur profession et verser le
salaire qu'ils toucheront pendant une pé-
riode égale au temps qu'ils doivent encore
passer en prison à une œuvre humanitaire,
en l'occurrence Terre des Hommes, organi-
sation qui a, de même que la presse, re-
çu une copie de leur lettre.

Plus de 200 apiculteurs vosgiens et
neuchâtelois ont parlé... d'abeilles!

Les ap iculteurs français et neuchâtealois au Saut-du-Doubs.
(Avipress - Girardin)

Force est de reconnaître que bien peu
de personnes savent de quoi est fait le
miel et comment il est fabriqué. Or la
réunion de dimanche, groupant plus de
200 membres de la Fédération apicole fran-
çaise des Vosges, et de la section des
Montagnes neuchâtcloises de la société ro-
mande , aura permis à plus d'un profane
d'en savoir plus.

Comme un car français sur quatre arriva
à l 'heure au rendez-vous , au bas des
Brenets , vers la douane des Pargots —¦
les autres véhicules s'étaient... perdus —
après plus d'une heure de patience , le
président Henri Matthey, de la société
neuchâteloise , pouvait saluer ses hôtes et
présenter le programme. Près d' une cin-
quantaine de personnes , surtout des fem-

mes et des enfants , gagnaient aussitôt le
petit port. De là , en bateau , ils se sont
rendus au Saut-du-Doubs , parcourant les
derniers centaines de mètres à pied. Un
autre contingent se rendait en car au
château des Monts. Mais la plupart des
Français , divisés en plusieurs groupes , se
répandaient dans les ruchers de la région.

En effet , le but véritable de cette réu-
nion était avant tout de mettre en com-
mun sous forme d'échanges d'idées , les
expériences réalisées de ce côté de la
frontière. Les Neuchâtelois du Haut se
sont spécialisés dans l'élevage de reines.
Une station d'essai et de reproduction
existe d'ailleurs , près de la Chaux-de-
Fonds. Elle - est à l' abeille ce qu 'est l'éta-
blissement de Pierre-à-Bot pour les bovins. Ce
fut aussi l'oeccasion de démontrer certaines
techniques d'élevage , de présenter le ma-
tériel utilisé , de se pencher enfin sur la
race « caucasienne » qui , au dire des ex-
perts , présente d' excellentes capacités
d' adaptations. Car c'est là que réside le
gros problème : les fréquents changements
de climat causent des torts innombrables
aux apiculteurs.

Le froid, malheureusement , ne devait
pas permettre certaines expériences, mais
chacun put apprécier l'ordre et la propreté
des ruches. Un petit verre de blanc , sur
les ruchers mêmes ou dans dans les fermes
des enviions , complétait cette promenade.
Puis chacun gagna les Planchettes où un
pâle soleil accueillit les congressistes.

La commune , par son président Jean
Buhler , député , offrit un vin d'honneur
et un repas fut servi à la salle des
fêtes. Quelques discours d' amitié furent
prononcés. Le président Matthey devait
saluer tout spécialement Mme L'Hôte, de
Remiremont , qui est à la tête des syn-
dicats vosgiens et dirige avec fermeté ses
1200 membres. Les apiculteurs français re-
présentaient les syndicats de Neufchateau ,
Mircourt. Epinal , Saint-Dié et Remiremont.
On notait également la présence de M.
Georges Matthey. membre d'honneur du
comité de la Société romande d'apiculture.

Grâce à un petit orchestre , chacun fra-
ternisa , parla des abeilles et de la der-
nière récolte qui s'annonce difficile.

Ph. N.

§ A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. - Corso : 20 h 30, Arabesque
Eden : 20 h 30, Prostitution aujourd'hui

(18 ans).
Plaza : 20 h 30, Au delà de la sentence

(16 ans).
EXPOSITIONS. — Vivarium de la Bonne-

fontaine : Plus de 200 animaux.
Musée des beaux-arts : L'année Jaquet-Droz

et les automates.
Musée d'horlogerie
Musée d'histoire naturelle
Piscine des Mélèzes : sculptures en plein air.
Galerie du manoir : Dessins de sculpteurs.
Tourisme : Bureau officiel de renseigne-

ments , Léopold-Robert 84, tél. (039)
23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Cabaret 55 : de 21 h à 2 h.
Bar 72 : jusqu 'à 2 h.
Le Scotch : jusqu 'à 2 h.
La Boule-d'Or : jusqu 'à 2 h.
Permanences médicale et dentaire : En cas
d'absence du médecin de famille , tél. 22 10

17.
Pharmacie d'office : Carlevaro, Léopold-Ro-
bert 81, jusqu 'à 21 heures ensuite tél. 11.

• AU LOCLE
CINÉMA Casino : 20 h " 30, Okinawa

(16 ans).
TOURISME : bureau officiel de rensei-

gnements, Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31.22.43.

EXPOSITIONS. - Année Jaquet-Droz ,
Musée des beaux-arts : 10 h à 12 h ,
14 h à 17 h (sauf le lundi), un siècle de
gravures.

Château des Monts : 10 h à 12 h, 14
h à 17 h (sauf le lundi), pendules et hor-
loges Jaquet-Droz.

Pharmacie de service : Mariotti , Banque
2. Dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire s en
cas d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital , tél.
31.52.52.

T.P.R. : départ
de cinq comédiens

Une troupe de théâtre telle que le
TPR est un organisme vivant soumis à
des pressions internes, des fluctuations,
des exigences matérielles ; c'est — et
pas seulement à cause d'une « crise »
du théâtre — un carrefour où les dis-
cussions et les choix, les sacrifices et
les succès, sont plus aigus qu 'ailleurs.

L'engagement du comédien ne se li-
mite pas seulement à son travail, il
implique un accord global sur les op-
tions d'une équipe dont l'homogénéité
doit être la première vertu. Parce qu'il
y avait donc divergences de vues, cinq
comédiens viennent de décider de quit-
ter la troupe. Le travail se poursuivra
néanmoins, les charges étant maintenant
réparties entre une quinzaine de person-
nes, dont cinq comédiens. Une période
d' austérité commence ; la programma-
tion sera sensiblement revue sans pour-
tant que soient laissées de côté les
tâches fondamentales d'animation et de
création.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 30 juin

Promesses de mariage : Canol , Omer-
Lûtfi , monteur électricien , et Koldas , Senel ;
Frésard , René-Albert , mécanicien , et Maître,
Josiane-Huguette-Aline.

Décès : Bieri , Léon-Albert, tourneur, né
le 13 octobre 1890, époux de Rose-Margue-
rite, née Jacot , dom. Doubs 5 ; Landry, née
Magnin. Berthe-Antoinette . ménagère , née
le 26 septembre 1882. veuve de Landry,
Georges-Ulysse , dom. Auvernier.

Joutes sportives : du quart à la demie
Les demi-finales et les quarts de finales

de plusieurs disciplines ont eu lieu hier.
Voici les résultats :

FOOTBALL
Premières années (quart de finale). —

1MP4 - 1MP12 5-6 ; 1MP3 - 1MP13

Le hockeyeur Michel Turler était sur
la fouche : un encouragement pour

tous les jeunes sportifs.
(Avipress - Girardin )

6-0 ; 1MP6 - 1MP14 2-1 ; 1S1 - 1S22
1-4. Demi-finale : 1MP12 - 1MP3 0-7 ;
1MP6 - 1S22 (1-3).

Deuxièmes années (quart de finale). —
2P12 - 2M21 2-0 ; 2S11 - 2P11 4-0 ;
2S12 - 2M11 0-2 ; 2P31 - 2P1 0-3. Demi-
finale : 2PI2  - 2SU 0-2 ; 2M11 - 2PI
2-0.

Troisièmes années (quart de finale).  —
3T22 - DS31 4-0 ; 3T32 - 3P32 2-1 ;
3S12 - 3P33 3-1; 3M13 - 3M22 1-0.
Demi-finale : 3T22 - 3T32 4-0 ; 3M13 -
3S12 3-2.

Quatrièmes années (quart de finale). —
4S21 - 4P24 2-0 : 4P31 - 4M11 3-0 ;
4P22 - 4T34 3-1 ; 4SU - 4T33 3-1. Demi-
finale) : 4S21 - 4P31 2-0 ; 4S11 - 4P22
6-0.

HANDBALL
.,»¦'¦

Premières années (quart de finale) . —
1S21 - 1S11 4-3 ; 1S1 - 1MP6 5-3 ; 1C12 -
1S12 6-2 ; 1MP12 - 1MP15 13-0. Demi-
finale : 1S1 - 1S21 4-3 ; 1C12 - 1MP12
6-3.

Deuxièmes années (quart de finale). —
2C2 - 2P3 10-0 ; 2P11 - 2C11B 4-2 ;
2CUA - 2M11 10-3 ; 2C12 - 2M21 3-6.
Demi-finale : 2C2 - 2P11 9-1, 2C11A -
2M21 6-4.

BASKETBALL
Troisièmes années (quart de finale). —

3CU - 3C22B 12-2 ; 3P33 - 3P21 10-4 ;
3M12 - 3M13 14-4 ; 3M12 - 3P23 6-4.
Demi-finale ; 3C11 - 3P33 10-2 ; 3M12
- 3M21 14-2.

Quatrièmes années (quart de finale). —
4C1 1 - 4T33 7-4 ; 4C21A - 4P23 6-1;
4C22 - 4M12A 4-2 ; 4P24 - 4P31 8-2.
Demi-finale : 4C21A - 4C11 5-4 ; 4P24 -
4C22 10-0.

Les conscrits
sous la toise

(c) Les opérations de recrutement de la
classe 1952 ont eu lieu , au Locle, du 28 au
30 juin.

Cent quatre conscrits du Locle et des lo-
calités du district , à l' exception des Ponls-
de-Martel et de Brot-Plamboz , se sont pré-
sentés (1970 : 119). Un peu plus du 70%
ont été reconnus aptes au service , les au-
tres 30 % ayant été verses dans les services
complémentaires , ajournés à un ou deux
ans ou reconnus inaptes au service.

Les examens n 'ont pas suscité beaucoup
d'enthousiasme chez les jeunes et seules
dix mentions ont été délivrées. D'après le
colonel Claude de Meuron , officier de re-
crutement , trop de jeunes gens refusent un
apprentissage ou l'abandonnent afin de ga-
gner l'argent nécessaire à l'achat d'une au-
tomobile , d'où les résultats médiocres.

Le recrutement était organisé par le ma-
jor Tacchella , commandant d'arrondisse-
ment, secondé par M. Jean-Pierre Perrelet ,
chef de section militaire du Locle. La vi-
site de la C.V.S. était faite par le major
Gerber , de Kœniz. L'officier de recrutement
avait comme collaborateur M. Georges
Huguenin. de Saint-Biaise. Les officiers re-
cruteurs et leurs collaborateurs ont été re-
çus à l'hôtel de ville par MM. René Fel-
ber. président de la ville , et Willy Pingeon,
chancelier.

Etat civil du Locle
du 29 juin 1971

MARIAGES. — Blanc , Michel-Renc , des-
sinateur-architecte , et Moreau , Monique.

PROMESSE DE MARIAGE. — Hofe r ,
Kurt. mécanicien sur autos , et Nievergelt ,
Margrit Elisabeth.

L'industrie franc -comtoise cherche
des débouchés en Suisse

De notre correspondant :

Le comité des conseillers du commerce
extérieur de la région de Franche-Comté
qui s'est réuni hier a étudié les débou-
chés que la Suisse pourrait offrir aux
industriels de la région en matière de
sous-traitance. Cette initiative faisait suite
à un voyage fait  par le président du
comité des conseillers du commerce exté-
rieur de Franche-Comté M. Bougnon ,
voyage à Genève où il avait , dernière-
ment , assisté aux travaux de la section
suisse. D'ailleurs, la Suisse était représen-
tée par M. Châtelain , président des con-
seillers , du commerce extérieurs suisse, par
M. Ruby, conseiller commercial près l' am-
bassade de France à Berne , par MM.
Deschamps et Bretton , conseillers du
commerce extérieur en mission en Suisse.
Ces conseillers , en poste à l'étranger , ser-
vent d' antennes aux exportateurs français
et mettent à leur service leurs connais-
sances du pays et de ses méthodes com-
merciales. M. Châtelain a invité les Francs-
Comtois à faire appel à leurs services
fréquemment , ne serait-ce que pour éviter

de commettre des erreurs , a-t-il précise.
Des industriels francs-comtois intéressés

par la sous-traitance peuvent trouver en
Suisse d'intéressants marchés malgré cer-
tains signes « d'essoufflement » constatés
actuellement dans l ' industrie suisse. Le mo-
ment n 'est pas mal choisi pour intensifier
une action dans ce sens. Les grandes
sociétés suisses cherchent , en raison même
de ces difficultés passagères , de meilleures
sources d' approvisionnement tant en ce qui
concerne les prix que la rapidité des li-
vraisons.
DES POSSIBILITÉS NON EXPLOITÉES

On estime que cette recherche est part i-
culièrement nette dans les industries de
base, ainsi la fonderie , le décollctage et
l' otuillage : < Dans le domaine de la sous-
traitance , il existe des possibilités qui n 'ont
pas encore été exploitées , a ajouté M".
Ruby. à l' adresse des industriels francs-
comtois. D'autre part , M. Metzger , secré-
taire général du syndicat interprofession-
nel du « gruyère • français , a déclaré que
les clients allemands avaient du mal à
se faire rembourser les prélèvements faits

automatiquement par leur gouvernement.
Bien que les commandes soient rédigées
en marks , certains fournisseurs français ,
pressés de résorber les stocks de « gruyè-
re » , qui ont augmenté . sensiblement , ac-
ceptent , malgré les consignes , de prendre
le montant de ces prélèvements à leur
charge. Selon lui , les négociateurs fran-
çais ont , face à la Nouvelle-Zélande bien
défendu les intérêts de la branche économi-
que en ce qui concerne les fromages mais
dû accepter d'énormes concessions à pro-
pos du beurre.

M. Anguenot de Villers-lc-Lac , a dé-
claré que la réévaluation du franc suisse
plaçait l ' industrie horlog ère française en
sitaution de meilleure compétitivité. Ses
exportations, qui ont augmenté de 35 %
en 1970, ont déjà réalisé lors des quatre
premiers mois de l'année , une progression
de 18 % environ par rapport à la période
coi resondanle de 1970. Les industriels fran-
çais qui craignaient l' attirance supplémen-
taire exercée par les salaires suisses sur
les frontaliers, constatent que l'on freine
déj à l' embauche oulre- .lura avant peut-
être de prendre des mesures plus draco-
niennes après les vacances.

OUI MAIS... C'EST TIMEX !
De fait , l'industries horlogère suisse con-

naî t  un malaise réel et rencontre des
diff icul tés  sur les marchés du Moyen-
Orient .  d 'Extrême-Orient,  des Etats-Unis
et se heurte en même temps aux Japonais
et aux Russes. C'est pourquoi elle souhai-
terait ,  c'est M. Ruuy qui l' a affirmé ,
multiplier les contacts avec l ' in dustrie fran-
çaise qui pourtant  produit sept fois moins
que l'industrie horlogère suisse. Le prési-
dent de la Chambre française de l 'horlo-
gerie , M. Auge, est favorable à ces con-
tacts cl il a déjà préconisé sur certains
points des rencontres. Défenseur d' un label
européen , M. Auge estime néanmoins qu 'il
ne faut pas pousser des cris de victoire :
les entreprises françaises souffrent égale-
ment d'un manque de rentabili té et l' aug-
mentation des exportations profite dans
une large part à une « manufacture inter-
nationale ». Le commerce extérieur franc-
comtois se porte bien dans l' ensemble ,
a conclu le préfet de la région. Le taux
de couverture de la balance est largement
bénéfique à en croire les résultats des
trois premiers mois de cette année.

Résultats des tirs de fédération du district
Le week-end dernier ont eu lieu les tirs

de fédération du district du Val-de-Ruz.
Voici les résultats principaux :

Concours de sections
Moyenne : 1. Fontainemelon 85.571 points;

2. La Côtière-Engollon 84.046 ; 3. Le Pà-
quier 83.610 ; 4. Savagnier 82.666 ; 5. Dom-
bresson 82.178 ; 6. Chézard-Saint-Martin ;
7. Les Hauts-Geneveys ; 8. Montmollin ;
9. Fontaines ; 10. Valangin-Boudevilliers ,
Cernier , les Geneveys-sur-Coffrane.

CHALLENGE DE PARTICIPATION :
1. La Côtière-Engollon ; 2. Le Pâquier;

3. Montmollin ; 4. Les Hauts-Geneveys ;
5. Fontaines ; 6. Chézard-Saint-Martin ; 7.
Dombresson ; 8. Savagnier ; 9. Fontaine-
melon ; 10. Valangin-Boudevilliers ; 11. Cer-
nier. 12. Les Geneveys-sur-Coffrane.

CLASSEMENT DE LA CIBLE
VAL-DE-RUZ

Benz Schurch 49 points ; Otto Barfuss.
Noël Rollinet 47 p. ; Gilbert Sumi , Geor-
ges Glauser 46 ; Rodolph Aebi , Hans Stei-
nemann fils , André Mosset fils , Claude
Bourquin, Jean-Jacques Fallet, Jean-Louis
Geiser , Willy Junod , Georges Sandoz , Wal-

ter Gutnecht , Gilbert Huguenin , Jean Lieh-
ner 45 ; Jean-Philippe Christen , André Mos-
set père , Bernard Zaugg, Jean-Claude
Challandes 44 ; Jean-Paul Augsburger, P.-
André Leuenberger , Walter Schmid , Fer-
nand Steiner , Louis Burgère , Charly Coll-
asse, Willy Challandes , Willy Brunner , Louis
Lorimicr 43 ; Ernest Fallet, Alfred Bader-
scher , Maurice Mougin , Frédy Wenger , Mar-
cel Tschanz , Werner Schneider , Claude
Grandjean, Christian Monnier , Richard Mou-
gin , Jean Weingart , 42 ; Jean-Marc Lugin-
buhl , René Glauser. Marcel Jeanneret , Lau-
rent Girard , Marcel Liehner , Eugène Cu-
che , Fernand Cuchc , Erwin Mattiiys , Ber-
nard Spilmann , Michel Glauser, 41 ; Char-
les Matile , Jean-Maurice Bron , Ernest Gi-
chard, Louis Leuenberger , Edy Burgère ,
Jean Wenger , José Girard , Michel Cuche,
Gérard Renaud , Roger Tschanz.

Obtiennent le service de table pour 3 pri-
mes : Jean-Louis Geiser , Georges Sandoz ,
Gilbert Sumi.

CLASSEMENT INDIVIDUEL
CIBLE « CHALLENGE »

Rodolf Aebi. Richard Magnenat , Willy
Brunner , Michel Glauser 91 points ; Char-

les Veuve 90 ; Georges Glauser , Bartholo-
mé Heinz , Marcel Liehner 89 ; Fernand
Steiner , Albert Sermet , Marcel Tschanz ,
Claude Grandjean , André Mosset , Raymond
Nussbaum , Franz Schwarz , Wartmann Gan-
der, 88 ; Noël Rollinet , Jean-Louis Gei-
ser, 87 ; Otto Barfuss, Walter Gutnecht ,
Christian Monnier , Richard Mougin , Chris-
tian Wùtrich , Ernest Gichard , Roger Sala,
Ulrich Steiner , René Lagger, Daniel Dia-
con , S6 ; Benz Schurch, Jean Weingart , Eu-
gène Cuche, Walter Schmid, 85 ; Alfred
Baderscher, Jean-Pierre Cuche, Maurice Mou-
gin. Fernand Barfuss , Louis Lorimier , Louis
Burgère, Walter Matthis , André Steiner ,
84 points ; Jean-Maurice Bron , René Glau-
ser , Georges Sandoz , Bernard Zaugg, Char-
ly Contesse, Pierre-Yves Cuche , Charles
Liehner , Werner Schneider , 83 ; Gérard Re-
naud , Gilbert Huguenin , Marcel Fatton ,
Frédy Wenger , Eric Hausener , Charles
Matile, José Girard , Laurent Girard , Jean
Liehner , Jean Glauser , 82 points

ROI DU TIR
Rodolph Aebi 136 points ; Richard Ma-

gnenat 136 ; Georges Glauser 135.

Hier vers 11 h 50, une voiture conduite
par M. CD., domicilié à la Neuveville,
circulait rue Klaus. Au carrefour rues de
France et Hôtel-de-ville, le conducteur n'a
pas accordé la priorité à une auto pilotée
par M. A.Z., de la Chaux-de-Fonds , qui
venait du Col-des-Roches. Collision et des
dégâts.

Toujours la priorité

actualité Bolex S.A.
NOUVEAU - BOLEX 233 Compact

:§ La nouvelle caméra de poche BOLEX. avec zoom 1:1,9/9-30 mm.
S Avec vous, toujours et partout. L'appareil idéal, parce que discret et
g toujours prêt à filmer, parce qu'il assure, même aux débutants,
g des films réussis du premier coup.

(sp) Le pasteur Georges Guinan d, de la
Chaux-de-Fonds , a été élu président du bu-
reau du synode du départmeent mission-
naire des Eglises protestantes de Suisse ro-
mande. C'est le seul Neuchâtelois faisant
partie du comité.

Distinction pour un pasteur

Les enfants du Centre pédagogique de
Dombresson vont affronter les feux de la rampe

De notre correspondant :
Dans la grande famille du Centre péda-

goi gque de Dombresson , 37 enfants (un
tiers de filles et deux tiers de garçons)
encadrés par des éducateurs et des édu-
calrices appuyés par une direction com-
préhensive préparent en secret depuis le
printemps, un spectacle inédit qui sera
offert  à leurs parents tout d' abord , aux
autorités et aux amis ensuite, au cours
de la soirée de samedi à la salle de
gymnasti que de Dombresson.

Dans le cadre de l ' ins t i tu t ion,  les
groupes ont éclaté de façon à donner
à chacun la possibilité de s'exprimer dans
la discipline de son choix, et de s'exté-
rioriser valablement en laissant parler son
creur , ses muscles et ses aptitudes artis-
tiques. Excellente formule qui prend toute
sa valeur lorsque l' encadrement vaut son
pesant d'or.

Le temps des loisirs a été mis à profit
pendant trois mois sans aucune pertur-
bation dans le travail scolaire. Un riche
programme mis soigneusement au point per-
mettra aux spectateurs d'apprécier les inter-

prétations des enfants dans le domaine
du théâtre , des moyens audio-visuels , du
chant de la danse et des instruments à
percussion. Chaque acteur a fait son choix
et la réussite est certaine parce que tout
ce qui est spontané est teinté de fraîcheur
et d'enthousiasme.

Pendan t la mauvaise saison , au Centre
pédagogique , l' accent est mis sur les acti -
vités manuelles. Tant il est vrai qu 'un
gosse intelligemment occupé est capable
d'exprimer concrètement ce qu 'il éprouve
tétanos. Le médecin , de son côté, soutient
des objets fabriqués par les acteurs et
actrices en herbe sera présentée au public
à l'issue du spectacle. Nul doute que
la soirée de samedi marquera d' une pierre
blanche les annales du CPD. A. S.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

Succès des tireurs
Dernièrement , la cohorte des tireurs s'est

rendue au grand tir-jubilé de Lommiswil ,
dans le canton de Soleure. Parmi les 44
sections engag ées dans ce tir , Fontaineme-
lon s'est installé au 2me rang, avec la
moyenne de 36,692 points , à un cheveu
derrière la redoutable formation d'Olten-
Stadt qui a obtenu 36,705 points.

D'autre part les 26 et 27 juin , les ti-
reurs ont gagné pour la troisième fois le
challenge du 22me Tir de Fédération du
Val-de-Ruz avec la moyenne record de
85.571 points. Ce trophée leur appartiendra
défniitivement.

VALANGIN

(c) La SFG de Valangin organise en fin
de semaine son concours interne- , 50 pupil-
les et pupillettes lutteront toute la journée
aux sauts , course de vitesse et gymkana
pour obtenir challenges, prix ou diplômes .

A plus tard
(c) A cause du mauvais temps, la course

d'école a dû être reportée à une date ulté-
rieure. La commission scolaire a pris la
décision de la fixer en septembre.

Concours



LICENCIEMENTS A GRANGES
Informations horlogères 

Depuis j anvier, l'effectif de A. Schild S. A.
a diminué de 351 personnes, mais 136

seulement ont été effectivement licenciées
Dans un communiqué diffusé hier soir ,

la fabrique d'ébauches A. Schild S.A. a
fait le point sur les 1 licenciements de per-
sonnel :

« Ces jours derniers , des quotidiens et
des agences de presse ont fait paraître
des communiqués dans des versions diffé-
rentes et concernant le développement de
la conjoncture dans l'industrie horlogère et
part icul ièrement  les mesures prises par la
fabrique Schild AG. Depuis plusieurs an-
nées, on enreg istre une baisse des comman-
des. Cela découle d'une part de la concur-
rence active que livrent à l'industrie hor-
logère suisse des entreprises étrangères , en
particulier celles du Japon et , d'autre part ,
de la situation économique qui n'est pas
très réjouissante aux Etats-Unis , principal
consommateur des montres et mouvements
suisses. De même, la situation politique
dans les pays du Proche et de l'Extrême-
Orient n'a pas influencé positivement les
marchés. Enfin , la réévaluation du franc
n provoqué de nombreuses annulations de
commandes, d'où une baisse de produc-
tion. Cette situation a oblige la fabrique
d'ébauches A. Schild à réduire sa produc-
tion de 20 %. Elle a donc dû décider des
mesures d'économie.

De janvier dernier à ce jour , la fabri-
que Schild a prié 85 des 241 ouvrières à
domicile de cesser leur travail. Sur 150
personnes parvenues à l'âge de la retrai-
te et qui, en janvier, étaient encore em-
ployées, nous en avons « libéré » dix-
neuf, parmi lesquelles les plus âgées on(
80 ans pour les hommes, 75 pour les fem-

mes. Des licenciements motivés par un
manque de qualification professionnelle ont
touché 19 ouvriers suisses et 13 ouvriers
étrangers. L'effectif du personnel de Schild
comprenait en janvier 2781 personnes. Cet
effectif a été ramené , hier 30 juin , à
2430 personnes.

Cette diminution de l'effectif est donc
duc aux mesures que nous venons d'expo-
ser ainsi qu 'à des départs d'employés qui,
partis de leur propre gré, n'ont pas été

icés et parmi lesquels figure un grou-
pe >. t «i ouvriers étrangers. Il est a sou-
haiter que le courant des affaires puisse
reprendre normalement après les vacances
d'été, notamment en raison de la prépa-
ration des commandes de Noël.

Dans la négative , la production continue-
rait à être partiellement réduite , notam-
ment en ne remplaçant pas des postes de-
venus libres par suite de départs volontai-

Une question de savoir-faire...
(Red. — On voudra bien nous excuser

de quelques imperfections de style et , sur-
tout , de n 'avoir pas su rendre certaines
nuances de ce communiqué qui nous a
été transmis en... allemand par la Gc-
schacflslcitung A. Schild AG. Ainsi , au-
jourd'hui 1er juillet , 136 ouvriers et ou-
vrières ont-ils été effectivement licenciés
par la fabrique d'ébauches A. Schild S.A.
dont 85 personnes occupées à domicile ,
le solde s'expliquant par 215 départs vo-
lontaires enregistrés depuis le début de
cette année. Bon. Mais qu 'en sera-t-il après
la rentrée ? Le texte allemand est assez
explicite : « ... Sollte die erhoffte Wendung
nicht eintreten , so miissten wir im glei-
chen Sinn die Produktion gedrosselt hal-
ten und auf der Personnellen Seite eine
wcitere Reduktion, vor allcm durch nichl-
ersetzen der ordentlichen Abgaenge , ins
Auge Fassen. •

Le jeudi 24 juin , divers bruits faisant
état de licenciements massifs décrétés par
la fabrique de Granges, nous avions pris
contact avec la direction. Celle-ci précisa
que les mesures ne touchaient que des
personnes âgées, toutes ayant dépassé l'âge
de la retraite. Le lendemain , mais à l'éche-
lon supérieur cette fois , on apprenait que
ces vieilles personnes ne seraient pas les
seuls ouvriers à être touchés par les me-
sures mais qu 'un programme de licencie-
ment , à mettre en œuvre ou non selon
l'évolution de la situation économique tel-
le qu 'elle se présenterait au milieu de
l'été , était en cours de discussion. Mardi ,
enfin , l'Agence télégraphique suisse , se fai-
sant le porte-parole de la direction de

l' entreprise et de milieux syndicalistes , pu-
bliait une information , parlant d' une qua-
rantaine de personnes travaillant à domi-
cile , d'autant d'ouvriers à l'âge de la
retraite et < d' un nombre non précisé de
travai l leurs  employés dans le cadre de
la haute conjoncture ». Hier , enfin , l'en-
treprise nous donnait  des explications pré-
cises sur la situation , si gnalant  également
que sa production avait dû être réduite
de 20 rn .

Parfait .  Mais que ne l' a-t-elle fait ven-
dredi dernier , franchement et sans détours,
lors d' une conférence de presse par exem-
ple ou par le biais d' un communiqué
adressé à l' ensemble des journaux ? Le
souvenir des « années de deuil > est encore
trop vif dans beaucoup d' esprits pour que
la nouvelle des premiers licenciements , sur-
venant comme une douche froide après
des années de haute conjoncture et de
chasse effrénée à la main-d'œuvre , n 'ait
pas un impact douloureux sur la popula-
tion de cantons saignés à blanc par la
crise. Le problème aurait pu être abordé
avec les réserves et les euphémismes d'usa-
ge lors d' une telle conférence de presse.
Mais il n 'y en eut pas. Le climat actuel
étant ce qu 'il est , nous pensons que ce
fut  une erreur : « ... dass es cin Irrtum
war ! >

Il y a quelques jours , lors de l' as-
semblée générale des délégués de la FH,
le président Bauer rappelait, dans une bou-
tade , que la presse était souvent la cons-
cience de l'industrie horlogère. A Gran-
ges, on ne semble pas encore en être là.

Cl. -P. Ch.

« L'affaire du bureau des autoroutes »
DES ERREURS ONT ETE' COMMISES

Les remous créés autour de la trop fa-
meuse « affaire du bureau des autoroutes »
(B.A.R.) vont-ils enfin s'apaiser ? Pour la
première fois, du moins, le Grand conseil
n'a plus de raison de se montrer méfiant
quant aux faits. Autres choses sont leurs
conséquences. Les députés ont pris connais-
sance du rapport de la commission parle-
mentaire pour l'examen de la gestion du
B.A.R. Ce rapport concerne l'enquête fédé-
rale faite sur l'affaire et la réponse du
conseil d'Etat sur le même objet. Le con-
seil d'Etat avait fait des réserves quant au
travail de la commission d'enquête fédérale,
mais en adoptant néanmoins , ses conclu-
sions.

« A  DE JUSTES PROPORTIONS »
Or l'examen de la gestion du B.A.R.

par la commission présidée par M. Jean
Riesen, confirme sans doute les thèses de
ceux qui dénoncèrent les abus, en parti-
culier, parmi les parlementaires, les députés
Gérard Glasson et Pierre Rime, ce dernier
ayant rendu public le rapport fédéral que
le conseil d'Etat gardait secret. La com-
mission parlementaire souligne toutefois
qu 'il faut ramener l'affaire « à ses justes
proportions > . Elle constate que le Conseil

d Etat a donne 1 impression d informer
incomplètement le Grand conseil et de
minimiser l' affaire , alors qu 'une attitude
plus résolue aurait évité des réveloppe-
mcnls fâcheux.
Elle constate que des erreurs ont été com-
mises , mais que la construction du réseau
firbourgeois des routes nationales donne
satisfaction. Enfin. 11 espère que les ex-
périences faites permettront une poursuite
normale de l'œuvre.

M. Riesen a énuméré les « erreurs et
fautes relevées , en treize points. 1. Faute
d'avoir attribué à l'ingénieur cantonal , M.
Jean-Paul Nidegger , la fonction de chef
du B.A.R. 2. Faute d'avoir placé dans un
rapport de subordination directe l'ingénieur
cantonal et son frère. 3. Au directeur des
travaux publics , il est reproché d'avoir
manqué de prudence. 4. Au Conseil d'Etat ,
on reproche un manque de vigilance. 5.
Manque de planification dans la politique
d'achat des gravières. 6. Achats de gra-
viers trop importants à des privés , alors
que le canton avait pratiquement un mono-
pole. 7. Avantage exagéré accordé à une
entreprise dans l'exploitation de la gravière
de Châtillon (bénéfice de quelque 2 mil-

lions en peu de temps). 8. Lacunes dans
le système des mises en soumission. 9.
Travaux importants attribués sans mise en
soumission. 10. Erreurs du B.A.R. dans
la pose de tuyaux de plastique. 11. Salai-
res surfaits. 12. Voyages à l'étranger , sur
invitation d' entreprises.

DE BONNES PERSPECTIVES
M. Claude Genoud , directeur des tra-

vaux publics , reconnaît que ces fautes et
erreurs ont eu des conséquences fâcheuses.
Elles sont cependant parfois dues à l'inex-
périence dans le domaine de la construc-
tion des autoroutes , à l'époque. M. Gérard
Glasson se demande si l'argent gaspillé
sera retrouvé... Il espère qu 'on saura tirer
la leçon. Enfin , il faut souligner que la
commission n 'a pas poussé ses investiga-
tions dans les affaires dont la justice pé-
nale s'occupe.

L'avenir , c'est la proch aine inauguration
— 31 juillet .— du premier tronçon de
la R.N. 12, les 17 kilomètres situés entre
Corpataux et Guin. Le conseiller fédéral
Tschudi coupera„ le ruban. En direction
de Berne , les travaux vont bon train. Et
les perspectives , en définitive , sont réjouis-
santes.

L'homme doit renoncer aux projets nuisibles
LA VARIANTE D DE LA N 5 À MÂCHE

D'un correspondant :
Sept cents personnes se sont rassemblées

à Mâche pour discuter de la construc-
tion d'un tunnel sous le Buttenberg qui
ne figure pas dans le projet de la va-
riante D. Depuis quelque temps, un mou-
vemen t d'opinion s'est déclenché et se
développe devant la crainte des méfaits
du bruit et de la pollution qui pourraient
provenir de la mise en service d'une haute-
route dans un endroit pouvant avoir une
population dense.

Se sont adressés à l' assistance : MM.
Ulrich Kunz , ingénieur en chef du service
des autoroutes , qui a présenté les carac-
téristiques du projet d'autoroute par-dessus
le Buttenberg ; Hans Kern , directeur des
travaux publics, qui a expliqué les moda-
lités possibles d'un tunnel routier dans
leurs aspects politique , financier et tech-
nique ; le Dr Kurt Hubacher , qui a traité
des répercussions médicales du problème
en soulignant la nocivité du plomb qui
devrait être absolument éliminé des gaz
d'échappement. Le Dr Hubacher a souligné
aussi l'importance du bruit rainant la santé
sans qu'on s'en rende compte et lancé
un appel à l'opinion afin que l'homme
se décide à se protéger mieux que jus-
qu 'ici , renonçant à des projets excessive-
ment nuisibles. Après une intervention du
maire, M. Fritz Staezli , une résolution
fut soumise à l'assemblée.

UN APPEL URGENT
Réunis en assemblée publique à Bienne -

Mâche le 30 juin 1971, citoyennes et ci-
toyens s'élevèrent contre le passage d'une
autoroute par-dessus le Buttenberg. Ils ré-
clament le percement d'un tunnel et se
rallient aux demandes suivantes :
1. Nous invitons le Conseil de ville a

déclarer recevable la motion déposée le
17 juin par M. J. Habegger et a charger
le conseil municipal d'entreprendre , en
collaboration avec les instances cantona-
les et fédérales , l'étude du projet d'un
tunnel routier sous le Buttenberg.

2. Nous invitons l'Office des autoroutes du
canton de Berne et le service fédéral des
routes et des digues a inclure dans le
projet général celui d'un tunnel sous le
Buttenberg en vertu des considérations
suivantes :

A) Il est contraire aux principes d'une rou-
te de détournemen t de la faire passer au

milieu d'un quartier résidentiel et des
plus importantes réserves de terrains à
bâtir de Bienne ;

B) Nous justifions la demande d'un tunnel
en nous fondant sur la disposition que
le peuple suisse a introduite dans la
constitution fédérale le 6 juin à une
écrasante majorité :
La Confédération légifière sur la protec-

tion de l'homme et de son milieu naturel
contre les atteintes nuisibles ou incommo-
dantes qui lui sont portées. En particulier
elle combat la pollution de l'air et le bruit.

C) Il est de notre devoir à l'intention des
générations futures de sauvegarder dans
la mesure de nos possibilités une natu-
re saine et un espace vital permettant
le repos et le délassement.

D) Nous signalons les sévères mises en
garde des médecins et d' autres milieux
de la science.
Nous terminons cette résolution en adres -

sant aux autorités responsables de la Con-
fédération , du canton et de la commune
un appel urgent : protégez des centaines
de familles contre le bruit et les gaz d'échap-
pement d'une route passant devant leurs
logements ; préservez l'incomparable beau -
té de la zone résidentielle du Buttenberg ;
construisez un tunnel routier sous le But-
tenberg !Référendum financier obligatoire :

les députés font marche arrière

SURPRISE AU GRAND CONSEIL

De notre correspondant:
Le peuple fribourgeois avait admis, le

7 juin 1970, le principe de l'élection par
le peuple des préfets, d'une part, des con-
seillers aux Etats, d'autre part, ainsi que
celui du référendum financier obligatoire
pour toute dépense extra-budgétaire à par-
tir de 3 millions. Les projets des articles
à reviser dans la constitution doivent être
soumis à deux délibérations du Grand con-
seil. La deuxième a eu lieu hier et a pro-
voqué, en ce qui concerne le référendum
financier obligatoire, une surprise qui pla-
ce le législatif dans une position ambiguë.

En ce qui concerne l'élection des con-
seillers aux Etats, un amendement de M.
Lucien Nussbaumer (rad) a été adopté
par 60 voix contre 58. Ainsi , les deux
conseillers aux Etats seront élus simulta-
nément en 1972, alors que le gouvernement ,
notamment , préconisait de les élire indi-
viduellement, soit en 1972 (échéance du
mandat de M. Paul Torche) , puis on 1974
(échéance du mandat de M. Gustave Rou-
lin). Au vote final , le décret a été adopté
par 58 voix contre 51.

LES AVIS DIVERGENT
La surprise se produisit lors du vote fi-

nal en ce qui concerne le référendum fi-
nancier obligatoire, puisque le décret fut

refusé par 38 voix contre 37, de nombreux
députés s'étant abstenus. Ainsi donc, le
Grand conseil va à rencontre du principe
admis par le peuple. Pourquoi donc? Les
avis divergent. Mais les fâcheuses retom-
bées de l'initiative radicale qui est à l'ori-
gine de ce référendum obligatoire ont sans
doute pesé lourd dans la balance. Beau-
coup estiment que ni < l'affaire » de Gran-
geneuve , ni les réactions de dépit qui
l'ont suivie , ne se seraient produites si le
parti radical n'avait pas lancé cette initia-
tive. Quelle procédure adopter à présent ?
Il n 'est pas question de revenir sur le prin-
cipe que le peuple a fait sien . Mais un
nouveau texte devra sans doute être sou-
mis au Grand conseil. Par quelle astuce
pourra-t-on le faire admettre , sans biai-
ser avec la volonté du peuple ? La ques-
tion reste posée.

Enfin , l'élection des préfets par le peu-
ple : il est prévu qu'ils ne seront élus de
la sorte qu 'après la modification de la
loi sur les préfets , mais au plus tard en
1976. M. Jean-Claude Bardy (rad) a pro-
posé que ce délai soit ramené à 1973,
amendement qui a été écarté par 58 voix
contre 54. Au vote final , le décret a été
adopté, à une évidente majorité.

La fanfare de Bassecourf est fière de ses nouveaux uniformes.
(Avipress - Bévi)

Une voiture
dans la Petite-Glâne

(c) L autre nuit , vers 23 h 30, une voiture
vaudoise circulait d'Estavayer en direction
de Payerne. Peu avant le pont de la Peti-
te-Glâne, sur le territoire de Bussy, le con-
ducteur fit une brusque manœuvre pour
éviter un cycliste qui débouchait de la
route de Cugy. Il perdit la maîtrise de sa
machine qui fit une violente embardée,
fracassa le parapet du pont et tomba dans
la rivière en faisant plusieurs tonneaux.
L'automobiliste n'a pas été grièvement bles-
sé mais sa voiture a subi de gros dégâts.
Il fallut faire appel à une grue de l'ar-
mée pour sortir le véhicule de sa fâcheu-
se position.

Plus de peur que de mal I
(Avipress - Périssetl

Boécourt : les fanfares se retrouvent
De notre correspondant :
Le 49me festival de musique du district

de Delémont s'est déroulé à Boécourt. Une
quinzaine de fanfares , avec plus de 700
membres, y ont participé. Dans le cadre
de cette manifestation , des concerts ont
été donnés par les « Gais lurons », de De-
lémont et l' sHarmonie» de l'Alsthom, de
Belfort.

Lors de la cérémonie officielle, M. Ber-

nard Stegmueller , de Courtetelle, président
de la fédération, a rendu un hommage
particulier à 4 vétérans qui comptent plus
de 50 ans de sociétariat : MM. Emile
Messerli, de Saint-Ursanne , Georges Wagner,
de Delémont , René Joliat et Marc Hu-
mair , de Courtetelle.

Assemblée de l'ONST
ROMONT

(c) La 31me assemblée de l'Office national
suisse du tourisme (ONST) s'est tenue hier
à Romont, sous la présidence de M. Ga-
briel Despland, ancien président du conseil
au Etats. En 1970, le tourisme suisse a
enregistré plus de 65 millions de nuitées
avec une augmentation de 8 % de la clien-
tèle étrangère. En 1971, les pronostics sont
difficiles mais on compte sur une bonne
année touristique. Nous reviendrons sur
cette importante assemblée.

Une vingtaine de personnes
licenciées chez Paillard

L'entreprise Paillard S.A., qui vient de
céder son usine d'Orbe à une société ber-
noise, a décidé de réduire les effectifs de
certains de ses bureaux à Yverdon et Sain-
te-Croix, par le non-remplacement de per-
sonnes qui quittent l'entreprise et la sup-
pression de quelques emplois. C'est ainsi
qu'une vingtaine de personnes ont reçu
leur congé pour le 30 septembre prochain,
Des mesures ont été prises par l'entre -
prise pour que les personnes touchées ne
subissent pas un trop grave préjudice.

Ce licenciement collectif — qui devrait
rester unique — a été décidé dans une pha-
se de restructuration et de contraction qui
comprend aussi une réduction du volume
dn travail à domicile et du travail remis
en sous-traitance.

La direction de Paillard S.A. a d'au-
tre part démenti les bruits faisant état d'une
vente imminente de l'entreprise.

Une plaisanterie qui fait long feu :
le Centre autonome des jeunes

On va pouvoir célébrer le troisiè-
me anniversaire de cet imbroglic
qui finit par irriter les amis les plus
sincères de la jeunesse.

C'est en 1968, en effet, que quel-
ques enthousiastes envisagèrent le
parti que l'on pourrait tirer de la
coupole de l'ancienne usine à gaz,
face au Palais des congrès. Judi-
cieusement aménagée, elle consti-
tuerait un local à la fois pratique
et original, où la jeunesse biennoise
pourrait organiser en toute liberté
ses manifestations artistiques, poli-
tiques, récréatives, etc.

Le 20 août de cette même année,
le Conseil municipal décidait de sur-
seoir à la démolition de cet objet
et chargeait la direction des écoles
de négocier avec le comité des jeu-
nes. Une collecte organisée dans la
presse locale rapportait près de
13.000 francs. L'euphorie régna pen-
dant quelques semaines.

PRÉTEXTES A
CONTESTATION

Mais une suite de maladresses
finit par refroidir les sympathies les
plus ferventes. Sur tous les tons,
dans des communiqués , agressifs
et impertinents, les comités succes-
sifs ont reproché aux autorités leur
incompréhension, leur incurie et leur
mauvaise foi. « Elles ne veulent pas
réellement d'un centre autonome,
elles mettent des bâtons dans les

roues, elles ignorent la jeunesse I »
L'an passé, laissant entendre que

son exasp ération était .à son comble ,
le xième comité décida de leur
signifiés un « ultimatum », convo-
quant les jeunes au Bourg pendant
une séance du parlement municipal.
En fait, le Conseil municipal n'avait
rien à se reprocher : il avait accordé
une subvention de 60.000 francs
pour la construction , et les formali-
tés nécessaires n'avaient cessé de
se poursuivre. La jeunesse contes-
tataire accueillit néanmoins la mise
au point des autorités comme une
grande victoire.

On pouvait croire que la plaisan-
terie avait assez duré. Un premier
projet, établi par l'Office d'arc hitec-
ture et s'élevant à 114.000 francs
avait été repoussé par le comité ,
qui le trouvait trop cher. Il en fit
un lui-même, qui atteignait 139.000
francs. Il fut accepté et, pour entre-
prendre les travaux, il ne manquait
plus que les offres.

ÇA RECOMMENCE !
Une première offre fut effective-

ment présentée à l'Office d'archi-
tecture en janvier 1971. Il fallait
encore qu'elle fût reportée sur les
formules officielles ; les représen-
tants du comité ne mirent que qua-
tre mois pour le faire.

Mais, en vertu des règlements , on
ne peut consacrer des deniers pu-

blics à une construction que si deux
offres au moins sont soumises. Dans
une « Lettre ouverte au Conseil mu-
nicipal », le comité du Centre auto-
nome s 'indigne de cette précaution.
Il déclare qu'il a cherché en vain
des entreprises susceptibles de sou-
mettre des offres. Il annonce enfin
que les sept groupements intéressés
s'arrogent le droit d'organiser leurs
manifestations sur l'emplacement du
parking aménagé devant la coupole.

L'Office d'architecture pense que
le comité n'a guère fait d'efforts
pour obtenir des offres puisque plu-
sieurs entreprises interrogées à ce
sujet ont déclaré n'avoir jamais été
s'étonne de la résistance du comité,
qui comprend pourtant des person-
nes au courant des règles à obser-
ver.

En toute objectivité , ce ne sont
pas les autorités qui freinent mais
bien les jeunes eux-mêmes. Ce n'est
pas à coups de lettres ouvertes ,
de « sit-in » et d'ultimatums qu'ils
feront avancer leur cause.

On le contaste avec une certaine
tritesse : pour tels responsables du
futur Centre autonome, l'affaire n'est
qu'un prétexte à agitation, et ils se-
ront sans doute fort ennuyés quand
la coupole sera aménagée et qu'ils
ne pourront plus déblatérer contre
les autorités, « unique objet de leur
ressentiment ».

R. WALTER
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FRIBOURG

(c) Le nouveau recteur du collège Saint-Mi-
chel sera l'abbé André Bise. Originaire cle
Seiry, l'abbé Bise est âgé de 40 ans. Licen-
cié es lettres, il fut chargé de cours, puis
professeur au collège Saint-Michel à par-
tir de 1950. Il était proviseur du gymnase
français, deuxième cycle. Il prendra sa
nouvelle charge le 1er septembre.

Nouveau recteur
au collège Saint-Michel

ESTAVAYER

Une grande kermesse en faveur de la
paroisse protestante se déroulera à Esta-
vayer du 2 au 4 juillet. Au programmé
figurent deux bals populaires , des concerts
et diverses attractions.

Kermesse protestante

Jeune cycliste tuée
ALTERSWIL

(c) Hier, vers 16 h 40, Suzanne Moser,
11 ans, fille de Fritz, domiciliée dans
le hameau de Zumholz (commune d'Al-
terswil), débouchait à vélo sur la route
principale, à Bcnncwil , lorsqu'elle fut
happée par un minibus. Traînée sur
quelque 80 mètres, la fillette fut tuée

VILLERET

(c) L'autre nuit, un ou des inconnus se
sont introduits par effraction dans un bu-
reau de la fabrique d'horlogerie Rayviler.
Dérangés alors qu'ils tentaient de percer
le coffre-fort avec un chalumeau, Us ont
pris la fuite, sans avoir rien emporté. Les
malfaiteurs avaient pris la précaution de
masquer les fenêtres du bureau an moyen
de papier adhésif.

Tentative de vol

GRANGES

Un incendie s'est déclaré hier matin dans
un baraquement en bois dans lequel logeaient
11 travailleurs étrangers employés dans une
entreprise de Granges.

Maigre la prompte intervention des pom-
piers, la construction a été réduite en cen-
dres. Surpris dans leur sommeil, les ou-
vriers n'ont pas eu le temps de mettre leurs
effets en lieu sûr.

Les dégâts sont importants.

Baraquement détruit
par le feu

FRANCHES-MONTAGNES

(c) Le parti démocrate-chrétien des Fran-
ches-Montagnes , réuni en assemblée géné-
rale hier soir sous la présidence de M.
André Cattin , de Saignelégier, a désigné
ses trois candidats de ce district au Con-
seil national : M. Henri Boillat, fondé de
pouvoir, les Bois, Mlle Marie-Thérèse Fleu-
ry, pharmacienne, Saignelégier et M. Pier-
re Paupe, maire de Montfaucon.

Candidats
démocrates-chrétiens
au Conseil national YVERDON

Le marche de gros situe au ney, a ta
sortie d'Yverdon , a été cambriolé récem-
ment. En raison de la grande quantité de
marchandises se trouvant dans ce com-
mecre de gros, il a été impossible jusqu'à
ce jour d'évaluer le montan t du butin
emporté.

Magasin cambriolé

(c) Hier , le tribunal du district de Bienne
a condamné un récidiviste, F.W., âgé de
23 ans, accusé de vols, vols d'usage d' au-
tomobiles et de motos et d'in fraction à la
loi sur la circulation , à 8 mois de prison
ferme , 600 fr .d'amende et 1300 fr. de
frais. F.W. a été considéré par le psychia-
tre comme moyennement responsable de
ses actes.

Départ d'une entreprise
(c) Une importante et ancienne entreprise
de la branche graphique va quitter la ville
pour s'installer à Brugg, une entente avec
les autorités n 'ayant pas pu se conclure.

Condamnation
d'un voleur

(c) M. Marcel Joray, directeur des éditions
« Le Griffon » recevra le 6 juillet prochain ,
à Zurich, le prix qui lui a été décerné par
les organisateurs de l'Exposition internatio-
nale du livre qui s'est tenue à Leipzig.

Un prix à Marcel Joray

(c) Hier , vers 7 h, une collision s'est pro-
duite à la ruelle du Bas entre deux auto-
mobiles. Dégâts. Vers 9 h, Daniclo Ciaffa-
lo, a été heurté par une voiture , route de
Soleure. L'enfant légèrement blessé, a pu
regagner son domicile. Vers 9 h 55, col-
lision entre deux camions rue des Prés.
Dégâts : 7500 fr .

Enfant blessé
(c) Hier , vers 13 h, Andréas Hostettler,
10 ans, domicilié à Aegerten , s'est jeté
contre une voiture en stationnement, rue
Centrale. L'enfant , blessé à la tête , a été
hospitalisé.

Les accidents

(c) Hier , vers 13 h , deux véhicules se sont
heurtés rue du Canal. Vers 13 h 30, une
nouvelle collision s'est produite route de
Boujcan. Dégâts.

Collisions en chaîne
(c) Hier , vers 17 h, cinq voitures sont
entrées en collision rue du Jura. Dégâts :
8000 fr.

Funiculaire Bienne-Evilard
funiculaire Bienne-Evilard s'est tenu hier
après-midi à Evilard, sous la présidence
de M. Jean-Claude Borel et en présence
cle 38 actionnaires. M. Marcel Jean a pré-
senté un rapport sur la coopération avec
d'autres entreprises de transports en vue
de rationnaliscr la gestion et de réduire
les frais d'exploitation. Mais face aux di-
vergences actuelles à ce sujet , la question
reste à l'étude. Nous y reviendrons.

Tôles froissées

tricom
Sticky Note



Dernières constructions du home de Courtelary
De notre rédaction biennoise :
Jour de fête à Courtelary, vendredi.

En effet, c'est à 13 heures qu 'aura lieu
l'inauguration officielle des nouvelles
constructions , c'est-à-dire l'école et la
maison du personnel.

Nous avons demandé au directeur
M. D. Petitjean de bien vouloir nous
parler de son établissement.

CHEMINEMENT*
C'est le 13 janvier 1862 que, sur l'ins-

tigation du doyen Morel , fut décidée la
création d'un orphelinat au lieu dit
( Crêt des Sapelots à Courtelary » . L'in-
suffisance du 1er bâtiment se fit de jour
en jour sentir davantage. En 1911 la Cais-
se centrale des pauvres décide la cons-
truction d' un nouvel immeuble dont
l'inauguration a lieu le 30 septembre
1915.

L'année 1962 est marquée par deux
événements importants : le centenaire de
la fondation de l'Orphelinat qui s'appel-
lera désormais « Home d'enfants » et
l ' inauguration des bâtiments construits
(halle de gymnastique, porcherie , remise).
En plus des constructions , le bâtiment
principal de 1915 a été entièrement rete-
nu. Cependant , clans une grande instruc-
tion rien n'est jamais prêt. Soucieux de
s'adapter aux besoins nouveaux et à l'évo-
lution générale le Home de Courtelary
peut s'enorgueillir d'inaugurer aujourd'hui
un imposant immeuble locatif destiné à
ses employés ainsi qu 'un collège fonc-
tionnel qui permettra de répondre aux
exigences sans cesse croissantes de l'ins-
truction.

Le bâtiment du personnel comprend six
appartements de trois pièces alors que le

et le nouveau bâtiment du personnel (Avipress - Guggisberg)

collège abrite quatre classes : une classe
normale, deux classes d'observation ou
de rattrapage et une classe auxiliaire.

Le Home de Courtelary appartient en
copropriété aux communes bourgeoises et
municipales du district de Courtelary.
Toutefois, le canton et la Confédération
nous assurent de substantiels subsides.
Oeuvres d'utilité publique du district, la
direction des Oeuvres sociales.

Bien que l'article 2 de la Fondation
stipule que ce foyer est essentiellement
destiné à venir en aide aux orphelins et
aux pauvres du district, ces notions sont
aujourd'hui largement dépassées... Cette
œuvre d'utilité publique s'est étendue au
Jura puis à la Suisse romande. Le Home
de Courtelary accueille aujourd'hui des
enfants , qui du fait d'une insuffisance
d'aptitudes et de défauts de caractère sont
constamment en marge de la société ou
en conflits prolongés avec les exigences
d'un entourage, des enfants dont les ap-
titudes, les efficiences et le caractère sont
normaux mais dont le milieu n'est pas
conforme à leurs besoins , enfin des en-
fants déficients vivant dans un milieu pa-
thogène.

Le Home cle Coutelary héberge en per-
manence 55 enfants , filles et garçons âgés
de 6 à 16 ans. La maison est miste au
point de vue confessionnel et elle occupe
en permanence 23 employés et ouvriers.

Grâce à la création d'un nouveau col-
lège, le Home sera à même de dispen-
ser un enseignement spécialisé et adéquat.
Il disposera en effet d'une classe auxiliai-
re, de deux classes d'observation ou de
rattrapage et d'une classe pour enfants
normalement scolarisables.

Grâce à la bienveillante compréhension

de la commission scolaire de Courtelary
les enfants normalement scolariables du
Home, âgés de 6 à 10 ans, pourront fré-
quenter les classes du village. En con-
trepartie, le Home accueillera, en exter-
ne, les enfants nécessitant un enseigne-
ment spécialisé, de Courtelary et des vil-
lages voisins.

Vendredi dès 13 h 30, réception des
invités et salutations prononcées par le

La nouvelle école.

président de la commission M. F. Wael-
chli , rapport du directeur M. Petitjean ,
production du groupe d'enfants Le
Feuillu de Jaques-Dalcroze, allocation
de M. Adolphe Blaser, conseiller d'Etat
et directeur des œuvres sociales du can-
ton de Berne, visite de l'établissement,
apéritif , collation et allocution de M.
Simon Kohler, conseiller d'Etat et direc-
teur de l'instruction publique.

Un toit pour les planeurs à Courtelary

Le nouveau hangar pour planeurs, partiellement construit par
les membres du club, est sous toit. Les machines qui y prendront
place seront placées à l'intérieur au moyen de chariots sur rails,
système conçu par une équipe de techniciens de la section de vol

à voile du Jura-Sud.

Biennois et Jurassiens au championnat
suisse d'échecs par équipes

Avec les rencontres disputées en mai
et juin , le championnat suisse par équipes
arrive à mi-chemin. Les formations bien-
noises et jurassiennes y connaissent des
fortunes diverses.

C'est ainsi qu'en catégorie supérieure,
la première équipe de la, Société d'échecs
de Bienne occupe le dernier rang après
avoir connu trois courtes défaites devant
Birseck, Genève et Winterthour. Cette
équipe devra fournir un sérieux effort
cet automne pour se tirer de cette fâ-
cheuse position. Malgré sa défaite devant
Bâle, le Cercle d'échecs Jurassien I occu-
pe une bonne quatrième place dans le
groupe ouest de catégorie IB. Elle a en
effet obtenu deux victoires lors de ses
rencontres avec Lucerne II et Geigy.

En deuxième catégorie, Bienne II se
trouve au milieu du classement après
avoir obtenu de bonnes performances en
général.

En troisième catégorie, les choses se
sont précipitées et le champion du groupe
jurassien est déjà connu. 11 s'agit comme
prévu de la deuxième équi pe du Cercle
jurassien , qui s'est imposée successive-
ment devant Jura II, Porrentruy et Bien-
ne II sur des résultats sans appel avant
de partager l'enjeu avec Bassecourt. Les
trois autres équipes jurassienne s se bat-
tent pour la deuxième place, qui devrait

logiquement revenir à Bassecourt. En ce
qui concerne la relégation , elle touchera
probablement Bienne III qui pourrait
bien être remplacée l'an prochain par
Bienne IV qui est fort bien placée en
quatrième catégorie.

CHAMPIONNAT JURASSIEN
Le championnat jurassien individuel

1971 réunit quarante joueurs venant de
toutes les parties du Jura. C'est la pre-
mière fois depuis de nombreuses années
qu 'une telle participation a pu être obte-
nue. En plus des membres du Cercle
jurassien , le club organisateur , une ving-
taine d'inscriptions sont parvenues des
clubs de Malleray-Bévilard , nouvellement
formés, Bassecourt et Porrentruy, les-
quels ne participaient pas à cette compé-
tition ces dernières années.

Le tournoi se dispute sur sept rondes
selon le système suisse en une seule ca-
tégorie. Chaque ronde a lieu dans une
localité différente.

La première ronde s'est déroulée à
Reconvilier et n 'a apporté aucune surpri-
se. De nombreuses parties sont encore
en suspens ; elles se joueront prochaine-
ment à Bassecourt pour les joueurs du
nord. Après la deuxième ronde, qui est
fixée en août à Malleray, les favoris
devraient commencer à se détacher.
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Apollo : à 15 h et 20 h 15 : Fanny Hill à
la Suédoise.

Capitole : à 20 h 15 : Je suis un névropathe.
Elite : à 18 h 30 et 20 h 30 : Le Bedeau.
Lido : à 15 h et 20 h 15: Trois enfants

dans le désordre.
Métro : à 15 h et 20 h : La Longue Nuit

de Tombstone - Face d'A<ige.
Palace : à 15 h et 20 h 15 : Die Scx -

Abenteuer der 3 Musketiere.
Rex : à 15 h et 20 h 15 : Un beau mons-

tre.
Scala : à 15 h et 20 h 15 : Il était une

fois dans l'Ouest.
Studio : à 15 h et 20 h 15 : Première classe

pour la morgue.
DIVERTISSEMENTS
Astoria : chaque soir , concert.
Café-Bar Saint-Pauli : divertissement musi-

cal .
City-Centre : divertissement musical.
Cbambord Night-Club : danse.
Domino : attractions et danse.
Fantasio : attractions et danse.
Seefels : Dise-Jockey.
Stadthaus Nidau : danse.
Bar La Chartreuse : musique.
Club-Palace : pianiste.

EXPOSITIONS
Galerie Form-Light : Quai du Bas 108 :

Exposition permanente Aima Rossini.
Galerie Lydie Ray : rue Centrale 14 : Ex-

position permanente d'oeuvres de Fofoli
Friboulet , Rummel , Kirschka , Lambert.

Galerie Pop Art : Cuno Rothlisberger.
Galerie 57 : Exposition de sculptures de

Michel Engel.
Galerie d'art, Lyss : Exposition Ruth el

Fred Stauffer.
Galerie Flury : Exposition de 20 graphistes.
Galerie de la Guilde de l'Estampe : rue dn

Canal 28. Exposition.
Bâtiment des Travaux publics : Exposition
. de H.-P. Kohler.

Médecins pour cas urgents : Les jeudis , di-
manches et fêtes générales : le télépho-
ne 6 55 66 (police municipale ) incl iquera
les adresses des médecins de service.

Dentiste : Dimanche, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacie de nuit et du dimanche : Phar-

macie de l'Aigle, rue Centrale 35, télé-
phone 2 26 76.

Bureau de renseignements : rue Rechberger
5, tél. 6 62 62.

Plages à Bienne et Nidau , piscines couver-
tes : ouvertes.

Nous cherchons, pour notre succursale de Neuchâ-
tel,

TECHNICIEN
EN CHAUFFAGE

ayant quelques années de pratique.

Nous attendons volontiers votre offre de service
ou votre téléphone.
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fs La première entreprise da services ayant obtenu la marque : T
Membre de la Fédération suisse des entreprises de travail temporaire

La clinique psychiatrique de Préfargier
2074 Marin (NE) cherche

CHEF PEINTRE
pour l'entretien de ses bâtiments.
(Peinture, plâtrage, pose de tapisserie.)

Fonctions et salaire intéressants, semaine de 5
jours, chambre personnelle et entretien complet à
disposition ; caisse de retraite. Prière d'écrire ou
de téléphoner à l'Administrateur.
Tél. (038) 33 51 51.

Pfister ameublements S.A., Terreaux 7,
tél. (038) 25 79 14, 2000 Neuchâtel.

Nous cherchons, pour date à convenir,

COLLABORATEURS
pour service externe et interne.

Nous demandons :
— Personnes sérieuses et consciencieuses , dyna-

misme et persévérance , âge 25 - 40 ans, dispo-
sant d'une auto.

Nous offrons :
— Place stable.
— Salaire en rapport avec vos capacités futures
— Formation avec garantie de 6 mois
— Frais et avantages sociaux d'une grande mai-

son
— Tout cela dans une ambiance agréable

Veuillez nous adresser votre offre ou vous pré-
senter après entente téléphonique.

Neuchâtel engage pour la

CITÉ UNIVERSITAIRE
dans des locaux
et des installations ultra-modernes :

POUR LA CUISINE :

des commis de cuisine
un apprenti cuisinier
garçon et fille de cuisine
des casseroliers
des laveurs de vaisselle
HOTEL-RESTAURANT

une femme de chambre
BUANDERIE

un laveur
des repasseuses
Congé le samedi après-midi, le dimanche et les
jours fériés.

Entrée en fonctions le 15 septembre.
Faire offres à M. Strautmann, Treille 4.
Tél. (038) 24 02 02 (heures de bureau)
Tél. (038) 24 00 44 (heures des repas et le soir).
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Nous engageons une

SECRÉTAIRE
FRANÇAIS
ALLEMAND
ANGLAIS

Voilà les 3 langues qui seront nécessaires à notre
nouvelle collaboratrice pour répondre aux exigen-
ces du travail varié dans notre secrétariat.

Veuillez adresser votre offre à :
OSCILLOQUARTZ S.A., service du personnel.
2002 Neuchâtel 2, vous présenter aux Brévards16
(trolleybus No 8), ou nous téléphoner au (038)
25 85 01.
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Finilec Pieuvre à 8 bras Bâche pour le Nécessaire pour Serviette avec Jeu d'outillage Signale de panne
Regonfle et cal- porte-pagages constats signaux de panne Dans une trousse avec peinture
feutre en moins 150 x160 cm d'accidents Contient des en simili-cuir. réfléchissante
d'une minute, Contenu: 1 craie panneaux avec les Roulée, elle ne (scotch-lite) et
sans changement ! à marquer, indications prend que très peu avec housse,
de roue. Le con- 1 mètre, 1 crayon, suivantes en 4 dé place. Modèle testée,
tenue (324 g) 1 bloc-notes, langues:
suffit pour un plansdesituations Demande aide,
pneu, avec reconnais- Panne

sance de torts , Benzine s.v.p.
directives sur le Urgent médecin j
comportement en Attention accident
cas d'accidents. En remorquage.

9.50 2.90 16.- 2.30 12.- 23.- 6.30

V fD^^wrmm^rafïf )
«MGROS @

Portes-Rouges



Avec l'accord Ki Merckx le Français Genêt
réussit là... où 0 avait échoué El veille

M <***«* | Les coureurs du Tour de France <en pèlerinage > à Verdun

Dans toute chose, il convient d'avoir de
la suite dans les idées. Jean-Pierre Genêt,
un grand « gaillard » de 31 ans, natif de
Brest , habituel coéquipier de Poulidor, l'a
démontré hier. La quatrième étape du Tour
de France, qui conduisait la caravane en
Belgique (Nancy - Marche-en-Famenne) lui
a permis de réussir là où il avait échoué
la veille : « Comme j'étais battu depuis
lundi, ou du moins que je semblais l'être
puisque je n 'avais pas participé à la grande
échappée de Merckx et consorts — j'ai
tout tenté pour refaire le terrain perdu.
Qu'est-ce que je risquais ? A Nancy, nous
étions trop pour que je puisse m'imposer
au sprint. Mais là , à deux , j'avais an moins
cinquante pour cent de chance ».

IN-EXTREMIS
En fait , cette entreprise qui a permis

la première victoire française fut bien près
d'échouer : partis à quelque trente-cinq ki-
lomètres de l'arrivée, Genêt et Gomez-
Lucas (enfin un Espagnol !) comptèrent
jusqu 'à près de deux minutes d'avance.
Puis, soudain , vint la réaction du peloton ,
en vue de la côte assez sévère, coupée par
la banderolle. Au moment fatidique, U ne
restait plus que quelques secondes.

L'ACCORD D'EDDY MERCKX
La surprise de la journée vint de l'ab-

sence de Belges dans le « bon vagon ».
Chose qui s'explique pourtant. Car un ac-
cord tacite avait été passé : les « Mer-
ckxicns » ne voulaient pas que les « antis »
gagnent , et vice et versa. Si bien qu'en
n'en laissant partir aucun...

Cela se révéla tellement vrai que chaque
fois que Bruyère — qui était l'homme
délégué par Merckx — tenta de jouer les
vainqueurs , il eut toute la meute à ses
trousses. Les compagnons de de Vlae-
minck , eux , ne bougèrent pas. Mais lors-
que la bonne échappée se dessina avec

un Français et un Espagnol , tout le monde
poussa — parmi les gros bras — un
« ouf » de soulagement.

DE CIMETIÈRES EN CIMETIÈRES
Avant cela, la course avait été très lon-

gue à se dessiner : le Tour vivait une étape
de 242 kilomètres, et la pluie était de la
partie. Tout le monde se contenta donc
de rester sagement groupé. Saut au mo-
ment où il fallait enfiler ou ôter les im-
perméables, pour faire face aux averses
aussi soudaines que violentes.

Cela permit à tous les suiveurs de voir,
alignés et se suivant au long des routes,
les cimetières souvent anonymes, aux mil-
liers de croix. La guerre de 1914-18 revint ,
de longs instants dans la mémoire de tous,
même de ceux qui ne l'ont pas connue ,

L'étape du jour

alors que la caravane tournait autour de
Verdun.

Et ce n'est que lorsque la frontière fut
atteinte que les vellectés d'attaque se ma-
nifestèrent. Dans ces Ardcnncs toujours
aussi vertes, luisantes de pluie, vallonnées
à souhait , les audacieux y allèrent de leur
« forcing ». On connaît la suite.

Après les deux journées de relative tran-
quillité qu'il s'est offertes, le peloton aura
à fa ire face à de grandes difficultés au-
jourd'hui : presque exclusivement sur terri-
toire belge, la cinquième étape, quatre côtes
seront au menu du jour , notamment celle
de mur de Gramont. Et c'e rusts
de mur de Gramont. Et c'est sur le vélo-
drome de Roubaix que sera jugée l'arrivée,
une arrivée qui _ ne sera certainement pas
jugée à l'issue d'un sprint massif.

Serge DOURNOW

TENACE. — Le Français Jean-Pierre Genêt est un garçon tenace . Déjà dans
l'étape précédente, il avait essayé de s'imposer, cette fois son sourire ne

trompe pas : il a gagné I
(Téléphoto AP)

m: <—t, ]
Classement de la 4me étape, Nancy-Mar-

che en Famennc (242 km) : I. Jean-Pierre
Genêt (Fr) 6 h 45'03", avec bonification
6 h 44'43" (moyenne 36,255). 2. J. G. Lu-
cas (Esp) 6 h 45'04" (6 h 44'54"). 3.
C. Guimard (Fr) 6 h 45'08" (6 h 45'03").
4. R. cle Vlaeminck (Bc) 6 h 45'08". 5.
G. Reybrœck (Bc). 6. G. Karstcns (Ho).
7. W. Godefroot (Bc). 8. H. Harings (Ho).
9. E. Merckx (Be). H). J. Krekels (Ho). 11.
R. Wagtmans (Ho). 12. A. Fritz (Ail). 13.
R Minikicwicz (Fr). 14. E Paolini (It).
15. V. van Schil (Bc), tous même temps ,
ainsi que le peloton , au sein duquel se
trouvait le Suisse Kurt Rub , classé 63me
cx-aequo.

Classement général : 1. Eddy Merckx (Bc)
19 h 43'14". 2. H. van Springel (Bc) à
21". 3. R. de Vlaeminck (Be) à 32". 4.
G. Pettersson (Su) à 37". 5. ex-aequo :
T Tabak (Ho), E. Paolini (It) et J. Zœte-
mclk (Ho) à 42". 8. G. Motta (It) à 44".
9. T. Pettersson (Su), L. van Impe (Bc),
R. Delisle (Fr), B. Thevcnet (Fr), L. Mor-
icnscn (Da), C. Raymond (Fr) et L. Oca-
na (Esp) à 47". 16. J.-P. Genêt (Fr) à
7'25". puis 90. Kurt Rub (S) à 12'19".

Classement par équipes à l'étape : 1. Ca-
put 20 h 15*19". 2. Momène 20 h 15'20" .
3. Pellenaers 20 h 1574". 4. Dricssens.
5. Schottc. 6. Stablinski. 7. Palaud 8. Mar-
tini. 9. Geminiani. 10. De Muer. 11. LMI-
garicâ, 12. Gi ganti. 13. Adomi.

Classement général par équipes : 1. Schot-
te 60 h 17'04". 2. Plaud 60 h 17'52". 3.
Dricssens 60 h 2I '46" . 4. De Muer 60 h
25*18". 5. Mart in i  60 h 26'03". 6. Adorni
60 h 37'05" . 7. Stablinski 60 h 37'08".
8. Giganti 60 h 40'03". 9. Lanearica 60 h
47'05" . 10. Caput 60 h 48'07" . 11. Pel-
lenaers 60 h 48'55". 12. Geminiani 60 h
50'29" . 13. Momène 60 h 50'58".

Grand prix de la montagne. — Côte
de Montmedy (4nie cat.) : 1. Bruyère (Bc)
5 points. 2. Guimard (Fr) 3. 3. van Impc
(Bc) 2. 4. Swerls (Bc) 1. — Côte des Mu-
nos (4mc cat.) : 1. Bruyère (Bc) 5 points.
2. Motta (It) 3. 3. Merckx (Bc) 2. 4. Go-
defroot (Be) 1.

Classement général du Grand prix de
la montagne : 1. Joop Zcetemelk (Ho) 54
p. ; 2. van Impe (Be) 32 ; 3. Bruyère (Be)
22; 4. fuente. (Esp) 1 9 ; ,  5.. Guimard (Fr)
17; 6. Motta (It) 13; 7. ' Merckx (Be)
12 ; 8. Ocana (Esp) 10.

Classement par points : 1. Roger de Vlae-
minck (Be) 65 p. ; 2. Karstens (Ho) 47 ;
3. Guimard (Fr) 46 : 4. Genêt (Fr) 44 ;
5. Merckx (Bc) 37 ; 6. Godefroot (Be) 36.

Classement combiné : 1. Merckx (Be) 13
p. ;  2. ' Zcetemelk (Ho) 26; 3. Motta (It)
33,5 ; 4. Tabak (Ho) 36.

Le point chaud , à Etain : 1. Karstens
(Ho) 5" ; 2. Nassen (Be) 3" ; 3. van der
Vlcutcn (Ho) 1". Classement général : 1.
Nassen (Be) 20 p. ; 2. Merckx (Be) 14 ;
3. Hoban (GB) 8.

Participation relevée

Sixième Tour de la
Suisse orientale

Le départ du 6me Tour de la Suisse orien-
tale pour amateurs d'élite sera donné jeu-
di 1er juillet à Altenrheift. Cette épreuve ,
qui se déroulera sur quatre jours (cinq
étapes) mettra aux prises 70 coureurs , pro-
venant de dix équipes suisses et quatre
étrangères.

Le contingent étranger comprendra des
coureurs renommés d'Allemagne, d'Autri-
che et de Belgique. Cette dernière nation
alignera le champion national 1970, Victor
Pceters , le vainqueur du Tour de Belgique ,
Marcel Sannen , et le vainqueur du Prix de
la montagne de la course de la paix , Jean
Van de Wiele.

Du côté Suisse, tous les meilleurs élé-
ments seront également au départ. Il s'agit
du jeune Zuricois Markus Berger , de Roland
Schaer , de Hugo Schaer, de René Leuen-
berger , de Bruno Hubschmid, d'Albert Lee-
ger , d'Hermann Kalt , de Fritz Wehrli et
de Walter Richard , ainsi que de Josef
Fuchs , avinqueur de l'épreuve en 1969.

UNE AFFAIRE AUSTRALIENNE...
 ̂

- tennis | FINALE SIMPLE DAME

Les Australiennes Court et Goolagong
en finale du simp le dames, l'Australienne
Margaret Court (tète de série No 1) contre
sa compatriote Evonne Goolagong (No 3) :
telle sera la finale du simple dames de
l'opcn de Wimbledon , qui se disputera
vendredi après-midi.

En demi-finales, devant 14000 specta-
teurs , les deux Australiennes se sont en
effet qualifiées aisément en battant respec-
tivement Judy Dalton-Tegart (Aus) 4-6 6-1
6-0 et Billie-Jean King (EU) 6-4 6-4.

Assez longue à trouver la bonne caden-
ce, Margaret Court , tenante du titre (28
ans), dut concéder la première manche
face à Judy Dalton-Tegart (33 ans).

Trois fois victorieuse à Wimbledon (1966-
67-68) et finaliste en 1969 et 1970, Billie-
Jean King (27 ans) fut nettement dominée
par la déjà grande championne qu'est
Evonne Goolagong. La jeune Australienne
abori gène (19 ans) s'impsa en effet en
deux sets (6-4 6-4) . Toutefois, dans la
seconde manche , elle eut , contre elle, une
baile de break (1-3) qu'elle parvint à
sauver , avant de s'assurer le service de
King.

« C'est ma plus belle performance sur
gazon , devait déclarer Evonne Goolagong
après sa victoire. Je ferai mon possible
pour battre Court en finale mais d'ores
et déjà, mon but est atteint. » Quant à
King, elle n 'était pas trop déçue de sa
défaite : s Goolagong est une grande joueu-
se. Je n 'ai jamais pu prendre l'ascendant ,

d'autant que je joue moins bien que par
le passé. »

En finale , vendredi , malgré toutes les
qualités que possède Evonne Goolagong,
Margaret Court , déjà victorieuse de trois
titres , partira favoraite pour la conquête
d' un quatrième sucesè. A Melbourne , cet-
te année, Court a battu Goolagong 6-3
6-1. Toutefois , la jeune Australienne , dont
on connaît encore mal le registre , pour-
rait créer l' exploit de l'année en battant
sa compatriote.

%̂ î résultats

Simple dames, demi-finales : Evonne Goo-
lagong (Aus) tête de série No 3 bat Bil-
lie-Jean King (EU) tête de série No 2,
6-4, 6-4 ; Margaret Court (Aus) tête de
série No 1, bat Judy Dalton-Tegart (Aus)
4-6, 6-1 6-0.

Double mixte, 3me tour : A. McDonald -
P. Hogan (Aus-EU) battent S. Palmieri -
T. Walhof (It-Hol) 6-2 9-S ; R. Maud -
B. Stove (AF-S-Hol) battent A. Metreveli -
O. Morozova (URSS) 6-3, 3-6, 6-4. —
4mc tour : T. Koch - F. Bonicelli (It-
Pérou) battent R. Crealy-K. Harris (Aus)
7-5, 6-3 ; L. Collins - W. Appleby (EU)
battent D. Dell-Bentzer (EU-Su) 6-3, 1-6,
8-6.

Double dames, quarts de finale : G. Chan-
freau-F. Durr (Fr) tête de série No 4, bat-
tent G. Masthoff-L. Orth (Al) 6-4, 6-3.

Double messieurs, demi-finales : R. Emer-
son-R. Laver ' (Aus) battent J. Alexander-
P. Dent (Aus) 6-4, 3-6, 6-3, 6-4 ; A. Ashe
- D. Ralston (EU) battent C. Graebner -
T. Koch (EU-Bre) 8-9, 6-3, 8-6, 6-4.
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lootM I Les nouveaux transferts des clubs

allemands intéressent particulièrement notre pays
^pfejT football1

A la date limite du 30 juin , les 18 clubs
allemands de la Bundesliga ont enregistré
123 départs et 122 arrivées au cours d'une
période de transferts qui n'a pas été mar-
quée par des changements retentissants.
VOICI LES PRINCIPAUX TRANSFERTS

Bayern Munich , départs : Brenniciger
(Young Boys), Mrosko (FC Nuremberg).
Hertha Berlin, départs : Brungs (FC Nu-
remberg), Patzke (cherche un club en Suis-

se). SV Hambourg, arrivées : Volkert (FC
Zurich), Bjœrnmose (Werdcr Brème) . Schal-
ke 04, départ : Pirkncr (Alpina Donawitz) ;
arrivées s Braun (Union Sportive Luxem-
bourg), entraîneur Ivica Horbath. FC Kai-
serslautern , départ l Blusch (Neuchâtel Xa-
max). Hanovre 96, départs i Nafziger (Mu-
nich 1860), Cebinao (Yougoslavie ou Fran-
ce). Werder Brème, départ : Lorenz (Rapid
Vienne) [ arrivées i Dietrich, Laumen (les
deux de Borussia Mœnchengladbach). FC

Cologne, départs : Soskic (OFK Belgrade) ,
Manglitz (Limoge) ; arrivée : entraîneur Gyu-
la Lorant. VFB Stuttgart, départs : Eisele
(Alpina Donawitz), Martin (ASK Linz),
Olsson (Gais Gœteborg) ; arrivées : Kœppel
(Borussia Mœnchengladbach), Ettmayer (Wa-
cker Innsbruck), Skoric (Olimpia Ljubljana) .
Borussia Dortmund, départs : Held (Kickers
Offènbach), Schutz (Suisse ?). Eintracht
Francfort, arrivée t Ender Konca (Eskise-
hirspOT-TVirquie).

SPORTS IflISI
FOOTBALL

0 Erwin Ballabio , directeur sportif du
F.-C. Granges, a renoncé à ses fonctions
pour des raisons professionnelles et de
santé.
# En finale de la coupe de Tchécoslo-

vaquie (match retour), Spartak Trnava a
battu Skoda Pilsen par 5-1. Spartak Trnava
remporte le trophée sur le score total de
7-2.

Neuchâtelois
médaillés

__ 

^Qk haltérophilie

Les derniers championnats suisses juniors
se sont déroulés samedi dernier à Ror-
schach.

Le club de Neuchâtel avait délégué deux
athlètes et ceux-ci se sont brillamment
comportés , puisqu 'ils ont remporté deux
médailles !

1er catégorie poids plume (médaille d'or),
M. Roland Kobel ; 2me catégorie poids
plume (médaille d'argent), M. Albert
Guyaz.

RÉSULTATS EN DÉTAIL
1er R. Kobel : dével. 65 kg, arr. 70 kg,

jeté 90 kg, total 225 kg — 172,912 pts.
2me A. Guyaz : dével. 60 kg, arr 65 kg,

jeté 85 kg, total 210 kg — 167,385 pts.
3me R. Bachmann , Tramelan , 195 kg —

144,857 pts.
4me F. Amstutz , Tramelan , 187,5 kg —

144,093 pts.
5me M. Graber , Rorschach , 147,5 kg —

113,364 pts. •
D. C.

1. Young Boys - Zagl. — Les Bernois
ont une bonne possibilité d'inscrire un suc-
cès à leur palmarès. Ils en sont capables ,
notamment sur leur terrain. Mais la partie
ne doit pas être prise trop à la légère ,
car l' adversaire est de valeur cette fois.

1 X 1
2. Zurich - AB Copenhague. — Copen-

hague ne gagnera sans doute pas à Zurich ,
d' autant  plus que les joueurs locaux savent
qu 'ils font figure de favoris. 1 1 1

3. Intcr Bratislava - Grasshoppers. —
Les chances du champion suisse paraissent
bien minces. Mais les « Sauterelles > peuvent
prétendre arracher un match nul. 1 X 1

4. Szombicrki - Servette. — Un point
ferait sans doute très plaisir aux Genevois ,
mais mis à part le voyage , cette rencon-
tre ne devrait pas être très positive aux
Servetticns. 1 X 1

5. Atvidabcrgs FF - Wacker Innsbruck.
— Une rencontre qui devrait atteindre un
beau niveau. Mais les équipes semblent à
première vue être d'égale valeur. X X X

6. Austria Vienne - TC Trinec. — Les
Autrichiens ne devraient faire qu 'une bou-
chée de leur adversaire. Mais ils connais -
sent aussi des pertes de vitesse, alors...

1 X 2
7. Bor. Dortmund - Row Rybnik. —

Match d'entraînement pour les Allemands.
Une seule question : combien de buts vont-
ils être capable de marquer ? 1 1 1

8. Djurg. Stockholm - Austria Salz. —
Stockholm aura l'avantage de jouer sur
son terrain. Ils partent donc favoris dans
ce match. 1 X 1

9. Elfsborg Boras - Tatran Presovr. —
Les visiteurs glaneront deux points à l'ex-
térieur , car son adversaire ne semble pas
capable de l' en empêcher. 2 2 2

10. Herta BSC. - Jednota Trencm. —
Herta a les faveurs de la cote. Mais il
n'est pas à l'abri d'un faux-pas. 1 X 1
11. Kaiserslautern - Hvidovre IF. —

Là encore, les Allemands paraissent en
mesure de s'imposer facilement. 1 1 1

12. Malmë FF. - f in i r .  Brunswig. —
Malmô n'est pas adversaire décidé à lais-
ser l'enjeu. Les Allemands auront fort à
faire pour arracher l'enjeu. Un partage des
points nous paraît raisonnable. 1 X X

ve au vainqueur , sera dehnitivement attri-
bué.

A n 'en pas douter , c'est à du tout grand
football , (sur petit terrain) que nous allons
assister. Actuellement , 13 challenges (visibles
dans un magasin de chaussures de la ville)
viendront récompenser les vainqueurs. En
plus, des prix d'équipes, individuels , etc.
pour plus de 5000 fr. seront attribués.

R.S.

Le Suisse Weier prive ù titre par une erreur stupide
1 JËÊÊ hippisme | Dernière journée des championnats d'Europe à Aix-la-Chapelle

Une faute parfaitement évitable, à l'obs-
taole No 12 du deuxième parcours, de
la troisième et dernière épreuve du cham-
pionnat d'Europe des cavaliers de concours,
a privé du titre le Suisse Paul Weier.

En raison de cette erreur stupide , Weier

POURTANT BEAU. — Malgré son beau st y le, le Suisse Paul Weier n'aura
pas le titre de champion d'Europe. Il a commis une taute qui lui coûtera

cette suprématie,
(Téléphoto AP)

avec « Wulf » (8 points) n 'a pris que le
quatrième rang au classement du jour der-
rière Jonqueres d'Oriola avec « Moët et
Chandon » (7), le Hongrois Aitoni Akos
avec « Ozike » (8) et Alfons Segovia avec
« Albaicin » (8). Les trois rangs perdus

mercred i font que le représentant helvéti-
que termine à la troisième place au clas-
sement général , derrière Hartwig Steenken ,
sixième dans l'ultime épreuve avec « Si-
mona » et Harvey Smith , huitième avec
c Evan Joncs ».

ET POURTANT...
Néanmoins , la performance de Paul

Weier (36 ans) demeure remarquable. Il
est le premier Suisse à remporter une
médaille dans un championnat d'Europe
des cavaliers de concours. Le titre est
revenu à l'Allemand Hartwig Steenken, le-
quel succède à David Broome. Steenken
avait remporté jusqu 'ici deux champion-
nats d'Allemagne et il s'était distingué
dans le prix des Nations par équipes.

COMPLÈTEMENT RATÉ...
Le concours de la dernière journée à

Aix-la-Chapelle s'est déroulé en présence
de 15.000 spectateurs et par beau temps.
Le second représentant suisse, Max Hauri ,
a raté complètement son épreuve avec
« Haïti >. Après un refus et trois fautes
dans les sauts au premier parcours, il
se retrouvait relégué à la dernière place.
Finalement , il limitait les dégâts et se
plaçait au cinquième rang du classement
final . Ainsi , le bilan suisse, avec une troi-
sième place et une cinquième est positif.

Classement de la troisième épreuve du
championnat d'Europe. — 1. Pierre Jon-
queres d'Oriola (Fr) avec « Moët et Chan-
don s 7 (4 et 3) 206"5 ; 2. Aitoni Akos
(Hon ) avec « Ozikc » 8 (0 et 8) 190"7 ;
3. Alfonso Segovia (Esp) avec « Albaicin »,
8 (4 et 4) I90"9 ; 4. Paul Weier (S)
avec « W u l f »  8 (4 et 4) 193"9 ; 5. Michacl
Saywefl (GB) avec « Hideawav » 8 (8 et
0) 200"4 : 6. H. Steenken (Al) avec « Si-
mona ». I l  (8 et 3) 19I"6 ; 7. J. Ziahrcv

(URSS) avec « Grim » 12 (12 et 0) 191"6 ;
8. H. Smith (GB) avec « Evan Jones »,
16 (8 et 8) 194"8 ; 9. A. Hultberg (Su)
avec « El-Vis », 20 (4 et 16) 182"1 ; 40.
M. Rozier (Fr) avec « Sans-Souci », 20
(12 et 8) 184"5 ; 11. V. Matvejev (URSS)
avec « Krochotny », 20, 192"3 ; 12. T.
Brcnnan (Irl) avec « Ambassador », 20,
194"2 ; 13. Max Hauri (S) avec « Haïti »,
23 (15 et 8), 205"5.

Classement final du championnat d'Eu-
orpe. — 1. Steenken , 11,5 points ; 2. Smith,
13,5 ; 3. Weier, 14 ; 4. D'Oriola , 16,5 ;
5. Hauri , 19,5 ; 6. Segovia , 20 ; 7. Rozier,
21 ; 8. Matvejev, 27 ; 9. Akos, 29 ; 10.
Brennan , 29,5.

Epreuve intermédiaire de dressage. —
1. Karin Schlueter (Al) avec « Liostro ».
1294 ; 2. Josef Neckcrmann (Al) avec « Van
Eick », 1280 ; 3. Rciner Klimke (Al) avec
« Mehmed » 1262 p. puis : 12. Christine
Stueckclbcrger , avec « Mcrry Boy », 1188.

Dix
exp erts
vous
p rop osent...

1 x 2

1. Young Boys - Zagl. Walbrzych 5 3 2
2. Zurich - A.B. Copenhague . 7 1 2
3. Int. Bratislava - Grasshoppers 6 3 1
4. Szombierki B. - Servette . . 6 3 1
5. Atvidabergs FF. - W. Innsbruck 2 5 3
6. Austria Vienne - T.C. Trinec 5 2 3
7. Bor. Dortmund - Row Rybnik 8 1 1
8. Djurg. Stockholm - Austria Salzb. 6 3 1
9. Elfsborg Boras - Tatran Presow 2 2 6

10. Hertha B.S.C. - Jednota Trencin 7 2 1
11. Kaiserslautern - Hvidovre I.F. 6 2 2
12. Malm6 FF. - Eintr. Brunswig 4 4 2

Le Tournoi à six de Marin se jouera
cette année sur un nouveau terrain

Les 2, 3 et 4 juillet prochains , se dérou-
lera le 6me Tournoi à six du F.-C. Marin.
Désormais classique, il réunira , comme l' an
passé, 100 équipes, dont 4 féminines. Ces
dernières joueront entre les finales des
équipes masculines le dimanche après-midi.

Les « cracks », quant à eux, évolueront
le samedi dès 9 h et le dimanche dès
7 h 30 et là est l'innovation : le tournoi
ne se jouera plus sur le terrain de l'usine
Dubied, mais sur un terrain provisoire amé-
nagé à la Tène.

« GRANDS » FOOTBALLEURS
Nous comptons parmi les 96 équipes

masculines engagées, de nombreux joueurs
de ligue nationale A ou B et de Ire ligue.
Parviendront-ils à détrôner les vainqueurs
des deux précédentes éditions , c'est-à-dire
l'équipe des < profs >, « LES MAGISTR I > ,
à qui , s'ils remportent un troisième succès,
le chal lenge « JEAN GABERELL » réser-

BALE - NEUCHATEL : 2 - 1 (l-O)
Il y a une semaine, Neuchâtel se ren-

dait à Bâle pour jouer la finale du cham-
pionnat universitaire.

Si la première mi-temps fut agréable,
la seconde période fut quant à elle ora-
geuse , émaillée d'incidents. Le second but
bâlois, marqué juste après le repos, était
accordé par l'arbitre alors que le juge
de touche avait levé son drapeau : les pro-
testations des Neuchâtelois n'eurent d' au-
tre effet que de leur mettre l'arbitre sur
le dos pour le reste de la partie.

Les universitaires neuchâtelois qui , au
cours des matches de qualification , avaient
montré leur savoir-faire en présentant de
l'excellent foot-ball , méritaient une autre
finale ; enfin ils terminent à la deuxième
place, ce qui est déjà un bon résultat
Et bravo à Bâle pour son équipe uni-
versitaire qui pratique un très bon jeu
collectif.

Finale du championnat
suisse universitaire

Les équipes françaises
pour la coupe de l'U.E.F.A.

Le conseil fédéral de la Fédération fran-
çaise de football a désigné ses représentant s
pour la coupe U.E.F.A. Il s'agit de Saint-
Etienne , Nantes et Nîmes , respectivement
deuxième, troisième et quatri ème du cham-
pi onnat de France.

L'entraîneur français Pierre Sinibaldi , qui
dirigeait Anderlecht , de Bruxelles, a signé
un contrat avec le club espagnol de pre-
mière division Las Palmas.

Cina à Saint-Gall
Le F.-C. Saint-Gall , néo-promu en ligue

nationale A, a engagé l'avant centre Isidor
Cina (26 ans) , des Young Fellows. Formé
à Salquenen, Cina avait joué aux Grass-
hoppers.

Stnibaldi entraînera
Las Palmas

Le Tchécoslovaque Frantisek Bufka (54
ans) succède à Andréas Fankhauscr au poste
d'entraîneur du F.-C. Granges.

Bufka succède
à Fankhauser

au F.-C. Granges

Après avoir été longtemps menée à la
marque , l'Allemagne de l'Ouest a réussi
à renverser la situation et à battre le Da-
nemark par 3-1 à Copenhague , devant
45.000 spectateurs. Les Danois , qui ali-
gnaient huit joueurs évoluant dans des
clubs étrangers , ont semblé , pendant de lon-
gues minutes , en mesure de créer la sur-
prise.

Les buts allemands furent réussis par
Muller (71me minute), Flohe (81me) et
Bcckenbaucr (85me).

L'Allemagne de l'Ouest
a peiné face au Danemark Wê A i 1 8 H

°
^m tennis de table Matches internationaux

L'équipe suisse a remporté les deux mat-
ches internationaux qu 'elle a joues contre
l'Italie et contre l'Espagne à Porto san
Giorgio (près d'Ancone). Elle a battu les
Ibériques par 5-1 et les Transalpins par
5-4. Le jeune Erwin Heri (17 ans) s'est
fait  remarquer en battant  les Italiens Pe-
lizzola et Malesci.

RÉSULTA TS
SUISSE - ESPAGNE 5-1: Mario An-

dretti (S) bat Sureda (Esp) 21-12 (17-21
21-18 ; Marcel Grimm (S) bat Abad (Esp)

21-14 21-10 ; Pales (Esp) bat Erwin Heri
(S) 18'21 21-16 21-13 ; Grimm bat Sureda
21-16 21-8 ; Mariotti bat Pales 15-21 21-13
21-10;  Heri bat Abad 14-21 22-20 21-18.

SUISSE - ITALIE 5-4 : Mariotti bat
Malesci (It) 17-21 21-9 21-6 ; Grimm bat
Pclizzola (It) 21-14 21-18 ; Bofi (It) bat
Heri 16-21 21-14 21-18 ; Malesci bat Grimm
14-21 21-16 21-10 ; Bofi bat Mariotti 21-19
18-21 21-10 ; Heri bat Pclizzola 21-17 21-14;
Bofi bat Grimm 16-21 21-8 21-19 ; Heri
bat Malesci 2-11 21-18 ; Mariotti bat Pe-
lizzola 21-7 21-18.

Double victoire suisse à Porto san Giorgio
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« ĝT B^t^m^M*] * — ^̂ ^

8002/1

Tout
Neuchâtel le sait

deia...

•• % â U LOUVRE

*<Y<^^'\i^'i?'tj££2~$J ^.ïr* - :- ' 'Jç sC "•"%' ¦!"" ' • • wi^KM Ŝ^K* •* • •
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Paiement de coupons
au 1er jufflet 1971
Energîe-Valor
Fonds de placement pour valeurs de l'économie énergétique
Coupon annuel.n0 10 fr. 4.60
moins:
impôt anticipé fr. 1.38

parpart fr. 3.22

L'émission de parts des séries suivantes est actuellement en cours:

Intervalor
Fonds de placement international

Swissvalor Nouvelle Série
Fonds de placement pour valeurs suisses

Europa-Valor
Fonds de placement pour valeurs européennes

Ussec
Fonds de placement pour valeurs américaines

Canasec
Fonds de placement pour valeurs canadiennes

Energîe-Valor Fonds de placement
pour valeurs de l'économie énergétique

Swissimmobill96Ï "
Fonds déplacement pour valeurs immobilières suisses

Domiciles de paiement:

Société de Banque Suisse
Banque dépositaire

Crédit Suisse
Banque dépositaire

Banque Populaire Suisse
et leurs sièges, succursales et agences
ainsi que les banques privées

Pictet & Cie, Genève
Wegelin&Co.,St-GaU
Des rapports de gestion et des prospectus peuvent
être demandés auprès de ces établissements.

Société Internationale de Placements
Elisabethenstrasse 43,4000 Bâlem

lilWMiliUHl
PEUGEOT 404 1967 9 CV, verte , toit ouvrant, inté-

rieur simili, 4 pneus neige.

VW 1300 L 1968 7 CV, 35.000 km, blanche, 2
portes, intérieur drap.

VW 1500 SCARABÉE 1968 8 CV , 65.000 km, bei-
ge, 2 portes, intérieur simili, radio.

FORD 12 M 1967 7 CV, 42.000 km, blanche, 4 \portes , intérieur simili.

FORD 17 M 1967 9 CV, bleue, 2 portes, inté-
itj rieur simili.

FIAT 1100 R 1967 6 CV, 43.000 km, beige, 4
portes , intérieur simili.

FIAT 125 1968 8 CV, 43.000 km, beige, 4 portes,
intérieur simili, moteur neuf.

HONDA N 600 1969 4 CV, 4000 km, blanche, 2
portes , intérieur simili. Neuve.

MG MK 11 1300 1969 7 CV , 29.000 km, blanche, j
2 portes, intérieur simili.

RENAULT R 10 1967 6 CV , verte, 4 portes.

DAF 33 LUXE 1966 4 CV, 90.000 km, blanche,
2 portes, intérieur simili.

VOLVO 144 S 1969 11 CV, 45.000 km, beige, ?
4 portes , intérieur drap. j

I 

Facilités de paiement - Essais sans engagement

Demandez liste complète avec détails et prix
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A vendre un

bateau
de pêche 5 m 50,
avec moteur pour
la traîne.

Tél. 31 44 72, le soir.

A vendre
camion
Borgward
modèle 1961,
charge maximale
3250 kg
Prix très avantageux.
Tél. (038) 33 23 23
(heures de bureau).

/4MMSHSHIH

Fr. 1800.-
OPEL RECORD 1700, 1961, bleue, très

bon état de marche et d'entretien,
expertisée.

Fr. 2800.-
AMI 6 BREAK, 1965, 63.000 km, exper-

tisée, facilités de paiement.

Fr. 3 500.-
PEUGEOT 404, Luxe, toit ouvrant blan-

che, intérieur rouge, 90.000 km,
expertisée, état impeccable.

Fr. 4300.-
VW 1600, 1966, 48.000 km, bleue, radio,

expertisée.

Garage - Carrosserie
FRANCO-SUISSE
A. Currit Les Verrières

Tél. (038) 6613 55.

OCCASIONS
VW1302

modèle 1971, bleue, Intérieur noir
jamais roulé, pour cause de con-
tre-affaire, rabais intéressant.

Toyota Corona 1900 MK2
1970, 24.000 km, rouge, très soi-
gnée, expertisée, Fr. 8200.—.

Opel Cadette Super
modèle 1968, 53.000 km, radio
pneus à carcasses radiales, sièges
housses, tapis de fond, etc., très
soignée, Fr. 5250.—.

GARAGE H. KOLLER
Agence Toyota, tél. (037) 6312 77.

1 1470 Lully près Estavayer-le-Lac.

Prix vacances
VOITURES EXPERTISÉES
Opel Record 1700 1963 1000.—
VW 1200 1961 1500.—
VW 1200 1961 1300 —
Austin 1100 1965 1900 —
Simca 1300 1963 1500.—
Simca 1500 1964 2800.—
MG Mldget MK 2 1964 2900.—

GARAGE MARIO BAR DO
Sablons 47 Neuchâtel Tél. 2418 42

ouvert samedi toute la journée

A vendre
belle occasion

Ford Cortina
Limousine

" 5 places.
Modèle 1966.
Garantie 3 mois.
Prix : Fr. 3400 —
Grandes facilités
de paiement. K >
Echange possible.

Garage '
R. WASER
Seyon 34-38
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 16 28

L̂ _̂^^^ _̂___^^ _̂_

A vendre

Spiboot
glisseur 6 places,
avec moteur
Homelite 55 CV,
4 temps.
Très peu utilisé.
Tous
renseignements :
quai Suchard 12,
tél. 24 0813.

A vendre

Alfa Romeo
Sprint GT, +
moteur et boîte
à vitesses, etc.
Tél. 31 44 86,
dès 18 h 30.

Bateau à
i voiles à

2 mâts
à vendre,
7,50 x 200 x 120
environ 30 M2,
7 voiles.
Construction en
bois. Moteur fixe

i 4 CV, avec Youyou
et chariot.
Tél. (032) 2 46 21,
soir (032) 2 52 53.

A vendre

VESPA 125
Sprint. Parfait
état de marche.
Prix à discuter.
Tél. (038) 55 20 10.
pendant les heures
des repas.

Honda
CB 450, état de
neuf, à vendre.
Prix intéressant.

Tél. (021)24 14 80.

Pour cause de rupture de contrat

MORRIS 1800 Mk ll <S>
Modèle 1971 neuve
Limousine confortable, spacieuse,
traction avant, couleur bleue, 5
grandes places, Jamais roulé.
Voiture équipée d'un moteur « S »
(100 CV), glace arrière chauffante,
sièges-couchettes, Dunlop SP, etc.

Offre avantageuse

GARAGE place CLAPAREDE S. A. !
Tél. (022) 46 08 44

Moteurs hors-bord
Mercury
Merc. 110
9,8 CV, Fr. 1250.—

Crescent
4 CV, avec
réservoir
indépendant,
Fr. 850 —
Johnson
5 % CV, arbre long,
réservoir 23 litres,
Fr. 1150.—

Johnson
5 % CV, arbre
court,
réservoir 23 litres,
Fr. 980.—

bateau
Wega
« Pionner », 1970,
avec Johnson 40 CV
électramatic, 1970,
bâché avec tous les
accessoires,
éventuellement avec
remorque,
Fr. 9500.—
Atelier nautique
H. KOLLER
Agence officielle
Chrysler-Johnson et
Mercury.
Tél. (037) 6312 77,
1470 Lully, près
Estavayer-le-Lac.

A vendre

Triumph
Spitfire
modèle 1967,
blanche, en bon
état. Garage du
Val-de-Ruz.

Tél. (038) 36 15 16.

A vendre deux

2CV
plus pièces
détachées pour
bricoleur, 400 fr. ;
1 Velosolex 2200,
parfait état, 200 fr.
Téléphoner
au 24 08 77,
après 18 heures.

Urgent, à vendre

MGB 1800
1963, expertisée,
3500 fr.
Téléphoner aux
heures des repas
au (038) 33 36 12.

A vendre

DKW F II
juniors de luxe,
800 fr.
Tél. 31 78 72,
heures des repas.

A vendre
Bus VW
1962, expertisé,
en bon état.
Tél. 25 67 63.

A vendre

TRIUMPH GT 6
1967, expertisée,
avec Overdrive.
Fr. 5700.—
Garage F. Fatton,
Tombet 13, Peseux.
Tél. 31 72 50.

A vendre

Vespa 125
16.000 km,
parfait état.
Tél. (038) 24 11 10.

A vendre

vélomoteur
Ve|ux-30, 2 vitesses,
état neuf.
Tél. (038) 53 27 56.

A vendre

canot
moteur
plastique avec
cabine. Moteur
Volvo Penta 80 CV.
Tél. 25 64 87.

A vendre

Simca 1300
modèle 1964.
Tél. 51 10 38.

Contrôlées
Expertisées
Ford Zodiac
V6
1967-impeccable
Opel Kadett
1965-66.000 km
Opel
Commodore
1968-66.000 km
VW 1600 L
1968-65.000 km
VW 1302 S
1970-16.000 km
Datsun 1000
combi 1969
30.000 km
Sunbeam
IMP
1969-28.000 km
Rover 2000
TC
moteur 14.000 km.
Garage Bardo
Neuchâtel.
Tél. 2418 42.

1 La meilleure
1 des occasions
S c'est la

| =] TiTÀ ggfl
Construites pour durer, les voitures PEUGEOT 504, 404, 304
et 204 vous offrent un maximum de sécurité avec un mini-

mum de frais d'entretien, même achetées d'occasion.

L'OCCASION DU JOUR

304, 7 CV 1970
50.000 km, rouge, toit ouvrant, Intérieur drap.

Grand choix de voitures expertisées et garanties. Facilités
de paiement - Essais sans engagement.

I 1969 - Rouge - 16.000 km \ H|j

A vendre

voiture bien soignée

MORRIS 1100
modèle 1966.
Expertisée.
Garantie 3 mois.
Prix : Fr. 2900.—
Grandes facilités
de paiement.
Echange possible.
Garage R. Waser.
Seyon 34-38,
2000 Neuchâtel.

Tél. (038) 25 16 28.

CHIC!

Ce week-end, papa
loue avantageusement

une voiture chez

AUTO-LOCATION

A.WAUH
NEUCHATEL Parcs 147

Tél. (038) 24 12 65

A vendre

MGA 1600
révisée à neuf,
expertisée.
Tél. (032) 83 19 15.

A vendre

ALFA 1300 Tl
peu roulé,
modèle 1970.
Prix à discuter.
Tél. (038) 5513 07.



Nous cherchons à louer à Neuchâtel , ou dans
les environs immédiats , des locaux à l'usage

d'entrepôt de papier
Ces locaux doivent être sains, d'accès facile,
situés de préférence de plain-pied ou au sous-
sol. Charge au m2 : 1500 kg. Surface : environ
300 m2. Faire offres écrites à la direction
technique de l'Imprimerie Centrale et de la
Feuille d'avis de Neuchâtel, 4, rue Saint-Mau-
rice, Neuchâtel. '

TRAVERSEZ LA SUISSE
EN JUMBO -JET

Fr. 85.-
enfant jusqu 'à 6 ans , Fr. 39.—

12 ans, Fr. 49.—/16 ans , Fr. 70.—

Suite à de nombreuses demandes ,
nous récidivons I

De Zurich à Genève avec le

JUMBO -JET de SWISSAIR
train Neuchâtel - Bienne - Zurich,

Genève - Neuchâtel - Bienne
Taxes d'aéroport et autocar compris.

Départs : mercredi 14 Juillet, di-
manches 18 et 25 juillet

Inscriptions : tél. (032) 2 99 22

EgEED
Bienne Dufour 17/Collège

Tél. (032) 2 99 22

ÉTUDIANTE,
16 ans,
cherche, pendant les vacances
d'été, du 12 juillet au 8 août
1971, une place pour apprendre
le français.
Adresser offres à :
Anita Kùndig,
Ankerstrasse 10,
9400 Rorschach.
Tél. (071) 41 17 76.

Dame cherche place
de caissière , remplacements , ou gouvernan-
te 3 à 4 jours par semaine.
Adresser offres écrites à GH 1516 AU
BUREAU DU JOURNAL.

Jeune fille américaine
parlant le français , diplôme universitaire US
plusieurs années de pratique de l'enseigne-
ment, cherche travail — septembre 1971 —
enseignement ou bureau.

Adresser offres écrites à CG 1504 au
bureau du journal.

Demoiselle , cle langue maternelle allemande ,
• ayant maturité commerciale de TEC, Neu-

châtel , cherche place comme

employée de commerce
pour le 1er septembre , dans petite entre-
prise , de préférence de commerce Inter-
national.
Adresser offres écrites à NO 1523 au
bureau du journal.

sT euchâtel-Gare &A iJipnHr

Nos beaux voyages
Mardi 13 juillet 1971

GLACIER
©ES PIABLEEETS
Fr. 48.- avec abt % billet Fr. 40.-

Mercredl 14 juillet 1971

NUFENEN
Fr. 43.- avec abt % billet Fr. 32.-

Renseignements et Inscriptions :
aux bureaux de renseignements (gare
et ville) ainsi qu'aux guichets des
gares voisines.

BILLETS D'EXCURSIONS
Délivrés chaque jour jusqu 'au 31
octobre 1971.
Réductions supplémentaires pour fa-
milles.
Destination :

Prix dè3 Neuchâtel :
2me cl. 1re cl.

Aigle - Bex 20.— 30.—
Lucerne 24.— 36.—
Vevey - Montreux 17.— 25.—
Evlan-Ies-Bains 17.— 26.—
Petite-Scheidegg 39.— —
Grindelwald ou
Lauterbrunnen 26.— —
Schynige-Platte 32.— —
Kandersteg 24.— —
Lauterbrunnen 26.— —
Hohtenn - Ausserberg 27.— —
Possibilité d'obtenir des billets com-
plémentaires à prix réduits sur pré-
sentation du billet spécial.

Demandez notre prospectus

ËRiiiBtti^^BÊifllHŜ BiiL̂ titljfl

Les éloges de Martin Lauer à Ron Milburn après
avoir perdu son record du monde du 120 yards

\JP . f am~ * l UN ATHLÈTE D'AVENIR...

L'Allemand Martin Lauer n'a été
nullement désappointé de perdre son
record du monde des 120 yards :
« Ça devait arriver un jour et d'après
ce qu'on m'avait dit de Ron Milburn,
je savais qu'il était l'athlète de l'ave-
nir ».

Il y a une différence de 32 cm
— et non pas de 27 cm comme l'ont
annoncé les agences — entre 110 m
et 120 y (120 x 0,914 m 109,68 m)
de sorte qu'un record établi sur 110
mètres peut être admis pour 120 y.
Mais pas le contraire.

H faut être précis.
Pourtant, on n'a pas toujours fait

la distinction. Le record de Lauer
(13"2, le 7 juillet 1959, à Zurich) a
successivement été égalé par les Amé-
ricains Calhoun (Berne, 1960) Me
Cullough (1967) Hall (1969), Daven-
port (Zurich 1969) et Hill (1970).

PARTIE REMISE POUR
MILBURN

Calhoun et Davenport ont effective-
ment couru sur la distance de 110 m.
En revanche, Me Cullough, Hall et
Hill ont réalisé leur performance sur
120 y.

Sur les tabelles des records , ils fi-
guraient cependant aussi bien sur 110
mètres que sur 120 y.

Pour Ron Milburn, ce n'est que
partie remise. Il s'attribuera l'autre re-
cord lorsqu'il aura l'occasion de courir
sur 110 m. Peut-être cette semaine
déjà, à Berkeley, lors de la rencontre
Etats-Unis - URSS où on utilisera pro-
bablement le système métrique. Car
il est actuellement dans une forme
resplendissante et il a un talent
extraordinaire. Le 4 juin, à Billings,
il avait déjà été crédité de 13"0 avec
un vent favorable de 2,1 m-sec (in-
tensité admise : 2m-sec). En finale des
champ ionnats des Etats-Unis , il a ga-
gné en 13"1 — c 'était une confirma-
tion immédiate de ses 13"0 de la de-
mi-fianle.

L'ÉLOGE DE DAVENPORT
Tous ces résultats ont d'ailleurs été

certifiés par le chronométrage électro-
nique. Ce qui ne fut pas le cas des
records de Lauer, de Calhoun, de Me
Cullough, de Davenport, de Hall, de
Hill. On sait même que celui de Hall
se situait entre 13"3 et 13"4. Daven-
port, le vainqueur olympique de 68,

dit de lui : « Il a des possibilités illi-
mitées. Quand il se retirera de la com-
pétition, tous les records des courses
de haies hautes lui appartiendront ».

PROGRESSIONS
Lauer est de cet avis : « Depuis

1959, les conditions se sont considéra-
blement améliorées ; les revêtements
synthétiques facilitent grandement la
tâche des athlètes. Je ne prétends pas
que Milburn ne m'a battu que par
les effets de la piste ; il est certaine-
ment meilleur que je ne l'étais en
1959. Je crois même qu'il sera le pre-
mier à descendre en dessous de 13 0.
Il abaissera le record du monde à
12"9 ou 12"8 ».

Milburn n'est qu'au début de sa car-
rière. Au sortir du collège, il n'en était
qu'à 13"5. il a progressé d'une demi-
seconde depuis ce printemps.

Guy CURDY

LAUER. — Longtemps, l'Allemand a
détenu le record du monde du 120
yards. Spécial is te des haies , il fui
notamment mandaté par la Fédéra-
t ion suisse pour conseiller nos aih-
lèles et aujourd'hui, il ne se montre
pas aigri d'avoir perdu « son bien » !

( A r c h i v e s :

Jrt. judo

Pour les «Mondiaux>

A la sui te  d' un tournoi él iminatoire qui
a eu lieu à Delémont , la Fédération suisse
cle judo a fait connaîte les noms des sélcc-
tionnés qui participeront aux championnats
du monde à Ludwigshafcn (2 au 4 septembre).
Le programme de préparation de l'équi pe
suisse comprend un camp d' entraînement
du 31 jui l let  au 7 août à Muerrcn , une ren-
contre internationale contre l'Allemagne de
l'Ouest le 14 août à Arosa , et une rencontre
contre une formation universitaire japonaise
à Neuchâtel , les 21 et 22 août.

La sélection suisse :
Légers (jusqu 'à 63 kg) : Peter Wiler (Zu-

rich ), Wil l i  Mcil i  (Zurich). — Weltcrs (jus-
qu 'à 70 kg) : Rcto Zinsli (Zurich). Louis
Limier (Zurich). — Moyens (jusqu 'à 80 kg) :
Eric Hacnni (Zurich), Philippe Aubert (Lau-
sanne) . — Mi-lourds (jusqu'à 93 kg) : Ul-
rich Falk (Zurich), Frédéric Kyburz (Neu-
châtel ) .  — Lourds (en dessus de 93 kg) :
Pierre Paris (Lausanne).

F. Kyburz (NE) dans
l'équipe suisse

Muller à Grasshoppers : un cas typique de
la nouvelle réglementation des transferts

^̂ ^̂ ^ M 

Comment 

on a 

pallié 

un 

manque 

à gagner

Nous voici en pleine période de transferts. 'Epoque de
rhume des foins, clic est aussi celle où les dirigeants,
atteints de laryngite aiguë, deviennent facilement muets.
On les comprend : les marchandages les plus fructueux
exigeant discrétion et tact. Du moins lors des essais de
débauchage. Après, selon les lois nouvelles , prix fixes et
tout et tout , quand (ont le monde est à peu près d'accord,
le champ de foire peut devenir populaire.

UN CAS TYPIQUE
Il est trop (ô( encore pour juger du total des mouve-

ments, comme d'apprécier le transfert le plus spectaculaire
ou le plus inattendu. Pour l'instant, le cas de Kucli Mul-
ler cs( typique du maximum autorisé par le nouveau rè-
glement : deux cent mille francs , le joueur recevant dix
pour cent de cette somme répartie en vingt-quatre men-
sualités. En cas de transfert d'un an, le joueur ne reçoit
rien. Avant cette réglementation, le prix d'un Muller étail
cote au double. Il aurait tout de même trouvé preneur
L'intéressant dans cette affaire est de voir comment on
a pallié ce manque à gagner.

SUPPOSITIONS
En vendant Muller , Lucerne a reçu , outre le montant

maximum , deux autres joueurs : Aerni à titre définitif.
Noventa en prêt pour deux ans .' Sur quelles bases ces

deux joueurs ont-ils ete transfères ? Ou bien , Lucerne a
réinvesti une partie de l'argent reçu de Grasshoppers pour
leurs achats et l'affaire n'est plus mirobolante ou Gras-
shoppers les a offerts en primes. Comme Muller a reçu
l'assurance d'engagements par une agence de publicité , on
voit qu 'il est possible, avec un peu d'imagination, de con-
cilier ce qui paraissait inconciliable. Mais ne nous y trom-
pons pas : si les nouveaux tarifs appliqués cette saison
ont pour but de freiner la surenchère, la situation des
clubs riches ou pauvres n'a changé en rien.

C.Q.F.D.
Les premiers tiennent toujours le couteau par le man-

che, mieux qu'avant même ; car, à prix égal, le joueur
sollicité préférera toujours le club le plus huppé. De plus,
les riches ayant toujours un contingent de joueurs mieux
fourni , il leur est possible, comme l'a fait Grasshoppers,
de se séparer sans douleur de deux joueurs. Un argument
de poids, pour ne pas dire de chantage. En somme, in-
terdiction pour interdiction , l'échange d'un joueur contre
deux autres ne devrait pas être toléré. Ces mœurs d'épi-
cerie, toutes en bons et surprimes, finiront par donner
des complexes aux mieux immunisés. En somme, Aerni et
Noventa sont le pied droit et gauche de Muller ! C.Q.F.D.

A. EDELMANN-MONTY

W. Aubry (La Chaux-de-Fonds) et J.-P. Egger (Neuchâtel)
retenus dans l'équipe suisse qui affrontera la France

La Fédération suisse a retenu les athlètes
suivants pour le match Suisse - France
(messieurs) du 10 juillet à Genève et pour
le match triangulaire France - Belgique -
Suisse du 11 juillet à Paris.

MESSIEURS
100 m : Philippe Clerc, Peter Hœlzle,

Marcel Kempf. 200 m : Clerc, Reto Diezi ,
Hansruedi Wiedmer. 400 m : Willy Aubry,
Hansjœrg Beiner, Andres Rothenbuehler.
800 m : Hansjuerg Kaufmann, Marco Mon-
talbetti , Gian-Franco Pelli. 1500 m : André
Dolder , Max Grueter, Hans Lang. 500 m :
Werner Dœssegger. Werner Meier, Toni
Zimmermann. 10.000 m : Abrecht Moser,
Alfons Sidler , Josef Wirth. 110 m haies:
Heinz Hofer , Hansjuerg Wirz, Roland Zuer-

cher. 3000 m obstacles : Toni Feldmann ,
Flans Mcnet , Hanspetcr Wehrli. Hauteur :
Yves Matalon, Michel Portmami , Thomas
Wieser. Longueur : Rolf Bernharc l . Jacky
Ducarroz , Christian Lauchcnaucr. Perche :
Peter Von Arx, Peler Wittmer, Heinz Wyss.
Triple saut : Fleinz Born , Bruno Lardi . Toni
Teuber . Poids : Jean-Pierre Egger, Edi Hu-
bacher , Walter Widmer. Disque : Paul Frau-
chiger , Rainer Luetzelschwab , Hansruedi
Stalder. Javelot : Peter Maync , Peter Rebcr ,
Urs Von Warlburg. Marteau : Ernst Am-
mann , Hugo Rothenbuehler , Thomas Tolh.
4x100 m :  Clerc, Diezi , Hœlzle , Wiedmer
(remplaçan t : Kempf) . 4 x 400 m : Aubry ,
Beiner, Hanncs Hauswirth , Rothenbuehler
(remplaçant : Josef Calvetti).

DAMES
100 m : Elisabeth Waldbur gcr. Rita Gloor.

200 m : Waldburger , Kathrin Lardi. 400 m :
Christine Hohl , Vrcni Leiser. 800 m : Elisa-
beht Ncuenschwandcr , Marianne Kern.
1500 m : Marijke Moser, Martha Zchnder.
100 m haies : Meta Antenen , Nanette Fur-
ginc. Hauteur : Bcatrix Rcchcner , Doris Bi-
sang. Longueur : Antenen , Sieglinde Am-
mann. Poids : Edith Andercs. Antoinette Sta-
dclmann. Disque : Rita Pfister , Amrminn ,
éventuellement Ander cs. Javelot : Bcttina
Meyer , Klara Ulrich. 4x100 m :  Rég ine
Schcidegger , Lardi , Waldburgcr , Antenen.
4 x 400 m : Trudi Vonlanthen , Rita Gloor ,
Neuenschwander , Kern. —

Les Allemands de l'Est sont en forme
Les Allemands de l'Est sont en forme

et ils seront une nouvelle fois des concur-
rents sérieux lors des prochains champion-
nats d'Europe d'Helsinki. La preuve en a
été fournie lors de leurs championnats na-
tionaux , disputés à Leipzig durant le week-
end dernier et qui se sont soldés par six
nouveaux records nationaux , accompagnés
d'une série de bonnes performances.

Côté féminin, Renate Stecher a établi
le palmarès le plus brillant : elle a rem-
porté le 100 mètres en 11"2, le 200 mè-
tres en 22"7 (record national égalé) et a
contribué à la victoire de son équipe «: Mo-
tor Iena > au relais 4 fois 100 m en
44"7 (nouveau record national). Pour sa
part, Margrit Herbst a établi un nouveau
record à la longueur avec 6 m 81, tandis
qu 'Helga Seidler-Fischer en faisait aillant
sur 400 mètres en 52"2.

Il convient aussi de mentionner le com-
portement de Karin Balzer , « vétéran » de

34 ans , qui demeure une des meilleures
européennes sur les haies (12"8 aux KHI
m haies) et d'Hoffmcistcr (800 m en 2
02"3 et 1500 m en 4T3"3).

Chez les hommes, Christian Rudolph  s'est
adjugé le nouveau record du 400 m haies
en 49"7, pendant que le jeune Jœrg Pfcit-
fer (19 ans) abaissait la meilleure perfor-
mance de son pays sur 200 m en 20"5.

Wolfgang Nordwig a échoué à la per-
che 'à 5 m 50, en tentant d'établir un nou-
veau record du monde , mais il a néan-
moins remporté un titre avec la hauteur
respectable de 5 m 40.

Enfin il faut relever ta démonstration de
puissance des lanceurs de poids , dont trois
— Hartmut Briesenick (20 m 71), Hans-
Joachim Rothcnburg (20 m 23) et H'ans-
Peter Gies (20 m 02) — ont dépassé ta
marque des 20 mètres , et l'apparition dans
le sprint féminin , de Monika Meyer ( 1 7
ans) , deuxième du 100 m plat en 11" .!.

Dœssegger et Feldman qualifiés pour Helsinki
An cours de la réunion internationale de

Cologne, qui a réuni 12.000 spectateurs, le
Suisse Toni Feldmann a non seulement en-
levé le 3000 m obstacle mais il a encore
satisfait aux minhna pour les champion-
nats d'Europe de Helsinki avec son temps
de 8'38"6.

Le record national est toujours détenu
par Hans Menet. depuis 1968, en 8'37"8.
I.'Argovien Werner Dœssegger améliore sur
5000 m son record personnel avec ce
temps de 13'46"2 qui le qualifie également
pour Helsinki (minimum exigé 13'50").
Dœssegger avait déjà atteint les minhna aux
10.000 m avec 29'05".

° ° °ÊÊêêË  ̂Poissons frais
O :!EÎBllBl |y* " recommandes cette semaine,

O «llïî|3> '̂ S£ » * a'ns' I06 notre arrivage frais
' /',.*.* . do poissons de mer et du lac.

6 M:û * CABILLAUD
/œÊ^'élf entiers ou en tranches
fflf* Le cabillaud, poisson maigre à la chair

O W' 
Q 

ferme, se prête à tous les types de
If»* cuisson, à toutes les recettes simp les

^Swv. ou raffinées, chaudes ou froides. On

MMÊXÊÊ^ÈSK Peut Ie préparer au court bouillon
(01'" "» comme au four, le couper en tranches ,

r\ l'accompagner d'un simp le beurre blanc
ou de sauces très relevées, le présenter

en coquilles, en gratin, en matelote. Aucune recette
n'est impossible au cabillaud. On peut l'acheter
entier, en tranches, en filets ou en tronçons.
On trouve du cabillaud toute l'année. Lorsqu'il
est séché ou salé, le cabillaud devient morue.
Mais ceci est une autre histoire I

Lehnherr frères
le magasin spécialisé

Neuchâtel • Place des Halles - Tél. (038) 25 30 92

BnBmHBal^KMBX^^BsBH

Cultes
d'été
organisés par
quelques paroisses
protestantes du
canton à la
montagne.
La Roche, près
de Sommartel
(chalet de la
Croix-Bleue) : tous
les dimanches,
10 h 30, jusqu 'au
Jeûne.
Les Roches-des-
Emposieux
rière Combe-
Varin : 11 juillet
et 22 août , 12
septembre, 14 h 30.
Le Sollat : 8 août ,
5 septembre, 3
octobre, 14 h 30.
La Prlse-sur-
Travers : 29 août ,
11 h 30.
La Tourne : chaque
dimanche de juillet
et août , à l'hôtel ou
à proximité , 10 h 15.
Chaumont
(chapelle) : tous les
dimanches jusqu'au
Jeûne, 10 h.
Cultes dans les
temples : le No 11
du téléphone indique
l'heure pour chaque
paroisse.

Demande
de
conversation
en allemand ,
français ou
anglais. Adresser
offres écrites à
17-871 au bureau
du journal.

Apprenez maintenant
à taper à

la machine
à écrire

en louant nos ma-
chine i raison de
Fr. 25/— par mois,
chea Raymond, Neu-
châtel, fbg du Las 11.

Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 30 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception , 4, rue
Saint-Maurice, ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un
bulletin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi
que les annonces pour la vente de
véhicules à moteur ne sont pas
admises dans la catégorie des petites
annonces.

LE BON
FROMAGE
POUR FONDUE

chez

H. MAIRE
rue Fleury 16

Manœuvres
La Société genevoise d'instruments de physique vous offre
la possibilité d'apprendre un métier.

Pour de plus amples renseignements , nous vous prions de
remplir le talon ci-dessous et de l'envoyer au service du
personnel de la S.I.P., case postale 441, 1211 Genève 11.

Nom : Prénom : 

Rue : No : 

No postal : Lieu : 

PRÊTS
pour tous buts,
avec

ASSURANCE
en cas de maladie,
accident ou décès.
Conditions
avantageuses.
Service discret ,
prompt et soigné.
S' adresser à
Bruno Schwarz,
Hurnimatt 3,
2557 Studen,
près Brûgg.

FRANCINE
HUGUENIN

PÉDICURE
à domicile
Tél. (038) 33 48 78

Dépannage
automobiles à prix
réduit , à partir de
90 c. le kilomètre.
Tél. 25 51 64 (repas).

PSANO
J'achèterais , en bon
état , à prix très
raisonnable, pour
une jeune écolière
de la montange ,
piano brun. Faire
offres , avec
indications de prix
et marque , sous
chiffres P 28-460150
à Publicitas S.A.,
Neuchâtel.

Coiffure
« Votre Beauté »
Cernier
cherche

apprenti(e)
où shamponneuse
Tél. 53 18 08.

IT
L'annonce
reflet vivant
du marché

CUISINIER
suisse cherche place
peur début août.
Adresser offres
écrites à AB 1511
au bureau du
journal.

Employé
technico-
commercial
30 ans , marié .
2 enfants , 4 ans
d' expérience dans
l'achat et la
préparation du
travail , cherche
situation avec
possibilité
d apprendre la
langue allemande.
Faire offres sous
ciiffres P 22-471732
à Publicitas ,
1401 Yverdon.

Elève d'école de
commerce (17 ans)
cherche emploi de
vacances dans un
petit restaurant en
tant que

aide de
cuisine
(1 % année
d'expérience) pour
approfondir ses
connaissances ds
français.
Martin Noser,
Tennmoosstrasse 21
B004 Zurich.
Tél. (01) 85 69 83.

EMPLOYÉ TECHNIQUE
de formation technique (étude et expérimentation de compo-
sants industriels), excellentes connaissances dans le secteur des
traitements de surfaces par voies galvaniques ; connaissance appro-
fondies dans la confection d'alliages spéciaux, analyses chimi-
ques et détermination des qualités physiques de tous métaux,
cherche changement de situation.
Salaire et date d'engagement à étudier.
Adresser offres écrites à LM 1521 au bureau du journal.



PHOTOS - HORLOGERIE
ET BIJOUTERIE

A. Petersen-Quinche

2024 Saint-Aubin

NOUS OFFRONS PLACES STABLES
bien rétribuées à :

TOURNEURS
FRAISEURS

• PERCEURS
A. BREGNARD & Cie PERSONNES A FORMER
2024 SAINT-AUBIN
Tél. (038) 55 20 55 Fabrique de machines

M  ̂ ROSERAIES
c—m^ HAUSER
"^PSIL Vaumarcus

\̂1P"̂  100 ans
 ̂ 1871-1971

BOULANGERIE - PÂTISSERIE - ÉPICERIE
CHEZ-LE-BART

1 I I I 1 I Pâtisserie fraîche — Produits de qualité

Ouvert tous les. jours
Le dimanche de 8 h à .12 h

Au bord de la RN 5 Téléphone (038) 55 1212

J. BOCANELLI

CORINDA A. COLOMBE
PIERRES FINES TOUS GENRES '

Tél. (038) 5518 77 2024 SAINT-AUBIN

RESTAURANT- HÔTEL LES TILLEULS
2023 GORGIER Téléphona (038) 551664

CUISINE SOIGNÉE

Famille Aimé BRAILLARD

—— ¦ •^^^ m̂mmmmmmmm
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Magasins
Fleurs

Ouverture de 7 h 30 à 21 h 30

Famille VERDQN " °
Horticulteurs - Fleuristes

Chez-le-Bart (NE) NEUCHâTEL
Tél. (038) 551118 258400

Connaissez-vous les
CIDRES DOUX
JUS DE RAISINS
VINAIGRES
de la

Société Coopérative «Fruits d'Or»
à Chez-le-Bart (NE) ?

Vous les trouvez dans les magasins MIGROS et les camions
de vente de toute la Suisse

ÉË\ BIEN CONDUIREv AUTO-ÉCOLE BMW
M. Cuche

NEUCHATEL - pi. des Halles 1.3 - GORGIER
TéL 651035 - permanence Tél. 551584 - le soir

N. FULIGNO
Installateur diplômé

Electricité - Téléphone B
Dépannage industriel et ménager
Grand choix :
Appareils ménagers - Lustrerie - Tourne-disques - Transistors

Saint-Aubin, Caste! 3 Tél. (038) 551867

Pour une grande partie des habitants du pays et,
bien souvent , même pour ceux qui habitent la Bé-
roche , cette région représente un groupe de commu-
nes aux frontières assez mal définies, quelque part
au bout du canton de Neuchâtel. Région appréciée
pour sa beauté naturelle , pour sa situation idyllique
entre le lac et la montagne toute proche, elle est
peut-être connue plus encore par une certaine Na-
tionale 5 qui défraie la chronique depuis bientôt
quinze ans. Une route qui devrait sur le plan na-
tional relier Yverdon à Neuchâtel sans, sur le plan
local nuire à la population indigène , sans toucher
ni aux habitations ni aux cultures et encore moins
au lac , bref , une voie de communication qui a
bien de la peine à faire son chemin !

Si, au cours de ces dernières années, c'est par
cet important problème que la Béroche a fait et
fera encore parler d'elle et des réticences manifes-
tées tantôt par une, tantôt par l'autre partie de ses
habitants , c'est en sorte une preuve que rien n'a
changé sous le soleil et que l'esprit est resté le mê-
me depuis bien des générations, ce doit être le coin
qui veut ça et , en remontant dans le temps aussi
loin qu 'il est possible, on constate , en fouillant dans
les archives qu 'il y a toujours eu des petites révo-
lutions et que c'est précisément de l'une d'entre elles
que naquit la Béroche, cette Béroche où l'on ne se
laisse pas facilement convaincre, que ce soit sous
le règne des Seigneurs de Gorgier et de Vaumarcus
ou celui de notre gouvernement actuel !

UN PEU D'HIS TOIRE
Les frontières est et ouest étant marquées par les

fiers châteaux de Vaumarcus et de Gorgier, on
peut déjà par cela situer l'histoire politique de la
Béroche qui se rattache aux Seigneurs de ces deux
lieux , jusqu 'en 1831, époque à laquelle elles se
réunirent , mettant un terme à leur histoire politi-
que. C'est dans une troisième seigneurie, ecclésias-
tique celle-là, qu'il faut retrouver l'origine de la
Béroche, paroisse temporelle existant encore aujour-
d'hui , non sans avoir subi de profondes modifica-
tions depuis cette lointaine époque. Parrachia Sanc-
ti Albini , c'est le premier non qu'on retrouve dans
des actes latins. Ce fut ensuite la Perroiche de Saint-
Aulbin , puis plus simplement la Perroche dont les
siècles arrondirent les angles pour devenir finale-
ment la Béroche.

Catholique puisqu 'en 1531, la paroisse devient ré-
formée , sur décision des chefs de familles des vil-
lages de Gorgier , Saint-Aubin , Sauges, Montalchez
et Fresens et suivit les enseignements de Farel qui
avait prêché à Saint-Aubin.

Mais, à ce moment, les biens et revenus de la
cure de Saint-Aubin appartenaient à l'abbaye de
Saint-Maurice et ce n'est qu'en 1566 que les habi-
tants de la Béroche achetèrent ces biens, à la bar-
be de Lancelot , seigneur de Gorgier et Vaumarcus.
Ce dernier dut quitter la région , tandis que les
Bérochaux devenaient bourgeois de Berne ! En mê-

Vaumarcus

Le vieux Saint-Aubin, « capitale » de la Béroche

me temps que la multiplication des procès quant
aux différentes possessions de la paroisse, celle-ci
subissait alors ses premières mutilations : les forêts
furent défrichées pour augmenter les terres culti-
vables et surtout pour que les Bérochaux puissent
se livrer au trafi c du bois , une des seules bonnes
ressources de l'époque !

Une fois les forêts défrichées, et profitant des
conséquences de la guerre de Trente Ans qui avait
ruiné les vignobles de Franche-Comté et d'Alsace,
on se mit à planter des vignes. Hélas, après la
guerre, il y eut abondance des produits , la mé-
vente, à tel point que le gouvernement fit arracher
toutes les vignes nouvellement constituées. Ces vi-
gnes s'étendaient alors jusqu 'aux Prises.

ET MAINTENANT !
Les temps ont changé , ce ne sont plus les forêts

qui sont malmenées et les restes de vignes s'ame-
nuisent de plus en plus , remplacés par les construc-
tions. Seuls témoins de cette lointaine époque, le
temple de Saint-Aubin , les châteaux de Gorgier et
de Vaumarcus et quelques bâtisses anciennes ont
vu défiler une autre vague, celle dite du développe-
ment. Jadis reliés par la forêt et la campagne, les
pieux donjons le sont bientôt par les bâtiments.
Gorgier ne fait presque qu'une seule localité avec
Saint-Aubin et Sauges pousse lentement du côté
de Vaumarcus.

Les querelles entre seigneurs et manants ont été
remplacées par des querelles politiques pour les mê-
mes motifs d'ailleurs : l'intérêt des uns et des au-
tres ! Cette lutte de tout les temps, ce besoin d'évo-
lution qui caractérisent cette région ont contribué
à la rendre célèbre dans bien des domaines. Mais,
avant de passer en revue les nombreuses spéciali-
tés de la Béroche, il serait temps de la situer géo-
graphiquement et d'en étudier la composition.

Limite sud : le lac, de Chez-le-Bart à Vaumarcus ,
limite marquée en plus par la ligne de chemin de
fer et la route cantonale 418. A l'ouest , c'est la
frontière du canton de Vaud qui en fait la limite ,
du lac au Creux-du-Van, ce dernier faisant approxi-
mativement la frontière nord où se rejoignent
les communes de Saint-Aubin-Sauges, et Gor-
gier-Chez-le-Bart. La limite est formée par
la frontière des communes de Gorgier-Chez-le-Bart
et Bevaix. Quatre communes se partagent le terri-
toire bérochal : Saint-Aubin-Sauges, Gorgier-Chez-le-
Bart , Fresens et Montalchez. De quoi constituer un
petit canton autonome , surtout qu 'on y fait de tout !

DES PRODUITS RÉPUTÉS
Du côté de la campagne, il reste tout de même

encore suffisamment de vignes pour fabriquer en
commun un petit blanc, un œil de perdrix ou un
rouge qui tous se défendent bien. Les caves de la

Béroche contribuent ainsi à maintenir les liens de
cette paroisse, en mélangeant dans les mêmes cu-
ves le produits des vignes de Fresens, de Sauges, de
Gorgier et de Chez-le-Bart. Il en va d'ailleurs de
même pour le « kirsch de la Béroche », le couron-
nement suprême de cette Béroche en fleurs qui
chaque printemps fait l'admiration des touristes et
des habitants. Les blés de Fresens, les plus prisés,
se mélangent à ceux de toutes les autres commu-
nes et collaborent au remplissage du silo créé ré-
cemment pour le district de Boudry.

A la campagne toujours, du côté de Vaumarcus
on s'est spécialisé depuis un siècle dans la culture
des roses, qu'on retrouve d'ailleurs dans les armoi-
ries des cinq communes bérochales.

L'industrie de la Béroche est aussi riche que va-
riée et, dans bien des domaines, sa renommée a
fait le tour du monde.

Gorgier : entrée du château

LA BÉROCHE, UNE...

rumujftf* (if?
«-AUBIN-Af NEWHATfe

SAINT-AUBIN — Tél. (038) 55 2727
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HÔTEL - RESTAURANT
DES PLATANES

MOTEL
E. GESSLER - Chez-le-Bart

Tél.. (038) 552929
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HOTEL PATTUS
Saint-Aubin

RELAIS GASTRONOMIQUE

Ouverture de la saison
Ses terrasses sur le lac

Son parc
Tous les jours la pêche du malin

Palée - perches - truites Sa carte, etc.
Sa brigade de bonnets blancs pour satisfaire vos palais

Sa brigade de blouses blanches pour vous entourer de prévenances.
«Au bar» - juillet et août son célèbre orchestre brésilien

« ORPHEN »

Téléphone- (038) 552722
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Garage de la Béroche

S. PERRET

AGENCE OFFICIELLE
POUR LE DISTRICT

DE BOUDRY Tél. (038) 551352 2024 SAINT-AUBIN

Scierie ¦ Raboterie ,̂ §§1̂
GROS et DÉTAIL /^fe^ftl (lÉk

BURGAT S.A. WÊÉÊw
SAINT-AUBIN Tél. (038) 55 18 61

Les produits de nos coteaux, pour vous:
BLANC CHASSELAS - H1ESLING-SYLVANER - ŒIL-DE-
PERDRIX - PINOT NOIR - PINOT GRIS - MOUSSEUX
« Dom Britchon» - MOUSSEUX de Pinot - JUS DE RAI-
SIN - CASSIS DES POMMEAUX - MARC et MARC VIEUX
EAU .DE CERISES - FINE « Dom Bart »

W 

Caves de la Béroche
Associations des producteurs
SAINT-AUBIN

Pour être bien servi, adressez-vous
à la BOULANGERIE - PÂTISSERIE

Tél. (038) 55 17 83 |fa uLSall i?
Saint-Aubin

Toujours bien assortie en pâtisserie variée et chocolats fins

• MENUISERIE - AGENCEMENT

Claude GINDRAUX
maîtrise fédérais

Fabrication de fenêtres tous genres

Les GouIette3 7 SAINT-AUBIN Tél. (038) 551308

SALON LILIANE
COIFFURES DAMES

Castel 29 SAINT-AUBIN Téléphona (038) 55 20 28

Se recommande : L. PÉRISSET

Cettemarqua. Oltalrlx»
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2024 St-Aubin NE
Tél. 038/551851 Télex 35205.
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Chez MONTANDON

Jambon
Saucisson
Tout y est bon

Boucherie
MONTANDON

GORGIER Téléphona (03B) 651473

LAITERIE DE SAINT-AUBIN
Spécialiste en produits laitiers

JURA
GRUYERE — bien à point... -
— nourris par nos soins
J.-E. GUIDOUX
Maîtrise fédérale en fromagerie

G A I L L E 
2027 FRESENS

TÉLÉPHONE (038) 55 28 28/29
Successeur de F. Jeanmonod

MENUISERIE
CHARPENTE

• ESCALIERS TOURNANTS
• CONSTRUCTION DE CHALETS
• CHARPENTE - clouée

- collée
- boulonnée

— Spécialités suisses et étrangères
— Spécialités pharmaceutiques maison
— Herboristerie Zy£^\
— Homéopathie M Ê a w Ê È
— Diététique et articles de bébés .¦ 4 I '
— Analyses médicales
— Articles sanitaires «t de pansement
— Produits-vétérinaires BB
— Cosmétique médicale et parfumerie
— Produits de droguerie

OÙ?
dans les nouveaux locaux

*,. PHARMACIE
¦m

rue de la Couronne 5 QU I IïCI LEB
SAINT-AUBIN ($ 55 22 33
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Coiffure
HENRY

Dames - Messieurs
Journaux
Tabacs
Parfumerie

GORGIER Tél. 551323

f f â ** I Théâtre do poche
« de Saint-Aubin

FABRIQUE DE PIÈCES D'HORLOGERIE
ET INDUSTRIELLE

MEROZ JULIEN S.A.
PIERRES FINES

SAINT-AUBIN, av. de Neuchâtel 24
Tél. (038) 55 13 05

MENUISERIE - CHARPENTE
REVÊTEMENT de S O L S - T A P I S

Paul-Maurice DIVERNUIS
GORGIER Tél. 5518 18

La Béroche vue d'avion

Pour un peu, la Béroche serait devenue le
Détroit européen, puisque lors de l'apparition
des premiers véhicules à moteur sur le conti-
nent, bien des industries de Saint-Aubin s'était
lancées dans la branche, des accessoires aux
véhicules complètement équipés. Saint-Aubin a
connu jadis son industrie automobile, avec les
premières voitures Moser, maison qui s'était spé-
cialisée ensuite dans la construction de motocy-
clettes dont les records furent nombreux dans
les compétitions sportives. Plusieurs autres usines
fabriquèrent des moteurs, pour voitures, ca-
mions, tracteurs ou bateaux; les marques : Ziïr-
cher et MV (Muller et Vogel) étaient très pri-
sées loin à la ronde. Ces industries ont dispa-
ru , depuis, mais elles ont été remplacées par une
multitude d'autres activités dans les branches de
la mécanique et de l'horlogerie. Activités qui dif-
fusent les noms de firmes bérochales dans le
monde entier.

C'est dans le domaine de l'horlogerie que les
industries de Saint-Aubin et de Chez-le-Bart oc-
cupent le plus de personnel et l'on vient y tra-
vailler depuis toutes les localités environnantes.
Alors que certaines fabriques se sont spécialisées
dans les fournitures, l'une d'entre elles met sur
le marché des produits terminés : des pendules
neuchâteloises qui sont de véritables joyaux , tant
au point de vue technique qu'artistique. Dans un
genre de produit plus volumineux, mais dont
la précision est tout aussi poussée on trouve un
peu de tout dans la branche mécanique : machi-
nes-outils, outillage, fournitures pour véhicules
automobiles, plus particulièrement dans les dis-
positifs de freinage, appareils de mesures à buts
civils ou militaires, dont certains sont en action
depuis bien des années au Cap-Kennedy pour le
contrôle des lancements des fusées.

Dans un tout autre domaine, où c'est le tra-
vail du bois qui est à l'honneur, le chantier na-
val de Saint-Aubin a donné le jour à des voi-
liers de compétition, les « 5,5 m- international V
puis, dernièrement, de plus gros bateaux desti-
nés à la plus prestigieuse régate du monde, les
« 12 m JI » pour la coupe de l'América.

TOURISME ET LOISIRS
Dans un pays aussi prolifique en industries

de toutes sortes, il faut également faire la part
des loisirs et, si la Béroche n'est pas aussi bien
équipée dans ce domaine que le chef-lieu , elle
dispose néanmoins d'excellents établissements
publics , d'hôtels de grand renom où les plus
gourmands s'arrêtent volontiers.

Pays de promenade par excellence, par la di-
versité et la beauté de ses sites, la Béroche est
accessible par tous les moyens de locomotion :
chemin de fer, bateaux, réseaux de routes excel-
lents jusque sur les hauteurs du Jura. Un ser-
vice d'autobus relie tous les villages de la haute
Béroche ainsi que le chef-lieu du district.

Pour l'habitant de la Béroche, des sociétés ou
groupements sont nombreux, et l'on peut à son

Les roses de Vaumarcus
(Photos Avipress - Chevaley)

gré se diriger vers les sports : football , pétan-
que, tennis, yachting, gymnastique, équitation ou
vers la musique : chœur mixte, chœurs d'hom-
mes, fanfare, accordéonistes. Bien entendu , la
jeunesse n'est pas délaissée et les groupements
tels qu'éclaireurs, louveteaux ou cadettes con-
naissent une très grande activité.

GOUVERNEMENT !
Si Saint-Aubin peut être qualifié de capitale

de la Béroche, de par sa grandeur, sa situation
géographique et comme centre des activités, les
quatre communes bérochales sont absolument
indépendantes l'une de l'autre et ont toutes leurs
autorités respectives. Néanmoins, dans différents
secteurs, l'intercommunalisation existe; ainsi , la
paroisse temporelle, l'école secondaire sont diri-
gées par des commissions où toutes les commu-
nes sont représentées proportionnellement. Pour
l'important problème de l'épuration des eaux
usées, les communes de Saint-Aubin-Sauges et

Sauges
Gorgier-Chez-le-Bart se sont unies pour le meil-
leur et pour le pire.

Devant la complexité et l'importance des pro-
blèmes d'avenir, ce mode de faire risque de se
généraliser , ce sera sans doute la seule façon de
limiter les dépenses et de serrer davantage les
liens qui unissent depuis plus de quatre siècles
ces quatre communes en une seule paroisse.

R. Ch.

...ET DIVERSE
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Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas, bâ-
timents neufs, bureaux, magasins ,
vitrines.

„pin 3 juillet 1971
Bougy , ;
¦Fffl ouverture
^¦̂  du Parc Pré-Vert

du

à mi-chemin entre Lausanne et Genève

* Parking de 450 places

* Parc pour promenades et repos de 180.000 m2
'

¦
'
¦ ¦ ¦

* Restaurant libre-service, aux conditions Migras,
ouvert tous les jours, y compris le dimanche,
de 9 à 22 heures.

* Place de jeux pour enfants

ik Ferme avec animaux : poneys, ânes, mulets, chèvres,
lapins, canards, etc.

* Parc aux daims.

i

i

* Le 3 juillet à 15 h 30
manifestation officielle d'ouvertu-
re avec la participation de la
«Chanson Neuchâteloise»

-k ambiance de fête les 3 et 4 juillet, toute la journée
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Paiement de coupons
au 1er juillet 1971
Canasec
Fonds de placement pour valeurs canadiennes

Coupon annuel n° 27 fr. 26.-
moîns:
impôt anticipé fr. 7.80

par part fr. 18.20

Swissvalor Nouvelle Série
Fonds de placement pour valeurs suisses

Coupon annuel n° 15 fr. 5.40
moins:
impôt anticipé fr. 1.62

par part fr. 3.78

L'émission de parts des séries suivantes est actuellement en cours:

Intervalor
Fonds de placement international

Swissvalor Nouvelle Série
Fonds de placement pour valeurs suisses

Europa-Valor
Fonds de placement pour valeurs européennes

Ussec
Fonds de placement pour valeurs américaines

Canasec
Fonds de placement pour valeurs canadiennes

Energie-Valor Fonds de placement
pour valeurs de l'économie énergétique

Swissimmobil 1961
Fonds de placement pour valeurs immobilières suisses

Domiciles de paiement :

4* SOCIÉTÉ DE
TBANQUE SUISSE

tout les sièges, succursales et agences en Suisse

© CRÉDIT SUISSE
tout les sièges, succursales et agences en Suisse

Les rapports de gestion et prospectus peuvent
être obtenus auprès de ces établissements.
Société Internationale de Placements
Elisabethenstrasse 43,4000 Bâlem

Propriétaires de jeunes chats
ATTENTION

Contrairement à ce qu'on croit générale-
ment, les jeunes chats se perdent avec une
facilité déconcertante jusqu'à l'âge d'un an.
Ne laissez donc pas vos bêtes vadrouiller
des heures sans les rappeler.

Amis des Bêtes.

JEUNES CHIENS COLLEY « Lassie » 2 mois,
très beaux sujets , excellent caractère. Télé-
phone (038) 51 24 08, dès 18 heures.

DIVAN-COUCHE ; 2 fauteuils en bon état.
Prix avantageux. S'adresser : Amandiers 9.
Tél. 25 32 56.

FRIGO BOSCH, cuisinière électrique avec
couvercle et tiroir à ustensiles, appliques
électriques. Tél. 25 99 14.

PLANCHES A DESSIN 50 x 75 cm, 25 fr.
Tél. 25 55 45.

GRAND PORTE-BAGAGES 170 x 95 cm , ré-
glable, barrières amovibles. Téléphoner au
(038) 31 34 48.

POUR GARÇON, 3 ANS ENVIRON , 2 cos-
tumes d'été, térylène, 1 blazer, 4 ans, le
tout, état de neuf. Tél. 42 19 90.

ARMOIRE EN PLASTIQUE, 10 fr. ; armoi-
re en bois avec rayons, 30 fr. ; une autre
idem, 50 fr. ; une table combinée-repassa-
ge, 120 fr. ; une table simple , 20 fr. Télé-
phone 31 62 74.

LIT BERCEAU COMPLET , valeur 350 fr.,
cédé à 100 fr. Tél. 24 36 90, de 7 à 10
heures.

STENCILS ELECTRONIQUES , gravés. Se
renseigner au (038) 53 13 18.

POUSSE-POUSSE avec housse, chaise relaxe ,
chaise-auto , youpala, lit d'enfant avec
literie. Tél. (038) 25 33 15.

OUTILLAGE DE CARROSSERIE en bon
état, pour cause de départ. Bas prix. Télé-
phone 31 45 42, heures des repas.

FRIGO BOSCH * * 140 litres, neuf, ga-
rantie. Tél. 24 55 66, interne 252, le matin.

CHAISE SECURIAL avec accessoires , chai-
se pour auto, type Touring. Tél. 2415 27.

BELLE ROBE DE MARIEE, longue, taille
36-38, satin , manteau-capuchon tulle. Télé-
phone 31 58 78.

CALCULATRICE ELECTRONIQUE, 4 opé-
rations , constante et mémoire , 985 fr. Télé-
phone 25 95 29, heures des repas.

CHAISE D'ENFANT (tube) ; table à langer
pliante , avec baignoire. Tél. 25 40 79.

PIANO NOIR , droit , 150 fr. + transport.
Tél. (038) 31 29 64.

LIT D'ENFANT avec literie , bon état , bas
prix. Tél. 24 13 39.

2 LITS EN FER, COMPLETS , 50 fr. pièce ;
1 divan-lit ; 1 lit avec coffre ; 1 cuisinière
électrique, 80 fr. ; 1 cuisinière à gaz, 80 fr.
Tél. (038) 51 21 81.

BABY-SITTER , souliers Hush poppies, bottes
de pluie No 34, un porte-bagages pour voi-
ture caravane , le tout à l'état de neuf.
Tél. 41 19 00.

OCCASION EXCEPTIONNELLE. A vendre,
état de neuf : 2 amplis 80 et 40 watts ;
2 guitares basse et solo ; 1 micro et acces-
soires. Prix neuf 5000 fr. , cédé à 2000 fr.
Facilités éventuelles. Tél. 24 10 81.

PERRUQUE MECHEE bouclée , neuve,
jamais portée, prix 40 fr. Tél. 25 31 83.

ETABLI DE MENUISIER avec bois de pla-
cage et vis en bois pour placage et 5 gran-
des plaques de zinc. Tél. (031)81 24 92.

POUR CAUSE DE DEMENAGEMENT , bel-
le chambre à coucher en noyer pyramide ,
prix à discuter. Adresser offres écrites à
EF 1514 au bureau du journal.

DEUX FAUTEUILS RELAX TV, 250 fr.
pièce; un meuble à chaussures , 30 fr.; un
meuble bas , 2 portes , 100 fr.; un appareil
de culturisme Bullwoker, 80 fr.; un lam-
padaire , 40 fr.; un cours d'anglais, valeur
420 fr. cédé à 300 fr. Tél. 24 51 74, après
18 heures.

FRIGO AMSA 140 litres , 2 ans , garantie , 220
francs ; séchoir Stewi sur pied. Tél. 31 24 08
12-13 heures.

POUSSETT E PLIABLE ; lit d'enfant com-
plet ; layette et habits pour garçons jusqu 'à
2 ans ; bas prix. Tél. (038) 24 00 76.

UN PORTE-HABITS en fer forgé, maximum
1 m de large. Tél. (038) 33 1162.

MACHINE A ECRIRE d'occasion (grandeur
moyenne). Tél. 25 45 36.

SIEGE-HAURESAC pour porter un bébé
dans le dos. Tél. 47 14 25.

TONDEUSE A GAZON en bon état. Urgent.
Tél. 53 23 13.

POUSSE-POUSSE avec capote , en bon état.
Tél. 31 32 29.

ETERNIT D'OCCASION, grandes ondes,
planches et poutres. Tél. 55 15 78.

PETIT TERRAIN est cherché par retraité ,
pour s 'occuper. Si possible avec vue. Ecrire
sous chiffres 37-870 au bureau du journal.

CHAMBRE INDEPENDANTE à monsieur ,
part à la salle de bains , à Neuchâtel. Libre
immédiatement. Tél. 24 70 23.

CORTAILLOD, APPARTEMENT DE 4 <4
PIECES, tout confort , libre immédiatement ,
490 fr., charges comprises. Tél. 24 27 22,
heures de bureau.

APPARTEMENT MEUBLE, 2 PIECES, quar-
tier des Saars , dès le 10 juillet , 450 fr.
par mois, linge compris. Tél. 24 13 52.

STUDIO, AU CENTRE de la ville, libre im-
médiatement ou pour date à convenir. Té-
léphoner 24 29 20.

CHAMBRES INDEPENDANTES, part à la
douche. Tél. 24 37 20.

BOLE, pour le 24 septembre 1971, apparte-
ment 5 pièces, tout confort. Loyer : 485 fr.
+ garage 50 fr. + charges. S'adresser : Pier-
re-à-Sisier 11, rez-de-chaussée, à droite.

GARAGE à Clos-Brochet 18. Tél. 25 40 91.

GRAND STUDIO meublé, confort , pour le
24 juillet. Tél. 24 05 94.

EN GRUYERE, APPARTEMENT de vacan-
ces , 2 chambres , cuisine, jardin. Tél. (037)
71 14 62.

BOUDRY, CHAMBRE MEUBLEE indépen-
dante, à jeune homme ordonné. Tél. (038)
42 17 39.

DANS VILLAGE DU VAL-DE-RUZ , loge-
ment , 4 pièces. Adresser offres écrites à
OP 1524 au bureau du journal.

CHALET MEUBLE à Vex , 1100 m, près de
la station de Thyon , 8 lits , bains, cons-
truction 1970. Confort , tranquillité, vue ma-
gnifique. Libre dès mi-septembre. Télépho-
ne (021)95 18 18.

LOCAL à l'usage d'entrepôt et garde-meu-
bles. Tél. 25 82 82.

ADELBODEN appartement de vacances,
confort , 5 ou 6 lits. Libre dès 14 août.
Tél. 25 63 51.

URGENT. Appartement de 2 pièces , en vil-
le. Tél. 25 00 69, après 19 heures.

CHAMBRE MEUBLEE avec cuisine et bains
de préférence au centre. Tél. 25 60 09, dès
16 heures.

APPARTEMENT 3 PIECES meublées , avec
confort de préférence au centre. Adresser
offres écrites à 17-872 au bureau du journal.

JEUNE COUPLE cherche appartement , 3-4
pièces , dès juillet. Région ouest de Neuchâ-
tel. Adresser offres écrites à JK 1519 au
bureau du Journal.

J'OFFRE 200 fr. à qui me procure logement
de 3 pièces , loyer jusqu 'à 350 fr. Télé-
phone (038) 31 79 05, le soir.

POUR LE 24 AOUT, APPARTEMENT 3 ou
4 chambres , mi-confort ou confort, au cen-
tre ou environs. Tél. (039) 23 33 82.

ON CHERCHE PROFESSEUR d'espagnol.
Adresser offres écrites à KL 1520 au bureau
du journal.

AIDE-INFIRMIERE (gouvernante), bonnes
références hospitalières ou privées. Libre.
Adresser offres écrites à 17-869 au bureau
du journal.

ETUDIANT CHERCHE EMPLOI du 5 au
26 juillet. Tél. 25 15 74, heures des repas.

GARÇON DE 14 ANS cherche petit travail
pendant les vacances , du 12 juillet au 7

, août. Tél. 41 33 81.

ETUDIANT, 25 ans , cherche travail du 5
juillet au 14 août. Tél. 24 72 92, heures des
repas.

JEUNE FILLE travaillerait du 12 au 30 Juil-
let. Tél. (037) 61 22 39, le matin.

DECOTTEUSE DE CHAINE, sans réglage,
cherche changement de situation. Adresser
offres écrites à U 1518 au bureau du jour-
nal.
ETUDIANTE CHERCHE TRAVAIL durant
le mois de juillet. Tél. (039) 371610, le
soir.

RECUEILLI CANARI BLANC, à Serrières.
Tél. 31 28 43, dès 13 heures.

TROUVE CHATON, 2-3 mois, blanc , taches
et queue noires , quartier Bel-Air , Bellevaux.
Tél. 24 37 04. 

PERDU COLLIER OR, avec cœur gravé
avec nom de 3 enfants. Souvenir de fa-
mille. Région Monruz. Récompense. Télé-
phone 33 37 54.

DAME, possédant voiture, cherche compa-
gne pour partager logement meublé, dans
maison privée, à Boudry-gare. Tél. 42 15 10,
le matin.

QUELLE JEUNE FILLE OU DAME, ayant
permis de conduire, voudrait descendre du
Val-de-Ruz à Neuchâtel , tous les matins ,
et remonter le soir avec jeune dame, possé-
dant voiture et permis d'élève ? Tél. 24 44 24.

ETUDIANTS CHERCHENT MINIBUS pour
passer 15 jours de vacances, début août.
Tél. 25 15 74, heures de3 repas.
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D'aprèr es romans de Jean Bruce — Découpaae du colonel Rèmy

RÉSUMÉ : La femme de Frcd Morey ouvre sa porte à Hubert
Bonisseur de la Bath.

Ça me regarde , dit aigrement la jolie blonde. Mais ça ne m 'expli-
que pas que vous tiriez la langue. » — « Je pensais à ma bellc-mcic
si vous voulez tout savoir. » — « Très drôle. Qui êles-vous 7 » —
< Michacl Httdson, le remplaçant de Nichols au 4-B. Morey est-il
ici ? » Elle fronça les sourcils : « Pourquoi '.' Il n 'a pas déjeuné au
terrain ? »  — « A sa place , je déjeunerais tous les jours chez moi.
Je voudrais lui laisser un mot. Puis-je entrer ? » Elle hésita , puis
parut se résigner. La salle de séjour était  meublée avec goût. « Voi-
là du papier , > dit-elle d' un ton revêchc. Dans le dos de Hubert ,
une voix jeune, trop apprêtée, demanda : « Qui est là, mummy ? »

« Retourne dans ta chambre. Janet , • ordonna Mme Morey d'un
ton sec. Sa fille fit  la moue. En la voyant s'éloigner , Hubert pensa
quelle donnerait à ses parents du fil à retordre , si ce n 'était déjà
fait. « Je passerai vous prendre ce soir à 6 heures , écrivit-il sur le
bloc que Mme Morey lui avait présenté. Je désire avoir une franche
explication avec vous. ¦» Pliant le papier en quatre , il le laissa sur
la table. « Merci beaucoup, Mme Morey. dit-il en se levant. Si vous
avez des ennuis , je serai heureux de vous aider. » Elle prit un air
furieux : « Je ne comprends pas ce que vous dites. Je n'ai aucun
ennui. Au revoir , M. Hudson. Je déteste les grimaces. »

Après avoir déjeuné au Golden Nuggct , Hubert entra à 3 h de
l' après-midi dans le bureau du capitaine Koller , qui semblait de
mauvaise humeur : « D'habitude , dit- i l .  on nous étouffe sous le poids
des témoignages. Pour Horsell et Me Gill . rien. Rien , sauf un fou qui
a téléphoné pour dire que le pasteur avait tué Horsell avant de
se suicider dans la chapelle en flammes. » — « Et l' affaire Nichols ? »
demanda Hubert. Koller leva vers lui un regard étonné : « Quoi ,
Nichols ? C'est une question réglée , je vous l' ai dit. » Hubert s'en
alla , et rejoignit son bureau. Il écrivit  sept noms sur une feuille ,
et en barra deux , ceux de Nichols et de Horsell.

= Des cinq noms qui restaient : Esther Horn , Glynis Balfou , Léo g
g Miller , Frcd Morey, Sidney Carroll , quel était celui qui désignait le g
§j traître qui avait tué Nichols ? Ce pouvait être en même temps le =
H nom de l' assassin de Horsell et du pasteur Me Gill. Un léger bruit ||
= fit que Hubert releva la tête. Esther était devant lui , entrée dans ||
= son bureau sans avoir frappé. « Excusez-moi, dit-elle. Je ne savais =
= pas que vous étiez là. » Il sourit : « Aucune importance. Qu 'est-ce =

que vous désirez?» — « Une lettre que je n 'arrive pas à retrouver. =
S J' ai dû la laisser sur votre bureau. »— « Cherchez vous-même , » dit =
H Hubert avec nonchalance. j s
= (Copyright Opéra Mundi ) g

| Demain; Le poignard de commando I
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La lettre oubliée

Sottens et télédiffusion
6 h , bonjour à tous , informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35, 8.10, la route
ce matin. 6.35, 7.25, roulez sur l'or. 6.50,
le bonjour de Colette Jean. 6.59, horloge
parlante. 7 h, miroir-première. 8 h, informa-
tions , revue de presse. 9 h , informations.
9.05, cent mille notes de musique. 11 h ,
informations. 11.05, spécial-vacances. 12 h,
le journal de midi , informations. 12.05, au-
jourd'hui , un an déjà. 12.29, signal-horaire.
12.30, miroir-midi. 12.45, le carnet de route.
13 h, variétés-magazine. 14 h, informations.
14.05, réalités. 15 h, informations. 15.05,
concert chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 h , Le Roman d'Elisabeth d'Autriche.
17 h , informations. 17.05 , tous les jeunes ,
bonjour les enfants. 18 h, le journal du
soir, informations. 18.05, cinémagazine.
1S.30, le micro dans la vie. 19 h, le miroir
du monde. 19.30, magazine 71. 20 h , plages
privées. 20.30, discanalyse. 21.20, La Petite
Veuve et les logophores , pièce de Françoise
Catteau. 22.30, informations. 22.40, club de
nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne
national.

Second programme
10 h, œuvres de Stamitz. 10.15, la semai-

ne des quatre jeudis , le conte du jeudi ,
Mariette , Félix , Le Dragon et les petits pois.
10.45, œuvres de Stamitz. 11 h , les chemins
de la connaissance. 11.30, initiation musi-
cale. 12 h , midi-musique. 14 h , Musik am
Nachmittag. 17 h , musica di fine pomerig-
gio. 18 h , tous les jeunes. 1S.55, bonsoir
les enfants. 19 h , émission d' ensemble. 20 h ,
informations, cette semaine en pays fribour-
geois. 20.15 , profils perdus. 20.45, Indiens
d'Amazonie (fin). 21.10, l' art de la nouvelle.
22 h , au pays du blues et du gospel. 22.30,
plein feu sur la danse. 23 h , hymne national .

Ballon dirigeable à pédales
Un Japonais , M. Eishi Nakamura , a décide
d'en revenir à la propulsion humaine pour
les ballons dirigeables. Pour cela , il a instal-
lé des pédales sous une « saucisse » de petite
taille , les pédales servant à actionner une
hélice propulsive. Le véhicule aérien ainsi
conçu en est actuellement au stade des es-
sais dans les environs de Tokyo. Mais
M. Eishi Nakamura est bien décidé à pour-
suivre plus loin ses recherches et il ne dé-
sespère pas de construire un véritable aéro-
plane à pédales , en remplaçant lo ba llon
par des ailes d 'avion en matériel léger.

Beromunster et télédiffusion
6.15 , 7 h , 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h , 23.25, informations. 6.10, réveil en
musique. 7.10, auto-radio. 8.30, concert.
9 h , Piccadilly. 10.05, marches et valses.
10.30, chansons et danses populaires. 11.05,
l'orchestre de la radio. 12 h , orchestre de
danse de Beromunster. 12.40, rendez-vous
de midi. 14 h , souvenirs d'Irlande. 14.30,
mélodies d'Amérique. 15.05, d'une maison
à l'autre.

16.05, In Sachen Deutsch-Zwischen zwei
Mutter-sprachen , série. 16.30, thé-concert.
17.30, pour les jeunes. 18 h , informations,
actualités. 18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports,
communiqués. 19.15, informations , actualités.
20 h , divertissement populaire. 20.45, magie
de l'opérette. 21.30, Brésil 1971, documen-
taire. 22.15, informations , commentaires.
22.25, la scène du jazz. 22.30, divertisse-
ment populaire.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - La Côte : P. To/.zini, pharma-
cien, Corcelles, fermé l' après-midi , repri-
se du service d'urgence à 18 h 30
(tél . 31 13 47).

AUVERNIER
Galerie Numaga : 1) Peintures miniatures

des Indes du XVIe au XIXe siècle. 2)
J.-F. Liegme, peintre.

Caveau des Abbesscs : (Bar-dancing).

NEUCHATEL
Centre culturel neuchâtelois : 21 h , Free

jazz.
Théâtre : 20 h 30, Les Rustres.
Place du Port : 15 h et 20 h , Cirque

Knie.
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Les Touareg.
Musée d'histoire naturelle : Exposition de

photographies de nature.
Centre culturel neuchâtelois : Exposition

Claude Ballaré , photographies.
Jeunes-Rives : Zoo Bcauverd.
Tourisme : Bureau officiel de renseigne-

ments. Place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.
CINÉMAS — Palace : 15 h et 20 h 30,

Un million de dollars pour 7 assassi-
nats.

Arcades : 15 h et 20 h 30. On n 'achè;e
pas le silence. 16 ans.

Rcx : 15 h et 20 h 30, Joséphine Mutzen-
bacher. 18 ans.

Studio : 15 h et 20 h 30, 3 salopards ,
une poignée d' or. 16 ans.

Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Le Conformiste.
16 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Pancho Villa.
16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30- à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : Cl. Favez , av. 1er-
Mars. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est
ouverte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h
le poste de police (25 10 17) indi que le
pharmacien à disposition en cas d' urgen-
ce, ainsi que le médecin et le dentiste
de service.

BEVAIX
Galerie Pro Arte : œuvres diverses du

XVIIe au XXe siècle et œiivres de
l'école neuchâteloise.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Atout cœur à To-

kio pour OSS 117.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Bons Baisers

de Russie.
Galerie 2016 : Exposition Bobo Samardzic.

CORTAILLOD
Galerie Creachenn : Exposition Alain Les-

tié. *¦

Un menu
Céleri rémoulade.
Canard aux navets.
Fruits rafraîchis.

Le plat du jour :

Canard aux navets
Préparer un canard , le vicier, le f lam-
ber, le brider et badigeonner avec du
beurre fondu;  le faire cuire à four  chaud
à raison de 20 minutes par livre. Pen-
dant ce temps ép lucher 750 g de na-
vets nouveaux et les tailler en petites
boules. Les faire cuire pen dant une di-
zaine de minutes dans de l'eau bouillan-
te salée. Les égoutter, pu is les faire do-
rer dans 50 g de beurre. Les faire  cui-
re à couvert pendant une demi-heure
environ. Les mettre dans le jus du ca-
nard à mi-cuisson de celui-ci.
Au moment de servir , retirer viande et
légumes et lier la sauce avec 20 g de
fécule , faire donner un bouillon et nap-
per la viande et les navets avec cette
sauce.

Le céleri
Le céleri , diététiquement parlant , est un
légume intéressant; sa saveur piquante ,
due aux sels aromatiques qu 'il contient ,
lui donne des vertus apéritives.

Le jus de céleri , obtenu par p ression,
est fortement vitaminé. 11 est en outre
doté de propri étés diurétiques si e f f i -
caces qu 'il a fai t  son entrée dans les
cures d'amaigrissement.
Il existe aussi un sel de céleri, excellent
condiment , pouvant dans certains cas
remp lacer le sel classique.
Râpé cru , le céleri convient aux obèses,
aux diabétiques et aux rhumatisants.
Cuit, le céleri est plus digeste, la cuis-
son amollissant les fib res cellulosiques
dont il est fai t , mais il perd ses vita-
mines très frag iles et solubles dans
l' eau. Croquez-le donc, il y en a beau-
coup actuellement sur le marché.

Beauté
Pour donner une sensation de fraîcheur
au visage, et de l 'éclat en l'hy dratant ,
étalez en masque un yaourt g lacé.
Faites une pulvérisation de jus d'orange
et d' eau minérale en solution ou mettez
quelques rondelles de concombres sortant
du réfrigérateur , posées en masque sous
une gaze f ine .

A méditer
La différence la plus évidente entre
l'amour et l'amitié est qu 'on peut ai-
mer d' amour sans réciprocité , pas d'ami-
mitié.

Roland D ORGE LÈS

Début de matinée agité , des discuss i ons heureusemen t sans conséquence auront lieu entre
personnes se côtoyant dans les activités professionnelles.
Naissances : Les enfants nés ce jour seront équilibrés , volontaires, décidés et patients.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Evitez de manger entre les repas.
Amour : Montrez votre attachement à l'être
cher. Affaires : Ne vous laissez pas accuser
à tort .

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Recherchez le calme en rentrant
chez vous. Amour : Votre hardiesse cache
une grande timidité. Affaires : N'interpré-
tez pas différemment ce qui vous est dit.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Purifiez votre organisme. Amour :
Mettez fin à une amourette peu valable. Af-
faires : Un de vos collaborateurs vous sera
précieux.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Evitez de fréquenter les contagieux.
Amour : Répondez à l'affection de vos pro-
ches. Affaires : Refusez une affaire peu lé-
gale.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Faites des massages pour vos dou-
leurs. Amour : Petit différend sentimental.
Affaires : Des changements vont intervenir.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Buvez moins au cours des repas.
Amour : Journée peu favorable aux senti-
ments. Affaires : Un échec est toujours pos-
sible.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Cherchez les causes de votre érup-
tion cutanée. Amour : Eloignez les indiscrets
et les gêneurs. Affaires : Votre travail vous
met en valeur.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Supprimez le pain pour maigrir.
Amour : Ne vous laissez pas tenter par une
aventure. Affaires : Soyez modéré dans vos
dépenses.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Le froid et l'humidité vous sont né-
fastes. Amour : Soyez plus discret sur vos
succès. Affaires : Un changement d'activité
est possible.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Stimulez vos fonctions intestinales.
Amour : Excellente soirée passée en famille.
Affaires : Vos initiatives sont très hardies .

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Votre état général est meilleur.
Amour : Les idées de l'être cher sont excel-
lentes. Affaires : Soyez plus simple avec vos
collègues.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé: Equilibrez mieux vos menus . Amour:
Vos appréhensions ne sont pas ju stifiées.
Affaires : Multipliez les contacts .

HORIZONTALEMENT
1. Union d'un serf avec une personne

d' une autre seigneurie ou d'une autre con-
dition. 2. Risque à courir — Poète et mu-
sicien grec. 3. Démonstratif. — Ce à quoi
on aspire. 4. Ses filles sont séduisantes —
Préfixe — Fait monter la température. 5.
Entretenir. 6. Richesse — Un sou, pour
eux , c'est un sou. 7. Dans le nom d'un chef-
lieu — Possessif — Dans l'Hérault. 8. Ses
tapisseries sont réputées. 9. Dans un titre
de Balzac — Sorti. 10. Pronom — Bien éta-
blie.

VERTICALEMENT
1. On n'aime pas la perdre — Grivois.

2. D'une couleur verdâtre tirant sur le jaune
brun. — Adverbe. 3. Ile. — A sa majorité
— Article. 4. Il nous ramène le muguet —
Sortis. 5. Grande peine — Roi de Juda.
6. Il commanda la flotte allemande pen-
dant la dernière guerre — Qu'on ne peut
diviser. 7. Fera l'affaire — Pièges à oiseaux.
8. Elles équilibrent le mouvement de cer-
tains projectiles. 9. D'une locution adver-
biale. — Ils furent frappés sous Louis XII.
10. Géhenne — Fils d'une beauté divine.
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£ 20.40 Au cinéma ce soir

^ 
Education de 

prince
3 22.40 En toutes lettres

y. 23.30 Télé-nuit
Wk

| CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- y
t. pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables £
2 du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- |
è gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- -g
Z. taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- 2
«? mes de télévision. ^
F̂ S F̂ S FSsS F̂ ! 

FSsS 
F̂ S >̂  F*J F̂ S FM F%J F<\! F̂ S F%d FSv! F*,< F*J FSd F̂ S F̂ S FM ?S!iJ F«W f^s FS^SF^

¦yw T̂FMf Ri
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame £
15.10 (C) Les Secrets ^de la mer Rouge S
15.40 (C) Eurovision Tennis »

19.00 Actualités régionales d.
19.20 (C) Colorix §
19.30 (C) 24 heures sur Ici II J?
20.00 Journal 

^
20.30 (C) Le Virginien 5
21.45 (C) Match sur la deux *
22.45 (C) Jouez sur deux tableaux d.
23.30 (C) 24 heures dernière g

WWi i 1 ifîlBEISHîlSl i
14.00 (C) Tennis 

^
19.10 Telegiornale 

^
19.15 Incontri con : Ettore Lo Gatto 

^19.50 (C) Portogallo : I figli del t
mare ?

20.20 Telegiornale "2
20.40 La guerra délie macchine 5

fotografiche *

21.30 Stasera... £
Adriano Celentano ~2

22.30 (C) Parigi una métropole y
che si aggirona (L

22.50 Ciclismo : j?
Tour de France ^

23.00 Telegiornale £¦ 
S

SÏ̂ M i¦™*i*ÙBMfl**** MH i16 h, téléjournal. 16.05, Les Mon- Z
roes. 16.55, le Népal. 17.40, Tour S
de France cycliste. 17.55, téléjour- j?
nal. 18 h, programmes régionaux. •$
20 h, téléjournal, météo. 20.15, por- ïï
te-toi bien, Judas. 21.15, revue 11-71. Z.
22.10, téléjournal, météo. 22.30, Tour 

^de France, cycliste. 5

IKi 11 BHa yWïla i %
17.05, La Petite Maison. 17.30, |

informations, météo. 17.35, la musi- &•
que crée l'ambiance. 18.05, plaque g
tournante. 18.40, les Globe-trotters. 

^19.10, Les Saintes Chéries. 19.45, 
^informations, météo. 20.15, trois fois £

neuf. 22 h, bilan de la vie écono- §
mlque. 22.45, informations, météo. 

^

-3 *%
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ACES
Construction de la 3me étape
du Collège du Mail :
L'ACES met en soumission les travaux de i

Ferblanterie Porte* basculantes

Coupoles Cbapes sous-planchers

Etanchéité Revêtement —
carrelages — terrazzc

Electricité Revêtement de sols

Chauffage plastiques - tapis -
résine synthétique -

Ventilation payage m boU

Sanitaire ^. Plafonds suspendus

Similipierre Peinture et plâtrerie

Menuiserie métallique Nettoyage
— Vitrages et portes

Menuiserie intérieure Aménagements exté-
— (bois) rieurs - places et accès

Stores ; Jardin - arborisation
i — volets à rouleaux

Serrurerie intérieure
et huisserie

de la 3me étape du Collège du Mail.

Les entrepreneurs domiciliés dans le canton et intéressés
à soumissionner ces travaux, voudront bien s'inscrire au
Secrétariat du Bureau Robert-A. MEYSTRE, architecte FAS-SIA,
rue Saint-Maurice 12, à Neuchâtel.
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"'''̂ e^>"'SW/' a ' commc des déplacements, rapides en 'ville. Au-bas mot; :r pas dé.' cachet sportif. Son. moteur-nerveux,]â.-deux -carburateurs, développe ,^̂  r ¦ ' '- " ĵgjW^fef-ftft le ' ' ' dr r°wn and Country Saloon lui convient on ne peut 'mieux ' } '.̂ 7{dr^DIN qui 
lui- , assurent une. pointe de 145' km/h. . Quant a sa tenue .de¦
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Trlumph Stag V8, cabriolet avec capote, 147 ch (DIN), 190 kmlh, 25000.-, avec hardtop 26200.-. Importation: British Leyland Switzerland, Badenerstrasse 600,8048 Zurich, téléphone 01/546600
Triumph TR 6 PI, cabriolet ou hardtop, moteur 6 cylindres à inj ection, 143 ch (DIN), pointes
de 200 km/h, boite à 4 vitesses avec Overdrive, â partir de 17 500.-. _
Triumph GT 6 Mk III, coupé sport, moteur 6 cylindres de 2000 cem, 98 ch (DIN), 185 kmlh, 13750.-. „ —¦! /TS=1Ĥ y f̂âr

1")

?̂ , / fi  NT flffif^Triumph Spitfire Mk IV, cabriolet a/ec hardtop sur demande, 1300 cem, 64 ch (DIN), 160 km/h, 9980.-. ,/*X\"jl-3k, £̂J[\A -̂- Ĵ  ̂̂ ^MMJV-- LLL-CiJlJ l̂iVjlL^
/ r^gU

Triumph 2500 PI, berline de luxe à Injection, 132 ch (DIN), 185 km/h, Overdrive ou transmission (&?̂_ . ^^̂ ^Sî j^rT V̂è^^r̂ ^̂ ^ l̂ T /IP ^^i
jM ĵ

^̂ T^̂ jp^n
^̂  ̂
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moteur de 21,90 ch (DIN) ', 160 kmlh, 14950.-. La 2500 PI et la 2000 existent aussi en break. ^̂ SS^̂ ĵ^̂ ^̂Ŝ ^Mf^^̂ ^̂ ^̂ T̂^̂  ̂ ^^̂ *̂rW
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\ Choisissez votre CYCLOMOTEUR

chez le spécialiste .

CILO - VICTORIA
CADY - ALLEGRO ¦ MOOR

RENÉ SCHENK
Chavannes 7 et 15 - Tél. 25 44 52

R. MARGOT
BOUCHERIE - CHARCUTERIE

NEUCHATEL
î $ 2 lignes 25 66 20 - 25 66 21 \

Spécialité de VIANDE D'AGNEAU

F. GROSS & FILS
Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess » f
Coq-d'Inde 24 - Tél. 25 20 56

RITZ & e*
M E N U I S E R I E
É B É N I S T E R I E

I Neuchâtel
Ecluse Tél. 25 24 41

NETTOYAGES
Villas, appartements , bureaux, etc.

G. ZURCHER
i' Débarras en tous genres

Trois-Portes 41 Tél. 25 99 36

FRANÇOIS
Tél. 25 99 36 

Déménagements
Petits transports

¦>-«¦ STAFF
W ^̂ 1 PLAFONDS
n ~"IJM! walter PLâTRERIE
(̂ 33 23 55 SAIHT-BLAISE PEINTUREI 

A remettre , dans le Val-de-Ruz,
à 20 minutes de Neuchâtel,
proches communications,

MAGASIN DE CONFECTION,
LINGERIE, BONNETERIE
POUR HOMMES , FEMMES
ET ENFANTS

Prix de remise : Fr. 18.000.— +
stock environ Fr. 60.000.—
Bénéfice net environ :
Fr. 18.000.—
Exceptionnel comme accessoir.
AGENCE IMMOBILIÈRE
Claude BUTTY
Estavayer-le-Lac.
Tél. (037) 63 24 24.

AGENCE OFFICIELLE - GARAGE R, WflSER |
BHITISH BHITISH "JJJJ _̂ I I BHITIBH I I f̂fl

# MORRIS , # ® M TRIUMPH I
RUE DU SEYON 34-38 - NEUCHÂTEEi Tél. (038) 25 16 28 I

I superdiscount I
I ShampOOing DOP flacon géant 240 au lieu de 390 1
JjjtM au citron pour cheveux gras ^1
E§ au cobral antipelliculaire v̂&1
EKJ à la lanoline pour cheveux secs ^|>9
&&S aux herbes pour cheveux normaux -̂  ^3

m L3C|1J6 pour cheveux BELDAM ddssic la bombe ù au lieu de 430 &

1 GalaCfina repas complets pour bébés l05 au lieu de F0 — l15 au lieu de l60 I
M verre de 215 g tout l'assortiment - _ _ m
1 L" au lieu de l40 — -.90 au lieu de \ 30 

|
m Pelargon ia boîte 535 au neu de 690 f~
8 Lait GlligOZ la boîte 5W au lieu de 69° M

B LaCfO VégUYa la boîte 49° au lieu de 660 I

M VeqUITIine la boîte il au lieu de D M
I BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE

à l'imprimerie de ce journal
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Prêts
express
de Fr. 500.— à Fr . 20.000.—

• Pas de caution:
Votre signature suffit

• Discrétion totale
Adressez-vous unique-
ment à la première
banque pour
prêts personnels.

Banque Procrédit
2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5
tél. 038/24 63 63

X

ouvert 0a00-12.15 et 13.45-18.00
fermé le samedi

Nous vous recevons
discrètement en local

l| NOUVEAU Servies express j
I 1
i JS5 _̂_ i
] Bw ]

! I Endroit I
! l 1

ffllillM IIBMHIIII' II'BHII'II m II1IBIW HIIHlll "I IMUIflllitill

Nouvelle expansion de la production industrielle
Berne. — Comme on le supposait il y

a trois mois, l'indice de la production in-
dustrielle s'est accru dans une plus forte
mesure que ne l'indiquaient les résultats
provisoires. D'après les calculs définitifs , la
production industrielle brute s'est dévelop-
pée de 8 pour cent en 1970. Le rythme de
l'expansion n 'a donc subi qu'un très faible
ralentissement au regard de 1969 (9 pour
cent) .

L'importance du taux annuel ne change
toutefois en rien le fait qu 'un sérieux coup
de frein a été donné pendant le deuxième
semestre de 1970, phénomène qui s'est du
reste prolongé au cours du 1er trimestre
de cette année. Cette atténuation de l'ex-
pansion est sans doute due partiellement a
une accalmie de la demande. Elle provient
bien plus des limites fixées au développe-
ment de la production et , par là même,
à l'agrandissement de l'offre intérieure. En
effet , ou bien le potentiel est épuisé, ou
bien il ne peut être mis pleinement à pro-
fit faute de main-d' œuvre.

On vient de signaler que l' aplatissement
de la courbe de croissance s'est poursuivi
au cours du 1er trimestre de 1971, ce qui
permet de conclure que la production se
heurte de plus en plus à des difficultés.
L'indice provisoire de la production indus-
trielle s'établit à 138 points. Le taux de
croissance serait de 4 pour cent , alors qu 'il
s'élevait à 7 pour cent le trimestre précé-
dent , voire à 11 pour cent les trois pre-
miers mois de 1970.

L évolution présente cette fois-ci une plus
grande uniformité d'un groupe à l'autre. La
marge de variation n 'est que de 12 pour
cent entre les deux valeurs extrêmes (+ 8

pour cent dans la mise en œuvre de la
pierre et de la terre , favorisée par une in-
tense activité dans le secteur de la cons-
truction , et — 4 pour cent pour l'industrie
du papier) . La production textile a égale-
ment diminué de 2 pour cent. On note en
revanche une expansion de 7 pour cent dans
l'industrie du bois et celle des métaux (qui
travaillent aussi pour le bâtiment), dans le
groupe des « denrées alimentaires , boissons,
tabac » ainsi que dans les arts graphiques.
Les taux do croissance restent supérieurs
à la moyenne générale pour l'horlogerie
(+6 pour cent), de même que pour l'in-
dustrie du cuir , du caoutchouc et des ma-
tières plastiques (5 pour cent). L'expansion
est moins prononcée dans la chimie (+4
pour cent), l'industrie des machines (+ 3
pour cent) et le groupe de l'électricité et
du gaz (+3 pour cent également), alors que
le volume de la production n'a pas changé
dans l'industrie de l'habillement. (ATS).

En 1970, le nombre d'heures de travail
réalisées a continué de diminuer dans les
entreprises de l'industrie des machines, des
appareils et des métaux. En l'espace d'une
année, on a enregistré une diminution de
plus de 4 % de la durée effective du
travail dans les grandes entreprises, qui
occupent environ un tiers de l'effectif total
des ouvriers. Outre la diminution du nom-
bre des travailleurs , ce résultat provient
aussi de la prolongation des vacances déci-
dée en accord avec les syndicats.

Plus de vacances -
moins d'heures de travail

Badcn. — Le conseil d'administration de la
S.A. Brown , Boven et Cie, Baden , s'est oc-
cupé de la clôture des comptes 1971. Après
des amortissements sur les installations de
40,8 millions de francs et des ajustements de
valeur et des amortissements sur participa-
tions de 7,3 millions , il subsiste un bénéfice
net de 27 millions. Il sera proposé à l'as-
semblée général e des actionnaires du 14 juil-
let le versement d'un dividende inchangé do
50 fr. respectivement de 10 fr. ce qui néces-
sitera une somme de 23.993.900 fr. 1.269.745
fr. seront verses au fonds de réserve général
et 1 million à la fondation de prévoyance
sociale.

Il sera en outre proposé à l' assemblée gé-
nérale une augmentation de 25.500.000 fr.
du capital actions, qui devrait passer de
254.100.000 fr. à 279.600.000 francs par l'é-
mission de 42.500 actions au porteur série
A à 500 fr. de valeur nominale et de
42.500 actions nominatives série B de 100
fr. de valeur nominale.

Le conseil d'administration demande aus-
si à l'assemblée générale l' autorisation d'é-
mettre une nouvelle série de bons de parti-
cipations jusqu 'il 700.000, pour une valeur
totale de 70.000.000 de fr. au maximum qui
doivent parvenir sur le marché à un ins-
tant choisi par le conseil et au besoin àl'exclusion des droits de souscription prévus
par les statuts. Cmpte tenu de l'augmenta-
tions du capital l'échange des* obligations
convertibles de l'émission de 1967 aura lieu
du 7 au 14 juillet prochain. (ATS)

Brewn-Boveri, Baden
Augmentation du capital

Esso standard (Switzerland)
chiffre d'affaires : 579 millions

En 1970 les ventes de produits d'huiles
minérales Esso Stan dard (Switzerland) ont ,
pour la première fois au cours d'une an-
née civile , dépassé la quantité totale de 2
millions de tonnes. 68 ans avaient été néces-
saires pour atteindre en 1962 , 1 million de
tonnes. Mais seulement huit ans plus tard
la limite de 2 millions était franchie.

L'augmentation des ventes totales en 1970
correspond à la tendance du marché mais
la quote-part d'Esso est demeurée inchan-
gée avec 17 %. Près de 88 % du tonnage
global se rapportent aux trois groupes prin-
cipaux de produits : huile de chauffage ex-
tra-légère et carburant diesel : 49 % ; huiles
lourdes : 24 % ; benzines : 15 %.

Les 12 % restants se répartissent sur 1500
produits comme, par exemple, les essences
et pétrole d'aviation , les benzines légères,
les gaz liquéfiés , les bitumes , les lubrifiants
auto et industriels, les produits chimiques,
les articles pour l'entretien des voitures ac-
cessoires et batteries.

Parrallèlement à l'augmentation des prix
et du tonnage le chiffre d'affaires d'Esso
a atteint la somme de 579 millions de fr.,
au cours de l'exercice, soit 13,8 % de plus
que l'année précédente. Dans ce montant
sont compris 240 millions pour les charges
fiscales. Le total du bilan a augmenté de
23 millions et atteint 367 millions.

Les importations d'Esso ont atteint 2,3
millions de tonnes, ce qui représente une
augmentation de 2,4 % par rapport à l'an-
née précédente. Ceci s'explique par un ac-
croissement des stocks et réserves obligatoi-
res de même que par des liyraisons très fai-
bles, à la société-sœur en Autriche.

Environ 47 % des besoins ont été couverts

par les livraisons de la Raffinerie du Sud-
Ouest SA à Collombey. Le reste a été pré-
levé en Allemagne de l'Ouest , en Italie et
en France.

Malgré le renchérissement constant il a
été possible en 1970, grâce à des mesures
inlassables de rationalisation de maintenir
les frais nets de vente par tonne pratique-
ment au même niveau qu'en 1969.

A fin 1970, Esso Standard (Switzerland)
comptait en Suisse 785 stations de distribu-
tion. En 1970 a eu lieu la mise en service
du nouveau dépôt d'Aigle. Sa capacité de
222.000 m3 est destinée en grande partie
aux réserves obligatoires. Un autre dépôt
réalisé avec deux autres compagnies est en
voie d'achèvement à Mellingen, sa capacité
de stockage est de 254.000 m3. Le parc de
matériel roulant s'est enrich i pour sa part
de trois nouveaux vagons-citernes à grand
volume, de 105.000 litres de contenance cha-
cun , pour le transport des gaz liquéfiés.

A fin 1970, Esso comptait 449 collabo-
ratrices et collaborateurs. Les salaires payés
ont atteint la somme de 12,6 millions de
fr. soit 5,5 % de plus qu 'en 1969. Le mon-
tant des prestations sociales atteint 27,3 %
du total des salaires payés.

Les dépenses directes en faveur de l'éco-
nomie suisse ont atteint 61 millions et le
poste transports à l'intérieur du pays se
monte à 21 millions.

A part la protection de l'environnement
il a été voué de tout temps une grande im-
portance aux mesures de prévention contre
les accidents et de sécurité en général en
prenant une part active aux travaux des di-
vers organismes qui s'en occupent.

NEUCHATEL 2» J""" 30 juin
Banque nationale . . ..  560.— d 560.— d
Crédit foncier neuchât. 690.— d 690.— d
La Neuchâteloise as. g. (1425) 1450.— o
Gardy 150 — d 150.— d
Cortaillod 4500.— d 4500.— d
Cossonay 2100.— d 2000.— d
Chaux et ciments . . . 570.— d 600.—
Dubied 1725.— o 1725.— o
Ciment Portland . . . .  3600.— o 3600.— o
Interfood port 5600.— d 5550.— d

Interfood nom 1050.— d 1050.— d
Tramways Neuchâtel . 490.— d 490.— d
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 825.— d 800.— d
Paillard port 415 — d 410 — d
Paillard nom 110.— d 115.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1040.— 1045.—
Crédit foncier vaudois 785.— 785.—
Innovation 335.— d 350.—
Romande d'électricité . —.— —.—
Ateliers constr. Vevey 525.— 535.—
La Suisse-Vie ass. . . . 2650 — 2600.— d
Zyma 3100.— d 3150.—

GENÈVE
Grand Passage 485.— 505.—
Charmilles port 1185.— 1180 —
Charmilles nom —.— —.—
Physique port 515.— 500.— d
Physique nom 435.— d 440.—
AKZO 95.50 96 —
Philips 52.25 52.50
Royal Dutch 169.50 172.50
Monte-Edison 4.80 4.70
Olivetti priv 15.15 15.10 d
Allumettes B 90.— d 88.— d
S. K. F. B 282.— d 285.— d
BALE
Pirelli internat 214.— d 214.— d
Bâloise-Holding 184.— 184 —
Ciba - Geigy port. . . . 2510.— 2540 —
Ciba - Geigy nom. . . . 1585.— 1585 —
Ciba - Geigy bon . . .  . 2220.— 2230 —
Sandoz 4200.— 4180.—
Hoffmann-L. R. 1/10 . 17475 — 17700 —

ZURICH
Swissair nom 552.— 560.—
Swissair port 648.— 652.—
Union banques suisses 3800.— 3800.—
Société banque suisse . 3450.— 3475.—
Crédit suisse 3410.— 3425.—
Bque hyp. corn., port. 1240.— 1250.— d
Bque hyp. corn., nom. 1150.— 1150.— d
Banque pop. suisse . . . 2025.— 2030.—
Bally 1125.— 1120 —
Electro Watt 2485.— 2490 —
Motor Colombus . . . 1455.— 1470 —
Italo-Suisse 262.— 265 —
Réassurances Zurich . . 1930.— 1930.—
Winterthour ass. nom. 895.— 910.—
Zurich ass 4100.— 4100 —
Alu. Suisse port 2410.— 2440 —
Alu. Suisse nom 1 155.— 1150.—
Brown Boveri 1380.— 1380 —
Saurer 1520.— 1500.— d
Fischer 1220.— 1250.—
Landis & Gyr 1595 — 1600 —
Lonza 2040.— 2065 —
Nestlé port 3085.— 3130 —
Nestlé nom 1815.— 1830 —
Sulzer 3130.— 3220.—
Oursina port 1490.— 1520 —
Oursina nom 1490 — 1510 —
Alcan 89.50 90 —
Am. Tel. & Tel. . . . 183.50 186.50
Canadian Pacific . . . .  245.50 254.—
Du Pont 557.— 565.—
Eastman Kodak . . . .  313.— 319.—
Ford Motor 247.— 255.—
General Electric . . . .  238.50 245.50
General Motors . . . .  316.— 324.—
I. B. M: 1282.— 1297 —
International Nickel . . 149.— 154.—
Kennecott 135.50 135.50
Litton 125.— 130.50
Std Oil New-Jersey . . 305.— 307.—

29 juin 30 juin
Union Carbide 188.50 188.— d
U. S. Steel 129.50 133.—
Machines Bull 65.50 66.75
ltalo-Argentina Cia . . 26.— 26.50
Sodec 128.50 128.50
A. E. G 190.— 191 —
Farben. Bayer 152 — 152.50
Farbw. Hœchst 180 — 181.50
Mannesmann 183.— 183.50
Siemens 243.— 244.50

PARIS
Air liquide 406.70 407 —
Aquitaine 625.— 632.—
Cim. Lafarge 213.90 216.50
Citrëon 96.— 99.70
Fin. Paris Bas 238 — 240.—
Fr. des Pétr 231.80 233.80
L'Oréal 1915 — 1910.—
Machines Bull 92— 92.80
Michelin 1320.— 1349 —
Péchiney 163.40 163.—
Perrier 275.60 276.90
Peugeot 264.90 267 —
Rhône - Poulenc . . . 209.— 205.—ex
Saint - Gobain 143.30 143.90

LONDRES
Anglo American . . . .  333.— 325.—
Brit. & Am. Tobacco . 325.50 333.—
Brit. Petroleum . . . .  613.50 617.—
De Beers 214.— 220.—
Electr. & Musical . . . 161— 164.50
Imp.. Chemical 285.— 286.—
Imp. Tobacco 83.50 86.50
Rio Tinto 239 — 237.—
Roan CM 241.50 246.50
Shell Transp 405 — 407 —
Western Hold 851 — 852 —
Zam. Anglo-Am. . . . 232.— 232 —

FRANCFORT
A.E.G 161.50 162.—
Audi NSU 148.— 149.—
Bad. Anilin 135.— 134.—
B.M.W 182 — d 180.50
Daimler . . . . .. .. . .  370.— d 370 —
Deutsche Bank 307.— 305 —
Dresdner Bank 265.— 262.20
Farben. Bayer 129.80 128.50
Hôchst. Farben . . . .  155.— 155.20
Karstadt 373.— 373.80
Kaufhof 264 — 265 —
Mannesmann 157.80 156 —
Siemens 208.— 208.—
Volkswagen 173 — 174.50

Cours communqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 29 juin 30 juin
Allied Chemical . . . .  31-1/2 32-1/8
Allumin.  Americ. . . . 61-5/8 61-1/2
Am. Smelting 24-7/8 25-1/8
Am. Tel. & Tel. . . . 45-1/8 45-5/8
Anaconda 18-7/8 18-7/8
Boeing 19-5/8 20-1/4
Bristol & Myers . . . .  63-3/8 64-3/8
Burroughs 128-1/4 128-1/2
Canadian Pacific . . . .  67-7/8 68-3/8
Caterp. Tractor . . . .  49-1/2 48-3/4
Chrysler 27-3/4 27-1/2
Coca-Cola 101-1/2 102-5/8
Colgate Palmolivc . . . 46-1/2 46-3/8
Control Data 60 61
C.P.C. int 35 34-7/8
Dow Cheminai 100-1/4 101-1/2
Du Pont 137-3/4 139-1/4
Eastman Kodak . . . .  77 77-3/8
Ford Motors 61-3/4 62-1/2
General Electric . . . .  59-1/2 60-3/4
General Foods 37-3/8 37-1/4
General Motors . . . .  78-3/8 79-1/8
Gillette 45-3/8 45-5/8
Goodyear 32-1/2 33-1/8
Gulf Oil 30-7/8 31-3/8
I.B.M 314 317
Int. Nickel 37-1/4 37-3/4

29 juin 30 juin
Int. Paper 35 35-1/8
Int. Tel. & Tel 62 62-1/4
Kennecott 32-3/4 32-7/8
Litton 31-1/2 32
Merck 100-3/4 101-7/8
Minnesota Mining . . . 120-3/4 121-3/4
Mobil Oil ' 55-1/8 55-3/4
Monsanto 46 45-1/2
National Cash 46-3/8 46-1/4
Panam 12-5/8 12-7/8
Penn Central 4-7/8 4-7/8
Philip Morris 61-5/8 62-3/4
Polaroid 116
Procter Gamble . . . .  64-1/2 64-3/4
R.C.A 38 38
Royal Dutch 42-3/8 42
Std Oil Calif 56-3/8 56-7/8
Std Oil New-Jersey . . 75 75-3/8
Texaco 35-1/8 35-5/8
T.W.A 27-1/2 27-3/4
Union Carbide 45-7/8 46-5/8
United Aircraft . . . .  36-5/S 36-5/8
U.S. Steel 32-1/2 33
Westingh. Elec 89-1/4 91-1/4
Woolworth 47 47-3/4
Xerox 114-1/4 116

Iudice Dow Jones
industrielles 882.30 891.13
chemins de fer 212.83 215.60
services publics 117.17 118.45
volume 14.460.000 15.360.000

Cours communiques
par Emmanuel Deetfen S.A.,  Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — Le redressement

amorcé mardi à Wall-Street s'est poursuivi
mercredi. Le volume des transactions a été
moyen.

Billets de banque étrangers
Cours du 30 juin 1971

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . . 9.80 10.15
U.S.A. (1 S) 4.05 4.12
Canada (1 | can.) . . 3.95 4.10
Allemagne (100 DM) . 115.50 118.50
Autriche (100 sch.) . . 16.20 16.60
Belgique (100 fr.) . . . 8.— 8.40
Espagne (100 ptas) . . 5.80 6.05
France (100 fr.) . . . .  73.— 76.—
Danemark (100 cr. d.) 53.— 56.—
Hollande (100 fl.) . . . 113.50 116.30
Italie (100 lit.) —.63 'A —.66K
Norvège (100 cr. n.) . 56.— 59. 
Suède (100 cr. s.) . . . 78. 81. 

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 45.50 49.50France (20 fr.) 43.— 47.—Angleterre (1 £) . . . . 40.— 44 —
U.S.A. (20 $) 255.- 275.-
Lingots (1 kg) 5240.— 5320.—

Cours communqués sans engagement
par le Crédit suisse

Iudice snisse des actions
Moyenne 1966 == 100

18 juin 25.juin
Industries 158,1 155 9Banques 195 2 194)5
Sociétés financières . 130,7 130)4Sociétés d'assurances 122)2 122 0
Entreprises diverses . 115)4 114)9

Indice total . 158)3 155)5Emprunts
de la Confédération
Valeur boursière JE

pour-cent de la
valeur nominale 95,57 95,61

Rendement (d'après
l'échéance) . 5,38 5,38
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Equipée d'un moteur de 63 CV (SAE), elle atteint une
vitesse de croisière de 145 km/h, et bien entendu, ||||||
elle a aussi le fameux Variomatic, transmission pro - !Vl*8
gressive à sélection entièrement automatique.

ï"BiPk E H^mieux qu'une auto- I
¦¦TJP*A ¦ une automatique 1

Essai sans engagement auprès de:

i GARAGE DU LITTORAL
1 M + J.-J. SEGESSEMANN & CIE :

Pierre-à-Mazel 51 Tél. 25 99 91
Début route des Falaises slïSi

Bailli ËiMiïii

vacances. Qu'il s'agisse du Portugal, ^̂ ¦W^Ĥ ^fc**
de l'Espagne.de la France, de l'Italie, de la Yougoslavie, .. .»
de la Grèce,de la Turquie, d'Israël, de la Tunisie, , JT
du Maroc ou de l'Algérie,Wagons-Lits/Cook airtour
a partout réservé pour vous des arrangements suisse
économiques ou des hôtels de luxe. Ci-après, quelques
suggestions retenues parmi les 500 possibilités et plus que nous offrons:

MAJORQUE COSTA DEL SOL
Vacances aux Baléares- arrangements heb- Torremolinos , la plage la plus célèbre de
domadaires dès Fr. 320.- (chambre et petit la Costa del Sol - arrangements hebc'oma-
déjeuner) daires dès Fr. 415- (chambre et petit dé-

jeuner)

ILES CANARIES YOUGOSLAVIE
Las Palmas et son climat atlantique - ar- Vacances en villa privée sur la presqu'île
rangements hebdomadaires dès Fr. 545.- de Lapad - arrangements hebdomadaires
(chambre et petit déjeuner) Fr. 340.- (chambre et petit déjeuner)

GRECE TURQUIE
La Grèce classique; des vacances inoublia- Vacances au Hofï day BeacK Club à Kusa-
bles pour les amateurs de culture et d'his- dasi- unique -arrangements hebdomadaires
toire - 15 jours , y compris visites, Fr. 1472 - dès Fr. 532 - (pension complète)

BULGARIE TUNISIE
Vacances sur la Mer Noire et ses plages Hammamet et sa célèbre plage de sable -
de sable - arrangements hebdomadaires arrangements hebdomadaires dès Fr. 599 -
dès Fr. 534- (pension complète) (pension complète)

Retournez-nous le bon ci-dessous pour recevoir le catalogue Airtour i
richement illustré! ' 

^ & 

r n̂  ̂ N
Veuillez m 'envoyer le catalogue Airtour.
Je désire plus spécialement des renseignements sur 
Nom: _ wàgons-Uts \
Adresse: . PliSÊU ' I
A envoyer â: Place Pury 1 S ËÈHÊÊ I

\WagonS-Lits/COQk 2001 Neuchâtel Tél. 24 41 51 
MUUÊÊ J

* I

L'industrie suisse des machines et appa-
reils attache une grande importance aux
questions relatives à la protection de l'en-
vironnement. Déjà bien avant que ce sujet
soit au faîte de l'actualité, de nombreuses
entreprises avaient pris des mesures effica-
ces pour la protection des eaux et de l'at-
mosphère. « A part la mise au point d'un
nouvel article de la constitution sur la « pro-
tection contre les émissions » — tel que l'on
peut le lire dans le rapport annuel de la
Société suisse des constructeurs de machi-
nes (VSM), publié récemment « la révision
complète de la loi sur la protection des eaux
constitue une tâche essentielle et urgente.
Dans sa communication relative à cette
question , le Comité a, d'une part , souligné
énergiquement la nécessité de stimuler de
façon adéquate la protection des eaux, tout
en précisant d'autre part , que de nombreu-
ses maisons membres de notre Société ont
déjà largement contribué à cette œuvre dans
leur secteur , en partie au prix de grosses
dépenses. »

Depuis longtemps , il existe une étroite
collaboration entre les autorités politiques
compétentes , une série d'organisations pri-
vées et l'industrie des machines. La nature
contre les causes de pollution de l'atmos-
phère et des eaux ainsi que les efforts
pour définir les grandes lignes directrices
de la lutte pour la sauvegarde de l'environ-
nement à l'échelle nationale, peuvent être
assurés de l'appui sans réserve des organes
compétents de l'organisation faîtière de
l'industrie des machines et appareils.

Protection
de l'environnement :

une réalité
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VACANCES
ET VOYAGES
CHANGE

Toutes monnaies étrangères
aux meilleures conditions.
Nous vous offrons le porte-
monnaie du voyageur pour les j
pays limitrophes ainsi qu'une
notice de voyage avec tabelle
de conversion. \

CHEQUES DE VOYAGE
«traveBïers chèque »

en francs suisses, dollars ou
livres sterling.
Ces chèques vous seront établis
et délivrés immédiatement.

BONS D'ESSENCE
pour l'Italie

Les bons d'essence vous sont
\ remis à nos guichets contre

présentation du passeport ou
do la carte d'identité!

(UBS)

Union de Banques Suisses

PLACE PURY 5

NEUCHÂTEL
____ 
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DE CAMARGUE 
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GRISONS - DOLOMITES - ^SÉP'' J,T V^IHI A 
2ia h \l I En couleurs B" ¦¦ i JEAN-LOUIS |

^ • ¦„ t 5TYR0L 
F vS 

! l̂ C  ̂ ' dès 16 ons I P3 S TRINT Î GNANT f20-24 juillet , n JOUIS IT. 325.— i ¦an̂ |*}j /aUBIk. . .. . ., . . , HÉÉfllKH .' '' - '̂3 flr ^n B R AV H BM ai matraque et | ai torture , et | ai assassine , l̂̂ BHrGRANDE CHARTREUSE Bm MM H et pourtant, je suis comme les autres... K «W. et
ET LE VERCORS BBJ i BB 91H Bj| r IBBIlV 'flHi

24-25 juillet . 2 jours l-r. 140- »flF H ^F « ••¦ CE FILM BEAU, TENDRE, FASCINANT » , ,̂  ... . HJ STEFAN|A g: -, , , , . 'A lexandre Astruci SSb. JBT I :BRUXELLES - "^ANDE g(*pïï.ou21 aïas" | j \ 
'WMM SANDRELLI

25-31 juillet , 7 j ours l-r. 5S0- 
j <(  ̂ BEAU)( F|LMS SONT RAR SURT0(JT QUAND LEJ T̂ W î ^M k i nfU»

| COTE-D'AZUR ET i ILS SONT INTELLIGENTS » (L'Express ) MM jWJBLfl 1M|WH\ t B"LA RIVIERA ITALIENNE n BERTOLUCCI A RéUSSI UN FILM 1930, BIEN MIEUX ¦̂̂ Î BT •̂HCIVBB J 
¦ K26-31 juill et . 6 jours H. 4- ii, y t Q(JE DERAY DANS BORSALINO. ET QUELLE BEAUTÉ I » iSÊ +̂

SUR
CÎ?,SDANUBE 

Jean Louis Bo y) V.de Bernardo Bertolucci
27-30 uiflet 4 jours Fr. 305.- ] COMMENT PEUT-ON ÊTRE FASCISTE ? IL SUFFIT QUE LES AUTRES AUTOUR DE VOUS LE SOIENT 1

11 Inscriptions - Réservations : 
j| 

jt Sa^eAX à 14 h - mercredi à 15 h, deux matinées de rire, de bonne humeur, avec LOUIS DE FUNÈS dans \. JEÏÏUSJEVZr * I TAXI, ROULOTTE ET COBRIPfl ..-
ŒM3™S**c-*B*wa-BES* IMMPIVPinillinEs Q9HMniBK aBBa ill] l̂]MUHnilllllll HHî nMaHIIIIHÎ

I Profitez de l'été S
I avec les Voyages - Cluh Migras 1
I Le Signal tle-Bouyv I
NR Visite des mosaïques romaines d'Orbe, de l'église romane de i ,f !
]3| Romainmôtier. Repas de midi au Signal-de-Bougy. y. / l
S Visite du parc, de la ferme, du parc aux biches. W> 'l
ÉM Fin de l'après-midi au bord du Léman, à Lausanne. ¦ '

H Prix : Fr. 20.— | jjjj
fSsj Au départ de la Chaux-de-Fonds et du Locle, mardi 13 Juillet.
Sgiq Vente des billets dans les magasins Mlgros de la Chaux-de-Fonds '
§£'] et du Locle, Jusqu'au Jeudi 8 Juillet. jg j
hd Au départ de Fleurier et Couvet, mercredi 14 Juillet. y :
ff^ Vente des billets dans les magasins Mlgros de Fleurier et Cou- ¦:' '
P§ vet, jusqu'au 8 Juillet. IÉj»
- 

¦
; Au départ de Neuchâte, mercredi 21 Juillet.

$m Vente des billets à l'Ecole-Club Migros, 11, rue de l'Hôpital, jus- |3*
y{yM qu'au vendredi 16 juillet. lj S &

I Notre magnifique voyage en Bretagne I
ffi 6 jours, du 25 au 30 juillet avec visite de Saint-Nazaire, la Baule, Ir-lfi
pSi Carnac, Concarneau, Pointe-du-Raz, Brest, Morlaix, Saint-Brieuc. iM

£j£î 6 jours, tout compris au départ de Neuchâtel : Fr. 420.— SJ!

|H INSCRIPTIONS AU VOYAGE-CLUB MIGROS
pjsj 11, rue de l'Hôpital 2001 Neuchâtel J i
?
4s* jusqu'au jeudi 15 juillet. ' '„<•.,'
US Programmes dans les magasins Migros _ ' W A
^Û Voyage-Club Migros Neuchâtel : 3
'fm 11, rue de l'Hôpital 2001 Neuchâtel. 

|

Â partir de
Fr. 50.-
par mois

il TOUS cet possi-
ble de louer, avec
réserva d'achat ,
un petit piano
neuf , moderne,
qui trouvera tout
naturellement sa
place dans votre

appartement.
Grand choix
d'instruments

de toutes marques.

i©
Musique

Neuchâtel

La bonne
friture

au
Pavillon

Tél. 25 84 98

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE

de vestons - pan-
talons - manteaux •
robes - costumes.

RÉPARATION
de poches et fer-
metures éclair à
pantalons

SUR MESURE
costumes - man-
teaux et robes

R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10, Neuchâte
Tél. 25 90 17

1er étage

if^E^Wuffi 
%gf DE JEUDI A DIMANCHE g 

t&" K LUNDI A MERCREDI 16 ans 
f

¦G|B|| YUL BRYNNER 
I 

TERENCE HILL ;i:.„U" E*jj
Samedi et dimanche HOBEUT MITCHUM 
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m ... le célèbre « bandito » mexicain *?;\ 8̂u|WJMF' .y ~'H i H an —, --a™ ^| M touj ours prêt à porter la main * l!̂ "I 1 LA C O El Es I SU £ TECHNICOLOR p

É PANAVISION — TECHNICOLOR ^̂ ^ ĝJHK̂ hS I SC0PE DE II A 1̂ 1 O R T fe

IllJdfflLwapl LE DERNIER FILM DE WILLIAM WYLER (Mrs Miniver, les Hauts de Hurlevent, Ben - Hur) ¦

¦Hj TOUS LES SOIRS 20 h 30 
JMKMQ VkB1! W #flW¦"¦"BiWl'Wl VA Vit? #3 f̂tt. *

1 1?°™"°' ON N ACHETE PA!i J  ̂A  ̂ =
E iâ ANS i E1 eii nirr ». *Çr*aM =E LE SILENCE # ^ î
" Avec LEE J. COBB — 12 hommes en colère, Hxodus , Notre Homme Flint — LEE MAJORS, LOLA FALANA jJ> MÈÊ' B̂lk D

ï UNE INTERPRÉTATION EXCEPTIONNELLE 1Jf ^̂  I
Z UN FILM COURAGEUX SUR LA SÉGRÉGATION \
• Une analyse impitoyable de certaines méthodes policières au Tennessee... i

Le Noir, victime expiatoire ! I

llpj Uy^M ™ WES-ffEïlïW Â LIT ALIENAIS À TOUT CASSER 
16 ANS ¦

KÎ™liiM 
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^^^ HMMM TECHNISCOPE "
H Tous les soirs 20 h 30 Ij  OTB B« W || l1 IV ll ll fifB Jeudi - mercredi 15 h BK 
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IjM S I W U K [ l\ t ÉPVk j ^M,  JÊ0Ê k I j"¦ Samedi - dimanche 14 h 45 
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¦ Sabato - Domenica 17 h 30 II RIT1 ïî ÉÎ1¥ f1 M P P WjflU /̂  ̂
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Une collection de durs sans pitié... n§' J^%îp̂  Ŝpi «¦ Le plus grand hold-up de l'Ouest... GEORGE HILTON - Hunt Power - M ' -
1 LORSQUE LE « SAINT » PARAIT... LA VILLE TREMBLE ! BDHB ^̂ ÉHBB |-& E
2 Un film d'aventures qui vous tient en haleine dès la première image. ¦

H E UN FILM EXPLOSIF QUI SE DÉROULE A LA ÏIFESSE D'UNE RAFALE DE MITRAILLETTE i

IJ j S ROGER BROWNE 1
i#| «Ha ' 

^P̂  ̂ ^
ul ne reeu

'e devant rien, ni personne... ni devant les vamps les plus troublantes. °3|1 ^ 2 
J  ̂Wm A MONICA PARDO - DINA 

DE 
SANTSS dans I

I A J Kl ? L7J MILLION DE DOLLARS POUR 7 ASSASSINATS 1
m lC hilBnil If \tUnHiï*Ër José Greci - Red Carter - Carlo Hintermann - Un film de Umberto Lenzi fou

î?%4  ̂' '-."̂ i mÊÊj ut TlmT r i  I k' fil F̂ MO VftKg^ ^̂  . t^3
lis BS 6 D Tous les soirs Jeudi, samedi, dimanche, J/L A KIC Parlo françaism K à 20 h 30 mercredi matinée 15 h lO AIH> KaflÇ TTançaiS |g

Voyages d* vacances I

LA BRETAGNE
Lee cotes de l'Atlantique et les côtes
du Nord - Châteaux de la Loire.
A la découverte des plus belles réglons
de France - 10 Jours - du 17 au
26 Juillet Fr. 750.-

13-15.7. BERNINA - 8TELVI0 185.-
17-18.7. et 4-6.8. NUFENEN 120.-

LA CÔTE-D'AZUR
da Gènei jusqu'en Provence

du 20 au 25 Juillet - 6 Jours Fr. 415.-

LE TYROL - Les Grisons
du 27 au 30 Juillet - 4 |oura Fr. 250.-

28-29.7. LES 8 COLS 115-,
1-2. 8. KLAUSEN - RUTLI 125.-

LA RHÉNANIE
en bateau, de ROdeshelm à Bonn
(Allemagne - Hollande - Belgique et
Luxembourg)
du 3 au 6 août - 4 Jours Fr. 810.-

10-11.8. STRASBOURQ-ALSACE 125.-
17-18.8. APPENZELL - SANTIS 115.-
24-25.8. COL DE L'ISERAN 120.-
4-11.9. VIENNE 580.-

Renselgnements et Inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21

! |~ AUVERNIER
TéV. 31 67 46

^̂ BPv*""erf fous \«»* N

dès 10 heures
m̂mmÊÊmmmËËmÊmmmmmmm

I

BOTEL PATÏOS 1
Seint - Aubin 1
TOUS LES SOIRS |

DANS LES JARDINS M
DE L'HOTEL BÊ

• D A N S E » ||
avec Hl'orchestre brésilien :m

« Orpheus » |̂

M E N U I S E R I E

DECOPPETet Cie
Evole 69 - Tél. 2512 67



SOUS LES ARCADES

Feu vert sur les prix

L'organisation de la TV sur la sellette
Après la divulgation d'un rapport confidentiel

Le pavé dans la mare est jeté. Un
rapport confidentiel de M. Jean-Claude
Diserens, réalisateur à la Télévision roman-
de, sur le « malaise > dont souffre cette
grande maison, a été envoyé anonyme-
ment aux rédactions des journaux. La di-
rection de la TV, qui avait commandé
ce rapport à M. Diserens, a prié ces
derniers de ne pas verser de l'huile sur
le feu en le donnant déjà en pâture
à l'opinion publique. Mais d'autres que
nous en ont parlé et nos lecteurs ne
nous pardonneraient pas de ne pas en
dire à notre tour ce que nous en pensons.

Tout ne va pas pour le mieux dans
le meilleur des mondes et la télévision
n'échappe pas à la règle. Certes, la criti-
que est aisée, mais l'art est difficile. L'éta-
lage au grand jour des difficultés internes
de la télévision est une arme à double
tranchant. Faite pour révéler, la parole
déguise souvent la réalité profonde. Les
critiques contenues dans le rapport qui
date du 27 mars 1971, manquent manifes-
tement de précision. Elles s'adressent à
des initiés, auxquels le rapport, confiden -
tiel, était destiné. Eux sont bien placés
pour faire la part des choses. Isolées
de leur contexte, les critiques peuvent don-
ner une image déformée de la réalité.
Pour se faire une idée précise et appor-
ter les pondérations nécessaires à l'exposé
nu des critiques, il faudrait que le débat
s'élargisse maintenant , afin que toute la
lumière soit faite à la suite d'une enquête
impartiale.

Qui sont, d'abord, les expéditeurs ano-
nymes de cette publication a usage inter-
ne ? Ils s'intitulent « Groupe d'action
TVR » ? Qui ce groupe cache-t-il ? C'est
de toute évidence un organisme gauchisant.
Quel est son but réel ? Viserait-il, par
hasard , à créer le désordre, voire la des-
truction des structures de la télévision ,
qu'il jugerait bourgeoises ?

Cela dit , le malaise de la télévision
n'est pas une illusion. M. Diserens en

donne son interprétation dans son rapport
confidentiel de 24 pages, qui dénonce es-
sentiellement un certain divorce entre l'ad-
ministration et le personnel. Le mal vien-
drait dès lors d'un antagonisme, qui tient
à la nature des choses, comme feu Jean
Vilar l'exprimait quand il était directeur
du TNP, à Paris, en disant que le spec-
tacle n'était bon que lorsqu 'on trouvait
l'équilibre entre l'administration et le théâ-
tre. « Pas assez d'administration et c'est
la gabegie. Le Théâtre se meurt. Trop
d'administration, et le Théâtre meurt aussi,
étouffé, écrasé sous la contrainte », rappel-
le M. Diserens.

Or, précisément, M. Diserens se plaint
« d'un royaume de la bureaucratie or ne
règne pas la moindre possibilité de con-
tact, de discussion > . En se faisant l'écho
de « rumeurs de couloir », M. Diserens
en vient à suspecter la direction générale
de subir certaines pressions de caractère
commercial. Cela est grave et l'on ne sau-
rait en rester là. Mais, selon le rappor-
teur, le problème majeur réside peut-être
dans le passage du stade familial au sta-
de industriel, car «l'administration y est
restée terriblement patriarcale ».

Toujours selon M. Diserens, il y a
quelques années, une personne de la di-

rection générale à Berne disait : « Les réa-
lisateurs sont tous des ratés. Us devraient
être très contents qu'on veuille bien leur
donner du travail ! »

Vraie ou fausse, cette anecdote illustre
la pensée du rapporteur , qui développe
également sa nostalgie de l'esprit d'équipe,
inexistant à la TV ; Pour y remédier,
il propose notamment une refonte com-
plète de la classification des fonctions,
de façon à mieux tenir compte des condi-
tions de travail et de l'échelle des valeurs.

Les critiques de M. Diserens paraissent
offrir en elles-mêmes une base de discus-
sion. Le temps du mépris et de l'ignorance
est passé. L'heure du dialogue sonne, un
dialogue qui se révèle difficile , mais pos-
sible entre interlocuteurs honnêtes, «lui ne
parlent cependant pas le même langage :
les fonctionnaires et les créateurs !

Mais, au-delà des réformes du système,
il faut bien se persuader que c'est avant
tout l'esprit qui devrait changer, pour
s'adapter aux structures d'une institution
en pleine crise de croissance, et au bon
fonctionnement de laquelle les usagers,
c'est-à-dire les masses de téléspectateurs,
devraient pouvoir donner leur sanction
d'une manière ou d'une autre.

J.-P. G.

Prochaine révision des tarifs de primes
pour plusieurs catégories d'entreprises

La Caisse nationale d'assurance boucle ses comptes

LUCERNE (ATS). — Réuni mardi er
séance ordinaire à Lucerne sous la pré-
sidence de M. K. Obrecht , ancien con-
seiller aux Etats, le conseil d' administration
de la Caisse nationale suisse d'assurance
en cas d'accident (CNA) a approuvé le
rapport annuel 1970, ainsi que les comptes
et un projet de revision partielle du tarif
des primes de l'assurance des accidents pro-
fessionnels.

AUGMENTATION DES ACCIDENTS
Il ressort du rapport annuel de la CNA

que le nombre des entreprises soumises
à l'assurance obligatoire s'est accru de
684 en 1970, passant à 75.502. La somme
des salaires assurés a atteint un montant
de 26,5 milliards environ. Dans l' assurance
des accidents professionnels , tes recettes de
primes ont augmenté de 25 millions , pas-
sant à 360 millions et dans l'assurance
des accidents non professionnels de 21 mil-
lions , s'élevant ainsi à 254 millions. Pour
les deux branches d'assurance , les recettes
de primes ont atteint un total de 614 mil-
lions.

Le nombre total des accidents annonces

a quelque peu augmenté en 1970. Y compris
les cas bagatelles , il a été de 455.898, ce
qui représente une augmentation de 16.009
ou de 3,6 % par rapport à 1969. On a
enreg istré 281.372 accidents (9929 de plus
qu 'en 1969) dans l'assurance des accidents
professionnels et 174.526 (6080 de plus
qu 'en 1969) dans l'assurance des accidents
non professionnels. Dans ces chiffres sont
compris 1493 cas mortels (1485 en 1969),
dont 429 (23 de plus qu 'en 1969) tombent
à la charge de l' assurance des accidents
professionnels el 1064 (15 de moins qu 'en
1969) à la charge de l' assurance non pro-
fessionnelle.

520 MILLIONS DE PRESTATIONS
D'ASSURANCE

4253 rentes d'invalidité et 1403 rentes
de survivants ont été fixées au cours de
l' exercice. A la tin de 1970, 62.825 per-
sonnes étaient au bénéfice de rentes d'in-
validité. Le nombre des rentes de survi-
vants était de 19.680 et celui des ayants
droit d' environ 35.600. Les réserves mathé-
matiques constituées pour ces rentes s'élè-
vent approximativement à 3, 1 milliards.

A titre de prestations d' assurance , une
somme de 520 millions en chiffre rond
a été versée en 1970, soit 117 mill ions pour
les frais de traitement , 223 millions pour
les indemnités de chômage, 160 millions
pour les rentes et 20 millions pour les

allocations de renchérissement à certaines
catégories de rentiers. Le montan t des ré-
serves mathématiques a dû être accru de
220 millions.

Le compte de l'assurance des accidents
professionnels se solde - après le versement
au fonds de réserve prescrit par la loi-
par un excédent de recettes de 254.794
francs. 11 est attribué au fonds de compen-
sation statutaire de cette branche d'assu-
rance. Le compte de l' assurance des acci-
dents non professionnels , présente - après
le versement au fonds de réserve prescrit
par la loi - un excédent de dépenses de
18 millions en chiffre rond. Il est couvert
par un prélèvement au fonds de compen-
sation statutaire de cette branche pour la-
quelle une adaptation des primes devra
être envisagée. Le rapport et les comptes
de la CNA doivent encore être approuvés
par le Conseil fédéral.

REVISION DU TARIF DES PRIMES
ACCIDENTS PROFESSIONNELS

Le conseil d' administration a en outre
approuvé une revision partielle du tarif des
primes de l' assurance des accidents pro-
fessionnels avec effet au 1er janvier 1972.
Elle concerne les fabriques de liants et
de chaussures , l 'industrie chimique et des
produits alimentaires,  les entreprises exécu-
tant les travaux de la construction propre-
ment dite ainsi que les entreprises de net-
toyage de bâtiment.

Le patronat suisse face à la
participation et la co gestion

NECESSITE DE FORMES NOUVELLES DE DIALOGUES
LAUSANNE (ATS). — Le patronat ap-

prouve une « participation » des salariés
reposant sur le sens des responsabilités
et des aspirations communes, mais il re-
pousse un droit de « cogestion » des re-
présentants du personnel et des syndicats
dans la conduite des affaires. Ainsi s'est
exprimé M. James Haefcly, président, de-
vant la 64mc assemblée des délégués de
l'Union centrale des associations patronales
suisses, qui s'est tenue mercredi à Lausanne
en présence de MM. H.-P. Tschudi,
conseiller fédéral , et H. Schaffner, ancien
conseiller fédéral.

DIALOGUE
M. Haefely a précisé que le patronat

s'effocera d'instaurer une politique d'asso-
ciation, d'information et de participation,
et mettra l'accent sur l'homme et non sur

des slogans lors des discussions sur les
droits des salariés. Le désir de ceux-ci
d'avoir un droit de participation et de dé-
cision dans le domaine qui et le leur
est en totale harmonie avec les impératifs
des entreprises modernes. Il faut établir
partout le dialogue entre la direction et
la commission d'entreprise, il faut trouver
de nouvelles formes de collaboration.

Cependant, la responsabilité dans la mar-
che des affaires est indivisible, c'est-à-dire
qu'elle ne permet pas une cogestion des
représentants du personnel , ou de fonction-
naires syndicaux étrangers à l'entreprise, qui
n'ont pas de responsabilité envers l'entre-
prise ou qui ne seraient pas à même d'as-
sumer une telle responsabilité.

INFLATION
M. Haefely a parlé aussi de la vague

de renchérissement actuelle, qui est accom-
pagnée d'une vague encore plus puissante
d'augmentations des salaires. L'inflation a
des causes multiples et il est vain de cher-
cher des boucs émissaires. Devant la me-
nace qui pèse sur l'ordre économique et
politique, il faut redéfinir la fonction de
l'Etat dans sa tâche de canalisation des
courants conjoncturels, et savoir s'il faut
lui accorder des moyens d'intervention seu-
lement pour lutter contre des crises éven-
tuelles, ou aussi pour freiner les forces
inflationnistes.

Le rapport de gestion de l'union pour
1970 traite notamment de la surenchère
des salaires, de la hausse des prix, dont
l'industrie n'est que peu responsable, des
mesures de rationalisation pour économi-
ser la main-d'œuvre, de la nécessité de
l'apprentissage, de l'assimilation des travail-
leurs étrangers, qui ne serait guère possible
qu'à la seconde génération.

NOMINATIONS
L'assemblée des délégués a élu trois nou-

veaux membres au comité central, MM.
F. Mueller-Felbcr (Naefels), R. Vveibel
(Laufon) et F. Buser (Waldenbourg), qui
remplacent MM. M. Held, H. Meyer et
W. Born.

Le conseiller fédéral Tschudi a briève-
ment pris la parole pour souligner l'indis-
pensable collaboration entre les pouvoirs
publics et l'économie privée, par exemple
dans la protection de l'environnement, dans
l'édification de . la prévoyance sociale et
dans la recherche universitaire. Enfin, les
délégués patronaux ont entendu une con-
férence du professeur J.-F. Aubert, de l'Uni-
versité de Neuchâtel, sur l'Etat et son
but.

Nouvelle mise en garde contre les
achats à des marchands ambulants

TOURISTES SUISSES TROMPÉS À L'ÉTRANGER

BERNE (ATS). — Le bureau central du
contrôle des métaux précieux de la direc-
tion générale des douanes à Berne renou-
velle l'appel lancé au public le 23 avril
pour le mettre en garde contre l'achat à
l'étranger à des marchands ambulants d'ar-
ticles de bijouterie et de montres de mar-
que offerts comme étant véritables.

En effet , ces dernières années, de nom-
breux touristes suisses ont été victimes de
telles tromperies. Le contrôle opéré après
coup a toujours révélé qu'il s'agissait d'ob-
jets de peu de valeur qui présentaient sou-
vent de fausses indications sur le titre de
l'or, des poinçons officiels suisses falsifiés
ou encore de fausses indications de mar-
que pour les montres.

Pour éviter de telles surprises, les tou-

ristes sont invités à n'acheter des articles
de bijouterie ou des montres que dans les
magasins spécialisés.

m m  M • _ m m

Les autorités et les partis doivent
faire un large effort d'information

ABSTENTIONNISME : VASTE ENQUÊTE À GENÈVE

GENÈVE (ATS). — La participation
électorale dans le canton de Genève va
sans doute encore baisser, mais cela n'a
rien . de très inquiétant, estime, daps . ses
conclusions, une enquête sur l'abstention-
nisme genevois, menée à la demande des
autorités genevoises ' par le centre de socio-
logie de l'Université de Genève, sous la
direction du professeur Roger Girod.

TENDANCE A LA BAISSE
Genève présente le taux de participation

électorale le plus faible de Suisse et, hors
de notre pays, il est sans doute peu
de régions où il soit aussi bas que dans
le canton de Genève. Ce phénomène, indi-
que l'enquête, tient à une combinaison
particulière de facteurs qui est ancienne,
puisqu 'il y a longtemps que Genève pos-
sède une sorte de record dans ce domai-
ne. Dans ce cadre spécial , l'urbanisme
est source d'uo surcroît d'abstentionnisme,
et comme elle s'accentue, il faut s'atten-
dre que l'abstentionnisme augmente.

Toutefois, cette évolution ne paraît pas
devoir compromettre gravement le fonction-
nement du système politique local puisqu 'il
suscite c une participation générale, mais
occasionnelle : presque tous les citoyens
votent, mais pas fréquemment pour la
plupart Une nouvelle baisse de la moyen-
ne de participation , dans ces conditions,
ne paraît pas annoncer de catastrophe > ,
indique l'enquête.

NEUCHATEL AUSSI
On constate que la participation est fai-

ble aussi, traditionnellement, dans les can-
tons de Vaud et Neuchâtel . « Il y a
là, manifestement, une zone où la société
ne fait pas du vote un impératif strict.
La culture de cette région valorise au
contraire le vote réfléchi , individuel , criti-
que. Elle admet visiblement l'abstention
dans les cas où le sujet n'a pas le sentiment

qu 'il vaut la peine de voter et qu'il a
une opinion précisé à éxprifnéf3" ~

On note toutefois que , dans les petites
communes genevoisjes,.,qj io.4e^,,r1g}ajùp,£is .,quo-
tidiennes de type amical '— « lés plus
stimulantes du point de vue de la partici-
pation politique » — sont assez faciles,
les citoyens votent très régulièrement. De
plus, dans ces communes, la population
est assez homogène, socialement parlant ,
et , de ce fait , deux ou trois camps poli-
tiques , tout au plus, y sont réellement
agissants.

< Cela donne de la clarté aux choix
à opérer. » En revanche, dans l'agglomé-
ration, toutes les couches de la population
sont davantage divisées idéologiquement.
« Cela est une source de trouble et d'hé-
sitations. Ces états d'esprit conduisent eux-
mêmes à l'abstention », relève l'enquête
qui ajoute qu'en ville, ï les milieux politi-
quement actifs, groupuscules par rapport
à la masse des habitants, sont coupés
de ceux-ci. Le courant , pour ainsi dire ,
ne passe pas entre la classe politique
et le gros des électeurs. >

ISOLEMENT
L'enquête indique qu'il serait faux d'ima-

giner qu'une majorité croissante des ci-
toyens reste tout à fait sur la touche,
indifférente au sort de la cité, voire dé-
goûtée de la démocratie. « En fait, à
peu près tous votent , mais jamais ensem-
ble ». Chaque citoyen, plus ou moins vo-
tant, < tend à ne se prononcer , en som-
me, que quand l'enjeu du scrutin le motive
de façon directe pour des raisons quel-
conques ».

L'enquête révèle que seuls 10 % environ
des hommes et 25 % des femmes ne ju-
gent pas nécessaire de voter , au moins
de temps à autre.

La fréquence de participation est d'au-
tant plus faible que les électeurs sont
plus isolés. Cela confi rme l'importance des
contacts sociaux , souligne l'enquête qui
relève qu'en moyenne, pour l'ensemble du

canton de Genève, la proportion des ci-
toyens très abstentionnistes est deux fois
plus forte chez les personnes qui ont
pç.u de relations que chez celles qui en
ont beaucoup. L'enquête constate, d'autre
part, que les citoyens très abstentionnistes
ne sont pas spécialement mécontents. « Au
contraire , l'insatisfaction explicite paraît
être un facteur de participation. »

RÉFORMES POSSIBLES
En conclusion, l'enquête constate que

« dans la mesure où les principales causes
de l'abstentionnisme genevois tiennent aux
structures de la société locale et à sa
culture, elles n'offrent guère de prise à
des interventions réformatrices ». Cepen-
dant, les auteurs évoquent certaines mesu-
res pouvant avoir quelques effets. En ce
qui concerne la jeunesse, l'éducation civi-
que a déjà une place notable dans les
programmes scolaires. Ce qu'il faut encou-
rager, c'est l'apprentissage des responsabi-
lités, notamment par des discussions en
classe sur les problèmes généraux. Sur
le plan extra-scolaire, de très grands ef-
forts sont à faire pour donner aux jeunes
des possibilités enrichissantes de loisir.

INFORMATION D'ABORD
;L'intégration sociale de larges secteurs
de la population est tout à fait insuffi-
sante. Les partis, les Eglises, les mouve-
ments de tout genre ont une immense
œuvre à accomplir pour atteindre ces iso-
lés. Elle serait sans doute facilitée par
la création de sous-municipalités, qui au-
raient certaines responsabilités administra-
tives à l'échelle des quartiers, avec élus
et discussions, « en un langage aussi fami-
lier que possible » de problèmes immé-
diats. Mais, pour l'heure, c'est l'informa-
tion qui constitue certainement le meilleur
remède contre l'abstentionnisme. Un effort
doit être fait par les autorités et les
partis, qui diffusent actuellement des in-
formations « peu abondantes, souvent su-
perficielles et embrouillées ».

L'affaire des faux dollars :
des arrestations en Valais

De notre correspondant :
L'affaire des faux dollars qui vient d'être

rendue officiellement publique par le dépar-
tement féréral de justice et police intéresse
directement le Valais puisque la plupart
des personnes arrêtées l'ont été dans ce
canton notamment dans la région de Mar-
tigny et du Grand-Saint-Bernard.

Les personnes arrêtées, il va sans dire,
savaient pertinemment qu'il s'agissait là de
faux billets donc d'escroquerie.

Sur les dix personnes arrêtées, quelques-
unes ont été relâchées, les autres sont en-
fermées dans les prisons de Sion et de
Martigny. Il s'agit non seulement de Valai-
sans mais également de plusieurs ressor-
tissants confédérés qui avaient gagné le can-
ton frontalier pour mieux écouler leurs
« valeurs », lesquelles leur étaient parvenues,
on ne sait encore par quel canal, d'Angle-
terre. Notons que le début de l'affaire n'est

pas récent puisqu'elle éclata il y a plu-
sieurs mois déjà.

— U était pratiquement impossible, nous
précise l'un des enquêteurs, pour une per-
sonne non habituée à manipuler des dol-
lars de s'apercevoir qu'il s'agissait de faux.
Les premiers billets ont été écoulés ainsi
sans aucune difficulté dans les bureaux de
tabac, les offices de change de diverses
stations dn canton ainsi que dans les gares.
C'est un employé de banque qui manipu-
lant à journée faite de telles liasses décou-
vrit la supercherie : léger flou dans l'im-
pression, défaut dans le papier etc. Pour
le profane, nous précise-t-on à Sion, l'imi-
tation était parfaite.

Ajoutons que l'affaire des faux dollars
sera jugée selon toute vraisemblance, lors-
que l'enquête sera close, dans le for ou
le délit fut commis, soit Martigny en ce
qui concerne le Valais.

Le gouvernement face a la presse
De notre correspondant :
A l'occasion de sa conférence de pressse

trimestrielle, le Conseil d'Etat vaudois, in
corpore, a répondu mercredi à Lausanne
aux questions de la presse.

Concernant les associations régionales
créées récemment (notamment dans le Nord
vaudois et le Chablais), le gouvernement
cantonal est prêt à mettre ses services
à leur disposition , mais il demande une
information précise de ces associations, qui
n 'ont d'ailleurs pas de pouvoir au niveau
des décisions et doivent passer par les
organismes communaux et cantonaux.

Au sujet du projet de construction d'une
maison des congrès à Montreux , le Conseil
d'Etat fait part de son attitude positive ,
mais remarque que la réalisation dépendra
des mesures fédérales restreignant certai-
nes constructions qui ne sont pas jugées
absolument indispensables.

A propos d'un incident qui s'est produit

récemment dans la région de Rolle lors
d'une opération de traitement antiparasi-
taire des cultures par hélicoptère , le Con-
seil d'Etat a relevé que l'usage de l'hé-
licoptère avait été autorisé par l'Office
fédéral de l'air.

Enfin , le gouvernement a parlé de l'amé-
nagement des crêtes du Jura vaudois et
de l'équipement touristique de la région
Sainte-Croix - les Rasses - Chasscron-
Mauborget. Un plan a été élaboré dès
1962, mais le rapport n'est pas achevé
et il manque notamment les options pour
le tourisme d'été. Le problème n'a pas
un caractère d'urgence, sauf pour quelques
liaisons routières.

Manifestation
autorisée à Lausanne

LAUSANNE (ATS). — La municipalité
de Lausanne a autorisé le groupement des
locataires du quartier « Cité Pont-des-Sau-
ges » à organiser vendredi soir sur le
domaine public une manifestation de pro-
testation contre les hausses excessives de
loyers. Cette manifestation , à laquelle d' au-
tres groupements ont annoncé leur partici-
pation , se déroulera de 18 h 15 à 20 h 30.
Les manifestan ts partiront en cortège de la
place Chauderon et se réuniront sur la
place de la Palud.

Une escroquerie de
3 millions devant la

Chambre d'accusation
(c) Importante audience, mercredi, à la
Chambre d'accusation de Genève où com-
paraissait un certain W., mandataire com-
mercial au service d'une banque, qui aida
son directeur , un certain T., à commettre
des détournements et des faux pour un
montant de 3 millions de francs. En fait ,
W. n'a que peu profité de ces pratiques
malhonnêtes. II affirme n'avoir reçu en tout
et pour tout que 5000 fr. T., en revanche,
a empoché le gros magot qui ne lui fut pas
bénéfique non plus : il dilapida tout en spé-
culant maladroitement à la Bourse.

Le cas de T. se réglera plus tard. Quant
à W., dont l'avocat offrait timidement...
500 fr. comme caution en préalable à une
mise en liberté provisoire , il s'est heurté à
l'intransigeance du parquet qui réclamait ,
lui , 150.000 fr. Et c'est à cette somme que
se sont ralliés les juges. W., le comparse
d' une monumentale escroquerie , restera donc
en prison jusqu 'à son jugement , puisqu 'il
n 'a pas le sou.

Lu voirie n'évacuera plus
dès le 1er août les ordures

des restaurants et entreprises

Véritable levée de boucliers à Genève

De notre correspondant :
Genève renforcera-t-elle, dès le 1er août

prochain, sa réputatian de « ville la moins
propre de Suisse » ?  Il faut hélas en accep-
ter tristement l'augure... La voirie (orga-
nisme d'Etat , au service du grand public)
a annoncé sa décision de ne plus évacuer
les ordures (dès la date indiquée) des res-
taurants ainsi que des petites , moyennes
et grandes entreprises.

Cette décision a aussitôt soulevé un beau
tollé. De partout les protestations fusent ,
D'abord du clan des intéressés, ainsi invi-
tés à évacuer eux-mêmes leurs déchets , ensui-
te de la part de la population , qui redoute
que la ville devienne encore plus sale. Déjà
des pétitions circulent. L'une émano des
industriels qui composent le complex» de
la FIPA, à la Praille.

Puisque la voirie officielle ne pourra
plus exercer sa mission (qid consiste à
débarrasser la cité de tous ses détritus)
on peut se demander si l'on ne va pas
vers la création d'une c voirie privée » pour
suppléer à la carence de l'autre. Tous les
commerçants touchés par cette mesure haus-
sent le ton. Ils rappellent qu 'ils payent assez
d'impôts pour pouvoir bénéficier comme
tout le monde de ce service public.

Cette décision de la direction de la voi-
rie a naturellement été dictée impérative-
ment par la pénurie de personnel . L'éter-
nel problème... qui fera sans doute méditer

ceux qui revent d expulser les travailleurs
étrangers qui composent précisément l'es-
sentiel de la main-d'œuvre de la voirie.

Genève: une autre version à propos
de l'agression contre le procureur

De notre correspondant :
Certains policiers — de haut niveau —

ont une autre idée au sujet de l'agression
de Moret contre le procureur général. Elle
n'est qu'officieuse mais mérite attention.

Ils pensent en effet que Muret « mis
en condition » par son camarade de cellule
(un Russe condamné pour escroquerie), au-
rait agi en fonction d'une motivation toute
différente que celle consistant à séquestrer
le haut magistrat. Comment aurait-il d'ail-
leurs pu y parvenir puisque sorti de prison
le matin même, il ne disposait d'aucun
local pour emprisonner discrètement sa vic-
time en puissance ?

La version officieuse des policiers est
celle-ci : Moret, sur l'ordre de P., aurait
escompté contraindre le procureur général ,
sous la menace de sa carabine, à téléphoner
à un juge d'instruction (celui qui s'occupe
du dossier de P.) pour ordonner audit
juge de convoquer le Russe à son cabinet ,
pour un complément d'information. Et c'est
pendant ce transfert de la cellule au ca-
binet du juge que le repris de justice
aurait tenté de s'évader... Une version qui
en vnut une autre, assurément, si l'on tient
compte de l'état mental de l'agresseur et
de la part du romanesque que cultivent
toujours, en prison, les détenus qui rêvent
de faire la « belle >.

Journal estudiantin interdit
dans une école de Lucerne

(c) Le rectorat de l'Ecole cantonale de
Lucerne —• le Gymnase de la ville — a
interdit la vente d'un journal estudiantin
à l'intérieur et sur le préau de l'école.
Le journal , baptisé « Dharma » — ce qui
veut dire « vérité » en hindoustani — a
été réalisé par des étudiants , qui vien-
nent de passer leur maturité. Dans cette
édition de 48 pages, les auteurs critiquent
non seulement le système scolaire de cette
école , mais encore la façon d'enseigner des
professeurs. Mais tout n 'est pas critique ,

tout au contraire. Quelques rares profes-
seurs, qui se sont distingués, comme le
précisent les auteurs du journal , par leui
façon moderne d'enseignement , sont pris
comme exemples vivants de ce qu 'il fau-
drait arriver à faire , pour « rendre les cours
plus attractifs » .

Alors que la vente de ce numéro est
formellement interdite à l'Ecole cantonale ,
la police lucernoise a autorisé les étudiants
de le vendre en ville.

BERNE (ATS). — Dans un télégram-
me, le Conseil fédéral a exprimé sa
profonde sympathie au gouvernement de
l'Union des républiques socialistes so-
viétiques, ainsi qu'aux proches des trois
astronautes victimes de leur devoir. H
est persuadé que le sacrifice de leur vie
servira la cause de la science et de
l'humanité.

Condoléances du
Conseil fédéral

(c) Koute ue t_hene, une automobiliste do-
miciliée à Vcsenaz , Mme Geneviève Hur-
ler, a forcé le passage et fauché une per-
sonne âgée qui traversait la chaussée sur
un passage de sécurité. La victime, Mme
Germaine Kauffmann , âgée de 72 ans, ha-
bitant rue de Montchoisy, fut projetée à
terre avec tant de violence qu'on la releva
avec trois fractures du crâne. Elle devait
décéder trois heures après l'accident. La
conductrice responsable a été inculpée
d'homicide par négligence et son permis de
conduire a été retiré.

Bébé grièvement blessé
(c) Une conductrice , Mme Marie-Thérèse
Desbiollcs, domiciliée à la Roche-sur-Foron
(Haute-Savoie), a néglige de respecter un
signal stop avenue de Thônex et est entrée
en violente collision avec une autre auto.
Au cours du choc, son fils , âgé de 12 mois,
Pierre-André Desbiollcs, a été éjecte. Il fut
retrouvé gisant entre les deux véhicules.
L'enfant a été très grièvement atteint. Il
souffre d'une fracture dn crâne.

Tuée sur un passage
de sécurité

LUCERNE (ATS). — C'est à la Maison
suisse des transports à Lucerne que le co-
mité central de l'Association des fonction-
niares et employés des administrations cen-
trales fédérales (AFEAC) s'est réuni mardi
et mercredi. Il a pris connaissance < avec
satisfaction » de la décision des Chambres
fédérales d'octroyer au personnel de la
Confédération une allocation d'automne
pour 1971 « bien que l'exclusion des fonc-
tionnaires hors classes de cette mesure ne
soit pas motivée >. C'est ce qu'annonce un
communiqué qui ajoute : le comité central
et les 11.500 membres de l'association es-
pèrent que les pourparlers concernant le
13me salaire mensuel pour 1972 débuteront
après les vacances d'été entre le Conseil
fédéral et l'Union fédérative. Par la même
occasion , il importera d'étudier les bases
concernant le versement d'allocations de
résidence en tenant si possible compte des
conditions particulières.

Allocation au personnel
fédéral : satisfaction

BALE (ATS). — Pour la première fois,
la Cour pénale de Bâle a jugé des jeunes
gens qui étaient encore mineurs lorsqu'ils
ont, en juillet 1969, participé aux mani-
festations de protestation contre la hausse
des prix des transports urbains dans la
cité rhénane. Dans tous les cas le tribu-
nal a suiv i les recommandations de ['avo-
cat des mineurs et s'est contenté d'infli ger
des amendes allant jusqu 'à 300 francs .

Il reste à la Cour à juger 30 personnes
qui comparaîtront cet automne sous la
même inculpation.

Mineurs jugés à Bâle

BERNE (ATS). — Le département mi-
litaire fédéral a annoncé mercredi matin
que le premier-lieutenant H.-R. Ullmann,
âgé de 43 ans, de Seuzach ( / A l ) ,  est dé-
cédé mardi des suites d'une insuffisance
cardiaque pendant un cours tactique d'une
brigade frontière en Haut-Valais.

Mort suoite d un
premier-lieutenant
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k drame de «Soyosz» pourrait relapxer
la coopération spatiale URSS-Etats-Unis

WASHINGTON (AFP - Reuter). — Dès
qu'il eut appris la mort des trois cosmo-
nautes soviétiques de Soyouz-11, l'adminis-
trateur adjoint de la NASA, M. Low ,
a publié le communiqué suivant :

« La perte des trois cosmonautes est
une terrible tragédie. J'exprime ma plus
profonde sympathie à leurs familles et
à leurs collègues. Nous avions le plus
grand respect pour la mission qu'ils ont
accomplie dans l'espace et nos pensées vont
vers eux dans leur perte. »

Les spécialistes américains du centre spa-
tial de Houston, commentant la mort des
trois cosmonautes soviétiques, déclarent que
l'une des causes possibles de leur mort
pourrait provenir, ainsi que nous le rele-
vons par ailleurs, d'une déficience du sys-
tème de protection contre la chaleur in-
tensive au cours de la rentrée dans l'at-
mosphère terrestre.

Cependant, ne connaissant pas exactement
les procédures de rentrée dans l'espace
utilisées par les Soviétiques, il est diffi-
cile de se faire une idée de ce qui
a pu se passer.

« Soyouz », « Saliout » : le train de la mort. (Télé photo AP!

On ne peut pas non plus comparer
les difficultés de la rentrée dans l'atmo-
sphère d'un vaisseau, parti d'une orbite
circnmterrestre avec celles du retour d'une
capsule revenant de la Lune. Les angles
de rentrée sont tout à fait différents.

L'OXYGÈNE
Les spécialités de Houston estiment que

le fait que la cause de la mort des
trois cosmonautes soviétiques n'ait pu être
immédiatement établie donne à penser qu'ils
ont été victimes d'un défaut de l'atmo-
sphère à l'intérieur de leur cabine.

On sait que les normes à l'intérieur
d'un Soyouz diffèrent de celles du module
Apollo américain. Après la mort tragique
des trois astronautes d'Apollo, Grissom,
White , et Chaffce, tués au cours d'un
fulgurant incendie à bord de la cabine
pendant une répétition fie vol à Cap-
Kennedy en 1967, les Américains ont ces-
sé d'utiliser de l'oxygène pur.

La prochaine réunion des experts amé-
ricains et soviétiques qui se penchent sur
le problème pressant de Farrimage dans
le cosmos des cabines pilotées des deux

pays est pour le moment prévue pour
la fin de l'année. Il est certain que la
perte du lieutenant-colonel Dobrovolski et
des ingénieurs Volkov et Patsaev donnera
une impulsion nouvelle à la coopération
spatiale américano-soviétique.

LE VOL DE JUILLET
M. Webb, alors administrateur de la

NASA, avait proposé à l'Union soviétique
une étroite collaboration des deux pays
dans le domaine des vols cosmiques hu-
mains après la mort des cosmonautes amé-
ricains Grissom, White et Chaffc e et du
Soviétique Komorov, en janvier et avril
1967.

La mort tragique des trois cosmonautes
soviétiques donne un relief particulier aux
préparatifs des Etats-Unis, qui s'apprêtent
à lancer, le 26 juillet prochain, ApolIo-15,
chargé de réaliser le quatrième débarque-
ment sur la Lune. Elle évoque cette ré-
flexion tristement prophétique de Grissom :
« La conquête de l'espace mérite que l'on
donne sa vie ponr elle. >

LES GOSSES DE KETTERING

En Grande-Bretagne, sir Bernard Lovell ,

Les obsèques
MOSCOU (AFP). — Les obsèques

des trois cosmonautes de Soyouz 11
des trois cosmonautes de Soyouz-11
Une commission chargée do la mise
au point de la cérémonie a été cons-
tituée et c'est elle qui décidera si
Dobrovolski , Volkov et Patsaeieiv au-
ront droit , comme Komarov, la pre-
mière victime, soviétique de l'espace, à
des obsèques nationales.

Il semble cependant probable que
les cendres des trois cosmonautes seront
placés dans le mur d'enceinte du
Kremlin comme le furent celles de
Komarov.

directeur de la sstation de radio-astronomie
de Jodrell Bank, a adressé ses condoléan-
ces et celles de ses collaborateurs aux
savants soviétiques et aux familles des
trois cosmonautes A l'école secondaire
de Kettering, où des lycéens et quelques
professeurs avaient été les premires à dé-
tecter le vaisseau Soyouz-11 grâce à un
équipement de fortune, c'est une journée
de deuil. Le responsable du programme
spatial de l'école a déclaré : « Je suis
absolument bouleversé. Quand on a suivi
de près les aventures spatiales d'un équi-
page durant 24 jours et capté les signaux
de son véhicule, on finit par avoir l'im-
pression de connaître ces hommes. »

Les techniciens soviétiques alors qu'ils étaient en relation avec « Saliout ».
(Téléphoto Al')

La mest des cosmonautes pourrait
modi£::i le programme soviétique

MOSCOU (AP). — La catastrophe qui
a ruiné à la dernière minute ce qui de-
vait être le succès le plus accompli de la
science spatiale soviétique entraînera peut-
être une modification du programme spa-
tial de l'URSS, comme ce fut le cas après
la fin tragique de Vladimir Komarov, le
23 avril 1967. Pendant 18 mois, il n'y eut
aucun vol habité, le temps apparemment
de mettre au point le système de para-
chute dont la défaillance fut fatale au cos-
monaute.

Le vol de Soyouz-11 et son arrimage

Volkov (à gauche) et Dobrovolsky à l'heure où ils étaient examinés par les
médecins russes. (Téléphoto AP)

avec Saliout ont été présentés comme un
grand pas en avant vers l'établissement de
stations orbitales, occupées par des équi-
pages tournants faisant le trajet depuis la
terre à bord de navettes.

Les cosmonautes ayant rapporté de l'es-
pace tous les matériaux et documents pré-
vus, une grande partie de leur œuvre sera
préservée mais une autre capitale, — l'étude
complète sur les effets de l'apesanteur sur
les hommes et les conditions de réadapta-
tion aux conditions terrestres — demeure
inachevée.

Une attention particulière avait été accor-
dée à la condition physique des trois hom-
mes pendant leur voyage. Chaque jour ils
avaient quatre heures d'exercices à accom-
plir pour maintenir le tonus de leurs mus-
cles et pour parer en principe aux di f f i -
cultés de réadaptation que connurent l'an
passé Nikolayev et Sevastianov , après un
voyage de près de 19 jours dans l'espace.

jamais on n'a su avec précision quels
avaient été les troubles ressentis par les
deux hommes, mais ils avaient insisté sur
le fait que les problèmes de réadaptation
méritaient plus d'attention et d'études.

AU MOMENT
La perte des trois hommes intervient à

un moment où la lutte entre les deux éco-
les , les partisans du tout-automatique et
ceux des vols habites, avait été réglée par
un compromis : automatisme lointain et
expérimental , et hommes en orbite terres-
tre. La catastrophe devrait rendre large-
ment la priorité aux vols automatiques et
freiner la progression du programme « So-
youz » au moment où il paraissait avoir
briilament franchi un palier qualitatif.En quatre minutes des bandits armés volent

près de douze millions de FF à Strasbourg
STRASBOURG (AP). — Des bandits ar-

més ont réussi mercredi matin l'un des
plus audacieux et des plus importants vols
du siècle. En quatre minutes ils ont subti-
lisé 11.680.000 de francs français en liquide
à la poste centrale. Cette somme, destinée
au paiement des rentes, devait être repar-
tie dans la journée même aux différents
bureaux payeurs des P.T.T. du département
du Bas-Rhin.

Comment ce coup a-t-H pu réussir ? Les
enquêteurs en ont établi le scénario suivant :
• 9 h 03 - une fourgonnette des P.T.T.,

venant de la Banque de France et conte-
nant huit sacs postaux avec la somme de
11.680.000 francs français entre dans la
cour de la poste centrale par la grande
potre latérale, rue Wuncker. L'immense bâ-
timent des P.T.T. est de forme rectangulaire
avec plusieurs issues douant sur quatre
rues. La fourgonnette des P.T.T. est escor-
tée par une voiture de police.

C'est par cette porte que les bandits ont disparu avec leur butin. (Téléphoto AP)

• 9 h 04 - La fourgonnette s est avan-
cée jusque dans le coin arrière de la cour.
Elle s'arrête. Les cinq convoyeurs déchar-
gent les huit sacs et les posent sur un
chariot placé dans un petit réduit.
9 9 h 05 - Quatre hommes arrivent

par un couloir latéral. Les postiers, voyant
tout d'abord des hommes aux blouses clai-
res identiques aux leurs, croient qu'il s'agit
de postiers, mais les bandits sont recou-
verts de masques et brandissent subitement
des armes. L'action est tellement rapide
que les postiers ne peuvent donner qu'un
signalement vague et une description som-
maire des armes : un winchester semble-t-
il et des pistolets.

C 9 h 06 - Après une courte mêlée,
sans coup férir, les quatre bandits s'empa-
rent du chariot, refont au pas de course
le chemin par le couloir, franchissent deux
portes, descendent toujours avec leur cha-
riot les quelques marches donnant sur l'ave-

nue de la Marseillaise, placent le chariot
contre la façade, à cinq mètres environ
cle l'entrée principale, et déchargent les sacs
eu les jetant dans une estafette qui les
attendait avec un chauffeur.

• 9 h 07 - Les quatre bandits et un
complice, qui faisait le guet, sautent dans
l'estafette qui part sans être inquiétée par
la rue du général Gouraud.

L'alerte immédiatement donnée, n'a pas
permis jusqu'ici, vu la rapidité et la pré-
cision de l'action, de retrouver trace des
fuyards. Des barrages ont été établis. Il
semble que l'estafette des bandits ait été
volée.

Coup de semonce
J'ai assiste, voici quelques semaines,

à un colloque entre cosmonautes sovié-
tiques et astronautes américains. Ils
étaient confiants, rieurs. Tout n'était
que coexistence. Entre Russes et Amé-
ricains. Entre ces hommes de l'espace
et ce monde dont ils avaient tente de
percer les secrets.

Craintifs ? Certes pas. Ceux qui ont
peur n'ont rien à faire dans cette che-
valerie des temps modernes. Shcpard
tourmentait consciencieusement son che-
vring-gum et les cosmonautes soviéti-
ques partaient d'un bon rire. L'espace
était un best-seller pour bibliothèque
rose. Ce soir-là, des millions de gens
ont dû poser sur leur oreiller une tète
sans rêve. L'espace était au bout de
la rue.

Trois tombes. Trois vies de plus sa-
crifiées au démon qui torture les hom-
mes, à la rage de connaître. L'orgueil
aussi. Tout était possible puisque cer-
tains, plus savants que d'autres, avaient
décidé que le mot homme pouvait s'écri-
re avec une majuscule. Comme le mot
Dieu.

Les spécialistes, les paladins du cos-
mos à domicile vont nous dire, dans
toutes les langues, pourquoi les trois
Soviétiques sont morts et à quelle mi-
nute peut-être, la mort a décidé que
le moment était venu. Si le Kremlin
nous livre encore quelques secrets, plus
rien, bientôt ne manquera au récit de
leur agonie.

D'autres, plus ' littéraires, nous diront,
qu'après tout, on peut mourir en des-
cendant d'un trottoir, qu'il suffit d'un
feu rouge ou vert pour que tout s'ac-
complisse. C'est vrai. Mais il est vrai
aussi que de cette façon, nous ne cher-
chons à nous évader de la condition
humaine, à tricher avec le destin, à
sortir de notre peau d'homme pour es-
sayer de devenir autre chose. A vos
luths donc, poètes étoiles, à vos glo-
ses, orateurs des constellations. Et que
vienne vers nous le requiem des grandes
occasions !

Je sais que demain, dans un mois,
ou plus tard, d'antres hommes parti-
ront, reviendront, champions vivants ou
morts. Tout cela parce que, en 1904,
en découvrant la valve à deux électro-
des, John Fleming est devenu le père
de l'électronique. Parce que, en 1958,
le monde entier s'ebaudit d'apprendre
que le message de Noël d'Eiscnhovcr
avait été transmis par l'intermédiaire du
satellite Score. Parce que, en 1960. le
satellite Echo joua au grand personna-
ge pendant quelques instants avant de
s'abîmer victime de mini-météorites. Par-
ce que, le 10 juillet 1962, lance d'un
Cap Canaveral dont l'assassin de Dal-
las n'avait pas encore fait un Cap
Kennedy, le satellite Tclstar, pendant
30 minutes, et trois fois en 24 heu-
res, se révéla capable de transmettre des
programmes de télévision.

Tout cela fut possible, c'est vrai, grâ-
ce à l'intelligence des hommes et à la
capacité de synthèse de chercheurs. Il
est vrai que nous ne pouvons man-
quer d'être séduits par le courage de
ces Russes ou Américains qui s'en vont
de l'autre cote de nos nuits. C est leur
façon à eux de battre des records,
ceux de la civilisation de l'électronique
chassant de nos mémoires le « rosa-la
rose » des classiques.

Mais certains ne donnent-il s pas l'Im-
pression de vouloir en faire trop? L'hom-
me ne paie-t-il pas l'erreur de vouloir
créer une civilisation en marge de la
sienne, de prétendre régner sur ce qui ,
de toute façon, n'est pas sa création,
alors que là-haut la durée du station-
nement n'est limitée que par le court
instant qui sépare la vie de la mort ?

Il s'agit de savoir si quelques pierres
de Lune valent quelques vies, si l'on
ne ferait pas mieux de s'occuper de la
Terre qui, selon le poète, est quel-
quefois si jolie. Il s'agit de savoir si
l'homme est fait pour devenir un oi-
seau perfectionné. En écrivant cela, je
prouve que ma pendule retarde. Mais
celle des Soviétiques s'est arrêtée hier.

Le monde entier vécut une nuit blan-
che pour l'apothéose lunaire. La mort
des trois Russes est elle aussi un évé-
nement historique.

T.. GRANGF.R

La loi de l'astronautique
Or de telles « fatigues », en fait, peu-

vent recouvrir toutes sortes de dérèglements
physiologiques. Les spécialistes de l'oreille
interne ne manquent pas de faire remar-
quer, par exemple, le rôle énorme bien
qu'insoupçonné que pourrait jouer le systè-
me vestibulaire, seul organe capable d'enre-
gistrer les accélérations, et responsable de
notre équilibre. Des lapins privés de l'un
des éléments principaux , le labyrinthe, ne

sont-ils pas morts très peu de temps après
l'opération ? Il n'est pas interdit de penser
qu'un effe t analogue puisse survenir chez
des astronautes en état prolongé d'apesan-
teur — donc prives en quelque sorte de
leur système d'équilibre — lorsqu'ils se
retrouvent brusquement soumis aux pesan-
teurs énormes de la rentrée sur TErre.

X X X

Quoi qu'il en soit , l'avenir des vols habi-
tés de longue durée semble bien noir, à
l'Ouest comme à l'Est. Car comme nous
l'avons dit , seule l' expérimentation en vraie
grandeur est possible. Dès lors, il faudra
prendre d'énormes risques, chaque fois que
l'on voudra reculer de quelques jours la
limite de résistance de l'homme en état
d'apesanteur. II est fort probable, dans ces
conditions, que l'Union soviétique marque
un temps d'arrêt important — comme après
la mort de Komarov — dans son program-
me de vols habités. Quant aux Etats-Unis,
ils ne verront pas sans crainte s'approcher
l'échéance de leur « laboratoire du ciel »,
dans lequel par trois fois un groupe de
trois astronautes devrait séjourner 21 jours,
soit pour une durée située à mi-chemin

entre celle de Soyouz-9 et celle, tragique,
de Sovouz-11...

X X X

Une porte de sortie existe, cependant,
s'il se confirme que seule la non-pesan-
teur est responsable de l'horrible tragédie
de mardi : les stations orbitales très déve-
loppées que soviétiques et Américains pré-
parent pour la fin de la décennie, et ou
une pesanteur artificielle pourra être recréée
par rotation de la cabine autour de son
axe. De même, si la mort des trois hom-
mes doit être mise au compte d'une ren-
trée trop brutale après un séjour « non-
pesant », les « navettes spatiales » appor-
teront-elles peut-être la solution : en ren-
trant sur Terre comme un avion de ligne,
elles permettront une transition plus sou-
ple et moins dangereuse.

Ou alors, si de telles solutions n'appor-
tent aucune amélioration aux conditions
de séjour de l'homme à quelques centai-
nes de kilomètres d'altitude, c'est qu'il n'est
décidément pas fait pour vivre dans l'espa-
ce. Et qu'il est plus facile alors de l'en-
voyer se poser sur la Lune que de le faire
vive aux portes de son bercail.,.

Eric SCHAERLIG

Martyrologe
L'histoire de l'exploration de 1 espa-

ce a, à côté de nombreux succès im-
portants, connu nombre d'échecs. Jus-
qu'ici, l'aventure dans l'espace a coû-
té la vie à quatre cosmonautes sovié-
tiques et à trois Américains. Le 28
janvier 1967, les trois astronautes amé-
ricains, Grissom, White et Chaffce,
trouvaient la mort à bord de leur cap-
sule « Apollo > au sommet de la fusée
qui devait lancer le véhicule quelques
mois après.

Trois mois plus tard, le cosmonaute
soviétique Vladimir Komarov périssait
au retour d'une mission spatiale à
bord de Soyouz-1 après être resté 26
h 40 dans l'espace.

Enfin, comme l'on sait, mercredi 30
juin, la mort a frappé les trois cosmo-
nautes soviétiques Dobrovolski, Volkov
et Patznaev.

Le grand patron de la CIA en
visite ultra - secrète en Israël

TEL-AVIV (AFP). — Rarement la vi-
site d'une personnalité officielle étrangère
a été gardée aussi secrète et • bloquée »
par la censure que celle que fait actuel-
lement en Israël M. Helms, directeur de
la C.I.A. (Central intelli gence agency), ar-
rivé depuis quelques jours , et qui a déjà
eu des entretiens avec plusieurs dirigeants
israéliens.

Les quotidiens ont seulement la possibi-
lité de publier les détails fournis par le
< New-York Times » , en précisant bien ce-
pendant qu 'il s'agit de citations. Mais rien
ne peut être dit sur les déplacements , ren-
contres et buts de la visite.

On attache une grande importance à
cette visite , dans les milieux politiques israé-
liens. On souli gne, en effet , que M. Hclms
occupe une position clé aux Etats-Unis ,

qu'il participe aux réunions du Conseil
cle défense et de pratiquement tous les
organismes touchant aux problèmes de sé-
curité. Il fait également partie des con-
seillers du président Nixon.

Les conversations qu'aura M. Hclms avec
les dirigeants israéliens, note-t-on dans ces
mêmes milieux, porteront entre autres sur
la stiuation au Proche-Orient et sur les
relations israélo-américaines. Ces entretiens ,
ajoutc-t-on , peuvent avoir une influence im-
portante sur les décisions que les Etats-
Unis doivent prendre sur le Proche-Orient
- en particulier clans le domaine de l'équi-
libre des forces en présence.

M. Hclms étudierait avec les autorités
israéliennes l'importance croissante du rôle
des Soviéti ques dans le monde arabe et
en Mériterranée orientale.

Documents secrets : lu Cour
suprême donne le «feu vert»

WASHINGTON (AP). - Par six voix
contre trois , la Cour suprême a autorisé
hier le « New-York Times » et le « Was-
hington Post » à publier des articles ba-
sés sur le rapport secret du Pentagone
dont les 47 volumes retracent l'enlisement
américain au Viêt-nam.

L'arrêt de la Cour déclare que le gou-
vernement n'a pas réussi à démontrer la
nécessité d'une interdiction. Le président
de la Cour suprême, M. Warren Burger
et les juges Harry Blackmun et John Har-
lan n'ont pas été de cet avis.

La Cour a confirmé l'arrêt de la Coût
d'appel cle Washington en faveur du « Was-
hington Post » et casse l'arrêt cle la Coui
d'appel de New-York empêchant le « New-
York Times » de publier les passages du
rapport que le gouvernement estime dange-
reux pour la sécurité nationale.

Les juges Hugo Black , William Douglas ,
W i l l i a m  Brennan, Potier Stewart , Byron

White  et Thurgood Marshall ont voté pour
les journaux, contre la thèse du gouverne-
ment.

Chacun des neuf juges a écrit son pro-
pre commentaire.

Après l'annonce de l'arrêt par le prési-
dent , la Cour s'est ajournée jusqu'au 4
octobre.

Pendant plus de trois heures et demie
et en proie à une vive émotion, le séna-
teur Mike Gravel (démocrate-Arkansas), un
ancien « épervier », a donné lecture mardi
soir , devant une sous-commission sénato-
riale , d'extraits du rapport secret du Pen-
tagone.

L'étude , telle qu'elle a été présentée par
M. Gravel , conclut que l'engagement amé-
ricain en Indochine a commencé par un
choix entre le colonialisme français et le
communisme du président Ho Chi-minli .
la balance penchant en déf in i t ive  en fa-
veur des Français.

Réconciliation pétrolière franco-algérienne
Les automobilistes français vont de nou-

veau pouvoir mettre de l'essence saharien-
ne dans leurs moteurs. La réconciliation
« pétrolière » franco-algérienne est officielle
depuis la signature, mercredi à Alger, d'un
accord entre la compagnie algérienne Sona-
trach et l'une des deux grandes compagnies
françaises pétrolières la CFP (Compagnie
française des pétroles) à participation d'Etat.
La négociation d'un accord avec la compa-
gnie d'Etat Elf-Erap commencera le 19 juil-
let.

M. Pompidou était au courant de l'ac-
cord conclu lorsque dans son interview télé-
vise de la semaine dernière il faisait preu-

ve d'un net optimisme et soulignait qu'il
ne faut pas « bagatclliscr » l'importance du
pétrole.

Le pétrole est en effet une chose trop
sérieuse pour qu'on ne finisse pas par s'en-
tendre entre producteurs et consommateurs.
C'est ce que la CFP et la Sonatrach vien-
nent de prouver en concluant malgré les
colères, les crises, les menaces et les ulti-
matums un contrat de dix ans, révisable
dans cinq.

La CFP reprend ses achats de pétrole
brut algérien totalement interrompus depuis
le 19 avril après la nationalisation du pé-
trole saharien par l'Algérie le 24 février.

Un compromis est intervenu sur les « det-
tes » fiscales de In compagnie et le mon-
tant de l'indemnité de nationalisation des
biens du groupe français en Algérie.

La CFP paiera le brut saharien au prix
de revient et accepte la fiscalité algérienne
sur le pétrole mais l'accord ne précise pas
si le prix final du brut sera ou non infé-
rieur à celui que Boumcdienne avait fixé
après la nationalisation et qui était selon
les pétroliers français supérieur à ceux pra-
tiques par les fournisseurs du Proche-Orient.

La CFP reprendra ses investissements en
Algérie pour assurer le développement des
réserves et situera en Algérie une partie de
son chiffre d'affaires correspondant aux
besoins de trésorerie , sur la base de 2 dol-
lars 75 par baril de brut enlevé.

CONSÉQUENCES
Cet accord met fin à une crise qui avait

pratiquement paralysé la coopération fran-
co-algérienne dans tous les domaines et qui,
sur le plan strictement pétrolier, n'avait
pas provoqué de difficulté en France mais
abouti à un véritable « blocus » du bru!
algérien. Il n'y eut pas de rupture ries
stocks ni cle tickets d'essence en France.

Le pétrole algérien ne représente qu'un
dixième de la consommation nationale.
Les compagnies françaises non seulement
avaient cessé tout achat de pétrole en Algé-
rie mais lancé le 26 avril un « embargo »
sur le pétrole décrété « rouge » que d'au-
tres compagnies internationales auraient pu
être tentées d'acheter.

En fait la menace de faire saisir les
cargaisons de ce pétrole ¦< rouge » n'a pas
eu à être expliquée, les grandes compa-
gnies internationales, par solidarité pétro-
lière, ayant également cessé leurs achats ou
renoncé à en faire. Le « boycott » a égale-
ment eu pour effet de stopper les négo-
ciations entre certaines sociétés américaines
et le gouvernement algérien sur des four-
nitures massives de gaz naturel.

CEPENDANT
Les Algériens avaient dû cesser l'exploi-

tation du gisement d'Edjelc et réduire des
trois quarts la production de celui d'Has-
si-Messaoud. En outre ils ont perdu d'im-
portantes rentrées de devises. La CFP a
levé son « embargo > dès la signature de
l'accord.

L'accord très vraisemblable avec la com-
pagnie d'Etat française Elf Erap mettra fin
au conflit pétrolier et aura certainement
des répercussions favorables sur les rela-
tions économiques et politiques franco-al-
gériennes. Cependant, comme M. Pompidou
l'a déclaré dans son interview télévisée les
rapports de coopération entre les deux pays
ne seront plus réglés sur la base d'un sta-
tut privilégié en faveur de l'Algérie mais
sur celle d'un traitement prioritaire comme
c'est le cas avec les pays francophones
d'Afrique dans le cadre de la coopération
entre la Fiance et tous les pays en voie
de développement.

Jean DANÈS

WASHINGTON (Reuter) . — Jim Gar-
rison, procureur de la Nouvelle-Orléans ,
qui s'était rendu mondialement célèbre en
intentant un procès contre M. Clay Shaw,
qu'il avait accusé de conspiration pour
l'assassinat du président Kennedy, a été
arrêté mercredi, sous l'accusation de con-
cussion (Réd. : malversation dans l'exerci-
ce d'une fonction publique), d'infraction

aux lois sur le jeu et d'obstruction à l'ac-
tion de la justice, annonce le ministre de
la justice.

Deux policiers de la Nouvelle-Orléans ,
et deux autres personnes ont été arrêtés
avec lui. lis sont accusés d'avoir touché
1500 dollars par mois pour protéger les
jeux clandestins.

Le procureur Jim Garrison arrêté
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